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Le maire de Saint-Laurent perd six conseillers 
Le changement de zonage de septembre dernier les pousse à passer du côté de l'opposition 
Y V O N L A B E R G E 

C oup de théâtre à Saint-Laurent. Six 
des 12 conseillers du Parti municipal 

du maire Marcel Laurin siégeront doréna­
vant comme conseillers indépendants à 
l'hôtel de ville, a-t-on appris hier. 

Ils vont rejoindre dans l'opposition les 
conseillers François Ghali et )ean-Guy Ro-
bitaille, du parti de l'Alliance municipale. 

Les six conseillers qui quittent les rangs 
du Parti municipal du maire Laurin sont: 
Mme Michèle D. Biron et MM. Georges 
Bourbonnière , Roland Bouchard , Jean-
Louis Cousineau, Maurice Cohen et Peter 
M. Gold. Ils doivent annoncer officielle­

ment leur démission mardi soir prochain, 
au cours de l'assemblée du Conseil munici­
pal. 

Le maire Marcel Laurin se retrouvera 
ainsi en minorité au Conseil municipal 
avec seulement six conseillers, contre huit 
du côté de l'opposition. En comptant le 
vote du maire, la position des partis sera la 
suivante: sept élus du Parti municipal, 
deux de l'Alliance municipale et six con­
seillers indépendants. 

joints par La Presse hier, Mme Biron et 
MM. Bourbonnière, Cousineau, Cohen et 
Gold ont confirmé leur décision de quitter 
les rangs du parti du maire Marcel Laurin. 
Pour sa p a r t , M. Roland B o u c h a r d a 

d 'abord émis un «pas de commentaires» 
pour finalement déclarer: «Vous verrez 
mardi prochain à l'assemblée publique du 
Conseil municipal.» 

Les six conseillers doivent prendre la 
parole pour expliquer publiquement leur 
position. Ils profiteront de l'occasion pour 
remettre officiellement leur lettre de dé­
mission du Parti municipal dirigé par le 
maire Laurin. 

Le conseiller Jean-Louis Cousineau, en 
plus d 'être le doyen du groupe à l'hôtel de 
ville ( il y siège depuis 22 ans), était jusqu'à 
maintenant vice-président du Parti muni­
cipal. M. Cousineau reconnaît d'emblée 
que sa démission est liée aux faits mis au 

jour ces derniers temps par La Presse. 
Même chose pour ses collègues Michèle D. 
Biron et Peter M. Gold. 

Le 1er novembre dernier, La Presse révé­
lait qu'un changement de zonage accordé 
en septembre avait fait tripler la valeur 
d'un terrain appartenant aux fils du com­
missaire industriel de Saint-Laurent, M. 
Charles Robitaille. Pourtant, des deman­
des répétées faites par d'autres propriétai­
res de terrains, dans le même secteur, 
avaient précédemment été refusées par 
l 'administration du maire Laurin. 

Le lendemain 2 novembre, La Presse ré-
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Ouellette et 
Bissonnette 
se seraient 
partagé 
$920000 
P I E R R E G R A V E L 

SAINT-IEAN&UR-RICHEUEU 

L e procès de l'cx-minislrc fé­
déral. André Bissonnette. 

et de l'ancien président du Par­
ti conservateur dans Saint-Jean, 
l 'homme d'affaires Normand 
Ouellette, a vraiment débuté 
hier, dans cette ville, sans ce­
pendant appor te r d ' informa­
tions nouvelles sur «l 'affaire 
Oerlikon» en marge de laquel­
le les deux inculpés sont accu­
sés de complot, fraude et abus 
de confiance. 

Mise à part une brève adresse 
préliminaire à l 'endroit des ju­
rés par le procureur de la Cou­
ronne, Me Ellein Paré, toute la 
journée a été consacrée à une 
fastidieuse séance de dépôt de 
documents. 

Dans un premier temps, il 
s'agissait d 'une liste d'admis­
sions faites par les procureurs 
des accusés, Me Bruno Paieras 
pour Bissonnette, et Me Jean-
Claude Hébert pour Ouellette, 
et portant sur des faits difficile­
ment contestables comme les 
fonctions qu'exerçaient les ac­
cusés au moment de faire les 
gestes qu'on leur reproche au­
jourd'hui, la nature des rela­
tions qu'ils entretenaient alors 
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André Bissonnette quittant la salle d'audience du Palais de 
justice de Saint-Jean PHOTO OERNARO BRAULT, D presse 

L'opposition 
accuse Mulroney 
d'avoir aussi 
«caché» un prêt 
CILLES P A Q U I N 
du bureau tic La Presse 

OTTAWA 

our les partis d'opposition, 
le premier ministre Brian 

Mulroney a enfreint ses propres 
directives sur les conflits d'inté­
rêts en omettant de déclarer un 
prêt de $158 000 que lui a con­
senti le Parti conservateur. 

Cette accusation, lancée à la 
Chambre des communes hier, a 
fait bondir le vice-premier minis­
tre, M. Dan Mazankowski, qui 
n'y voit qu 'une vicieuse campa­
gne de sal issage. 

L'affaire remonte à l'an dernier 
lorsque le premier ministre a re­
connu que depuis son arrivée au 
pouvo i r le Par t i c o n s e r v a t e u r 
avait payé des factures de l 'ordre 
de $308 000 pour la rénovation 
des résidences officielles. 

Le secrétaire de presse du 'pre­
mier ministre, M. Marc Lortie, 
avait alors précisé que M. Mulro­
ney s'était engagé à rembourser 
au Parti conservateur $158 000 
des frais encourus. Le Parti con­
servateur assumait le solde, c'est-
à-dire $ 1 5 0 000, et demeura i t 
propriétaire de l'autre moitié des 
effets acquis. 

En Chambre hier, l'opposition a 
s o u t e n u q u e la s o m m e de 

S 158 000 que M. Mulroney avait 
remboursée par versements était 
en réalité un prêt. De ce fait, le 
premier ministre était donc tenu 
de le déclarer auprès des fonc­
tionnaires responsables des direc­
tives sur les conflits d'intérêts. 

Selon le sous-regis t ra i rc ad­
joint , M. Jean-Pierre Kiflgslcy, 
responsable des déclarations du 
g o u v e r n e m e n t sur les confli ts 
d'intérêts, «une avance de fonds 
est une dette » et partant, elle doit 
être déclarée. 

En l'absence de M. Mulroney. 
actuellement en tournée dans les 
Maritimes, le vice-premier minis­
tre a expliqué hier aux Commu­
nes qu'il ne s'agissait pas «d'un 
prêt dans le sens traditionnel du 
terme». 

Selon lui, la somme tirée de la 
«petite caisse» du Parti conserva­
teur constituait plutôt une avance 
de fonds, operation tout à fait 
normale et de pratique courante 
clans les circonstances. 

«Il y avait un arrangement en­
tre le fonds du Parti et le premier 
ministre en vue de payer certai­
nes dépenses reliées à son bureau 
et cela se faisait de façon conti­
nue», a dit M. Mazankowski. 

«Les dépenses pe r sonne l l e s 
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Le taux de chômage connaît 
une forte baisse au Québec 
J A C Q U E S B E N O I T 

L e taux de chômage est demeuré inchangé au 
Canada en janvier (8,1 p. cent ) , alors qu'il a 

légèrement diminué au Québec, glissant à 9 p. cent, 
en baisse de 0,7 p . cent par rapport à décembre, 
selon les plus récentes données de Statistique Cana­
da. 

Néanmoins — signe que les choses vont relative­
ment bien en ce début d 'année —, le nombre d'em­
plois à plein temps et à temps partiel a augmenté de 
38 000 dans l'ensemble du Canada, la position sta-
tionnairc du taux de chômage étant attribuable à 
l'accroissement de la population active. 

Le Québec, dont la performance est de toute évi­
dence encourageante, a vu diminuer de 21 000 le 
nombre de ses chômeurs et grimper le nombre 
d'emplois de 19 000. 

C'est l'inverse qui s'est produit dans le château 

fort de l'industrie manufacturière ( l 'Ontar io) , où le 
chômage a progressé de 0,3 p. cent à 5,6 p. cent, 
avec l'apparition de 12 000 nouveaux sans-travail. 

Malgré une légère baisse (0,6 p. cent) du taux de 
chômage, Terre-Neuve demeure de son côté la pro­
vince où la plus forte proportion de la population 
active — 17,4 p. cent — est au chômage. 

Comme à l 'habitude, il s'agit de données désai-
sonnalisécs, tenant compte des fluctuations saison­
nières (par exemple, dans un secteur où l'on enre­
gistre pour un mois donné, tous les ans, la même 
croissance de l'emploi, on ne tiendra pas compte de 
ce pic, mais seulement des emplois en plus ou en 
moins). 

Ainsi, expliquait hier à La Presse Mme Hélène 
Savoie, analyste de Statistique Canada, il n'y a pas 
vraiment eu de pertes d'emplois en Ontar io («envi­
ron 4 000, ce qui ne veut rien dire pour l 'Ontario»), 
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Sous le 
signe de 
laprès-krach 
• Le krach a congelé 
les espoirs boursiers de 
milliers de Québécois. 
La modç est maintenant 
aux REÉR, aux dépôts à 
terme, aux obligations. 
On a troqué l'aventure 
pour la sécurité. Mais 
e n c o r e faut- i l s a v o i r 
profiter de ces véhicu­
les, adapter ses place­
ments aux circonstan­
ces. C'est dans ce con­
t e x t e que La Presse 
présente aujourd'hui un 
cahier spécial encarté de 
20 pages, , préparé par 
l 'équipe Économie-Fi­
nance, sur \'Épnrgnc et 
les investissements. 
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SUITE'DE LA UNE 

M. François Ghali 

Le maire de Saint-Laurent 
perd six consei l lers 

vêlait cette fois qu'en 1984, Saint-
Laurent avait acquis au prix fort 
un terrain du responsable des fi­
nances du Parti municipal du 
maire Laurin, M. Henri Paquin. 

Dans son édition de lundi der­
nier, La Presse écrivait que la spé­
culation touchait un vaste terri­
toire connu sous le nom de « Nou­
veau Saint-Laurent» et situé juste 
à l'ouest de l'aéroport de Cartier-
ville, propriété de l'avionnerie 
Canadair. En un mois seulement, 
il y a.eu des transactions pour 
$20 millions. Pourtant, ce vaste 
territoire de 12 millions de pieds 
carrés avait fait l'objet d'avis 
d'expropriation ou de réserve 
foncière en 1986 par la ville de 
Saint-Laurent pour des fins d'ha­
bitation. 

Or, les avis de réserve foncière, 
qui arrivent à échéance en avril 
prochain, doivent ou bien être re­
nouvelés ou bien abandonnés. 
Saint-Laurent s'apprêterait à mo­
difier la vocation résidentielle 
qu'on voulait donner à ce vaste 
territoire pour en consacrer une 
partie au développement indus­
triel. 

Le conseiller Cousineau a affir­
mé à La Presse, hier, que sa déci­
sion de quitter le Parti municipal 
est irrévocable et qu'il l'a prise 
pour avoir la paix. Il dit n'avoir 
subi aucune pression de la part 
des promoteurs qui veulent que 
les avis de réserve foncière soient 
levés et que la vocation résiden­
tielle soit modifiée pour permet­
tre l'implantation d'industries. 

«l 'ai pris la bonne décision 
pour avoir la paix, nous a dit M. 
Cousineau, parce que je sais que 
des gens veulent me rencontrer 
(...) Ils veulent lever les réserves et 
je ne veux pas me faire tordre le 
bras. Tous les ponts sont mainte­
nant coupés avec le Parti munici­
pal.» 

M. Cousineau affirme tenir à 
son intégrité comme citoyen de 
Saint-Laurent, tout comme il 
tient à son intégrité dans sa vie 
professionnelle. Il estime que sa 
ville a besoin de réserver le vaste 
territoire du «Nouveau Saint-
Laurent» pour l'habitation parce 
que peu d'espaces sont encore dis­
ponibles. 

Mme Michèle D. Biron a dit 
croire que les promoteurs immo­
biliers exercent actuellement des 
pressions auprès de certains con­
seillers municipaux pour que les 
avis de réserve foncière ne soient 
pas renouvelés. Elle dit n'avoir eu 
aucun contact avec ces promo­
teurs ou leurs représentants, mais 
elle avoue quand même que les 
six démissions du Parti municipal 
vont « enlever de la pression ». 

Mme Biron s'expliquera elle-
aussi publiquement mardi soir 
prochain et elle ne cache pas que 
les informations publiées par La 
Presse ont pu semer certains dou­
tes dans son esprit. 

Quant à M. Peter i.l. Gold, il a 
été catégorique: il demande de­
puis plusieurs mois au Parti mu­
nicipal d'agir avec transparence, 
notamment dans le cas du chan­
gement de zonage qui aurait favo­
risé les fils du commissaire indus­
triel de Saint-Laurent. 

M. Jean-Guy Robitaille 

M. Gold a aussi dit, hier, qu'il 
s'était rallié à la proposition du 
conseiller François Ghali, de l'Al­
liance municipale, qui voulait 
que l'administration du maire 
Laurin accorde un rabais sur la 
taxe d'eau pour l'année budgétai­
re 1988. M. Gold avait même de­
mandé à ce que l'adoption du 
budget de 1988 soit reportée de 
quelques jours afin que cette sug­
gestion de M. Ghali puisse être 
pesée à sa juste valeur. Mais cela 
fut également rejeté sur-le-champ 
par le Comité exécutif de la ville. 

Le conseiller Gold quitte le par­
ti du maire Laurin «parce que 
nous avons une philosophie bien 
différente», a-t-il dit à La Presse. 
«|e suis pour la transparence et 
l ' in tégr i té des membres du 
Conseil municipal, pas pour favo­
riser les amis du maire et les pro­
moteurs. » 

Il ajoute que si quelque chose 
va à rencontre de sa conscience, 
11 veut justement être en mesure 
ne pas suivre la ligne du parti, 
«f'ai une réputation comme avo­
cat et je serai aussi plus efficace 
comme conseiller. » 

Enfin, MM. Georges Bourbon-
nière et Maurice Cohen ont con­
firmé leur démission du Parti mu­
nicipal du maire Laurin et ils ont 
tous deux précisé que leurs lettres 
de démission seront déposées of­
ficiellement mardi soir prochain 
au conseil et que, de toute façon, 
ils sont solidaires de leurs collè­
gues démissionnaires. 

Finalement, le porte-parole de 
l'opposition à l'hôtel de ville, M. 
François Ghali, renouvelle sa de­
mande d'enquête publique sur 
toute l'administration municipa­
le de Saint-Laurent parce que, dit-
il, il faut nettoyer cette ville une 
fois pour toutes et l'ouvrir à la dé­
mocratie. • 

CHÔMAGE 
Le taux de chômage connaît 
une forte baisse au Québec 

l'explication de la montée du 
chômage dans cette province 
étant due en fait à l'augmentation 
de la population active. 

Il faut selon elle observer la 
même prudence dans l'interpré­
tation des données concernant la 
création de 19 000 nouveaux em­
plois au Québec. «Ce qui s'est 
passé, c'est surtout chez les hom­
mes de 15 à 24 ans — c'est le 
groupe qui semble y avoir le plus 
contribué, mais je ne peux pas 
mettre de chiffres. Chez eux, nor­
malement, il y a diminution du 
nombre d'emplois de décembre à 
janvier, mais il n'y a pas eu de 
changement cette année. » 

Autrement dit, en termes de 
données désaisonnalisées, cela 
équivaut à des créations d'em­
plois. 

Les plus grands bénéficiaires de 
cette progression de l'emploi sont 
les hommes de 25 ans et plus 
(24 000 nouveaux emplois, à 
temps plein ou partiel), contre 
12 000 dans le cas de ceux de 15 à 
24 ans. 

Moins choyées que les hom­
mes, les femmes, comme groupe 
social, ont vu décliner de 30 000 
le nombre d 'emplois à plein 
temps qu'elles occupent, alors 
qu'on enregistre une progression 
de 33 000 emplois à plein temps 
chez les hommes. 

LA MÉTÉO 

Quebec 
Min. Mil. Aujourd'hui 

Abitibi - 2 5 - 1 6 Nuageux 
Outaouais - 2 2 - 1 4 Nuageux 
laurentkies - 2 8 - 2 0 Nuageux 
Cantons de l'Est - 2 5 - 1 4 Nuageux 
Mauricie - 1 6 - 1 0 Nuageux 
Quebec - 2 5 - 1 4 Nuageux 
Lac-Saint-Je;n - 2 8 - 2 0 Nuageux 
flimouski - 2 3 - 1 6 Ensoleilla 
Gaspesie - 2 3 - 1 6 Ensoleillé 
Baie-Comeau - 2 8 - 1 6 Ensoleille 
ScpMles - 2 8 - 1 6 Ensoleillé 

Canada Min. Mu. Auiounrtnii 
Victoria - I 6 Ensoleillé 
Edmonton - 3 3 - 2 2 Nuageux 
Regina - 3 3 - 2 5 Nuageux 
Winnipeg - 2 8 - 2 2 Ensoleillé 
Toronto - 1 5 - 6 Nuageux 
Fredencton - 1 3 - 7 Nuageux 
Halifax - 6 4 Ensoleillé 
Charlottotown - 6 - 4 Nuageux 
Saint-Jean - 1 1 - 7 Nuageux 

États-Unis 
m. Mu. Mm. Mai 

Boston - 1 0 1 N.-Orléans 6 20 
Butlalo - 1 4 - 4 Pittsburgh - 1 1 4 
Chicago - 1 8 - 4 S. Francisco 4 16 
Miami 18 24 Washington - 4 8 
New York . - 7 3 Dallas 0 2 

les capitales 
Min. Mu. Min. Mu. 

Amsterdam 4 10 Madrid 3 12 
Athènes 7 15 Moscou - 1 0 - 6 
Acapulco 24 31 Mexico 10 28 
Berlin 4 7 Oslo 3 4 
Bruxelles 2 8 Paris 6 9 
Buenos Aires 13 24 Rome 3 10 
Copenhague 2 6 Séoul 2 S 
Genève - 1 8 Stockholm 1 3 
Hong Kong 17 23 Tokyo 2 20 
Le Cairo 11 21 Trinidad 24 31 
Lisbonne 10 15 Vienne 2 9 
Londres 5 10 

La Quotidienne 
Tirage d'hier 

à trois chiffres 773 

à quatre chiffres 0352 

Emplois à temps partiel : ils ont 
augmenté de 28 000, estime-t-on, 
22 000 de ces nouveaux postes 
étant pris par les femmes. 

Enfin, c'est principalement 
dans les services — socio-cultu­
rels, commerciaux et personnels 
(coiffeurs, etc.) — qu'il y a eu 
croissance, avec 28 000 nouveaux 
emplois pour ces secteurs. 

Donnée toujours significative, 
ce sont les jeunes gens de 15 à 24 
ans qui sont le plus durement 
frappés par le chômage ( 12,7 p. 
cent), alors que les adultes s'en ti­
rent nettement mieux, avec 6,8 p. 
cent de chômeurs dans leurs 
rangs. 

Géographiquement parlant, le 
chômage est toutefois en hausse 
dans plusieurs grandes villes du 
Québec, les données étant cette 
fois non-désaisonnalisées ( il 
s'agit donc de la situation réelle): 
Québec, 9 p. cent eh janvier (7,9 
p. cent en décembre); Trois-Ri-
vières, 14 p. cent eh janvier ( 11,7 
p. cent le mois précédent); Chi- ' 
coutimi-Jonquière, 10,8 p . cent 
(9,8 p. cent), tandis que le nom­
bre de chômeurs a reculé pour le 
Grand Montréal à 8,6 p. cent en 
janvier (8,9 p. cent en décembre), 
ce qui confirme les diagnostics 
actuels sur le dynamisme écono­
mique de l'agglomération mont­
réalaise. 

Au milieu de tout cela se cache 
une très bonne nouvelle. À savoir 
que la vapeur a été renversée en 
1987, et que les nouveaux em­
plois sont maintenant, depuis 
l'année dernière, surtout des em­
plois à plein temps, leur nombre 
ayant augmenté de 428 000 par 
rapport à janvier 87, et celui des 
emplois à temps par t ie l de 
58 000, pour un grand total de 
486 000 nouveaux emplois, selon 
les données non-désaisonnalisées. 

Mme Hélène La v o i e : «Ce qu'il 
y a de spécial, c'est le revirement 
en 1987. Dans les premières an­
nées de la reprise — de 83 à 86 
—, c'était surtout les emplois à 
temps partiel qui croissaient. 
Maintenant, ce sont les emplois à 
temps plein. C'est une bonne 
nouvelle.» 

Signe supplémentaire de ce re­
tournement: sur les 507 000 nou­
veaux emplois à plein temps ap­
parus depuis janvier 1986, 
428 000 (84 p. cent) ont été créés 
dans la dernière année, c'est-à-
dire depuis janvier 1987. 

«C'a été une bonne année», a 
dit nier l'analyste d'une voix for­
tement enrhumée. • 

MULRONEY 
L'opposition accuse Mulroney 
d'avoir aussi •caché» un prêt 

étaient ensuite facturées à M. 
Mulroney qui tes remboursaient 
régulièrement», a ajouté M. Ma-
zankowski. 

«L'opposition se livre à une 
chasse aux sorcières, elle veut em­
barrasser le premier ministre en 
ressortant une vieille histoire 
déjà éclaircie», a-t-il lancé. 

En conférence de presse plus 
tard dans la journée, le chef du 
NPD, M. Ed Broadbent, a réfuté 
le raisonnement de M. Mazan-
kowski du revers de la main. Il a 
d'ailleurs écrit au premier minis­
tre pour exiger des explications 
sur, ces «allégations d'une extrê­
me gravité». 

Selon M. Broadbent, les ad­
joints de M. Mulroney et le prési­
dent de son parti ont déclaré qu'il 
s'agissait d'un prêt lorsque l'affai­
re a été connue l'an dernier. Ils 
ne peuvent donc dire aujourd'hui 
qu'il s'agit d'une avance dè fonds. 

D'après M. Broadbent, il est 
d'ailleurs anormal d'utiliser les 
fonds électoraux du Parti conser­
vateur pour défrayer les dépenses 
personnelles du chef. Les contri­
buables contribuent à ce fonds et 
profitent d'exemptions d'impôts 
dans le but de financer des activi-
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L'exemple 
à suivre... 
Presse Canadienne 

EDMONTON 

• Les milliers d'infirmières 
présentement en grève illé­
gale en Alberta devraient 
prendre exemple sur l'ac­
cord de principe intervenu 
avec leurs consoeurs de 
l'hôpital de l 'Université 
d'Alberta, a suggéré hier le 
ministre des hôpitaux, M. 
Marv Moorc. 

L'établissement en ques­
tion est le seul grand hôpi­
tal de la province dont les 
infirmières ne sont pas en 
grève. 

Mais Mme Margare t 
Ethier, présidente du syndi­
cat en grève des Infirmières 
unies d'Alberta, a durement 
critiqué ce règlement hier, 
le qualifiant d'inacceptable 
pour les 11400 membres du 
syndicat qu'elle dirige. 

Les Infirmières unies 
d'Alberta bravent la loi de­
puis 12 jours, et leur syndi­
cat a été c o n d a m n é à 
$250000 d'amende pour ou­
trage au t r ibuna l , pour 
avoir refusé d'obéir à l'or­
dre de rentrer au travail. 

S'il n'acquitte pas l'amen­
de d'ici cinq jours, le syndi­
cat pourrait voir ses biens 
saisis. Mais il a indiqué son 
intention d'en appeler de la 
condamnation et de l'amen­
de. 

M. Don Mazankowski, vice-premier ministre PHOTOIASERCP 

tés politiques et pas autre chose, 
a-t-il dit en substance. 

«Si c'est un prêt, il devait le dé­
clarer. Ce qui est vrai pour M. 
Côté l'est aussi pour M. Mulro­
ney», a dit M. Broadbent. 

Advenant que le premier mi­
nistre se trouve dans la même po­
sition que M. Côté, il doit en su­
bir les conséquences, a conclu M. 
Broadbent. 

Un député libéral, M. Herb 
Gray, a également soutenu que 
M. Mulroney devait respecter les 
mêmes exigences que. ses minis­
tres. «Sinon, il doit faire comme 
M. Côté et quitter son poste», a t-
ildit. 

Lin porte-parole du cabinet du 
premier ministre, M. Bruce Phil­
lips, a décrit la lettre de M. Broad­
bent comme « une oeuvre morali­
satrice partisane» sans importan­
ce. 

« M. Mulroney. a demandé au 
parti de payer les rénovations des 
résidences officielles pour éviter 
qu'on l'accusé de vivre aux cro­
chets de la population. Il a ainsi 
fait épargner beaucoup d'argent 
aux contribuables», a-t-il dit. 

M. Philips a par ailleurs refusé 
de dire si la dette de M. Mulroney 
avait été inscrite chez le registrai-
re général comme le veut la direc­
tive sur les conflits d'intérêts. • 

OUBLIETTE 
Ouellette et Blssonnette se -
seraient partagé S920 000 

ou l'existence légale de compa­
gnies dont il sera question au 
cours du procès. 

Par la suite, le seul témoin cité 
à la barre par la Couronne a été 
l'agent Pierre Druz, de la .GRC, 
qui a identifié, en en indiquant 
l'origine, une bonne partie de la 
centaine de documents déjà dépo­
sés en preuve par la Couronne au 
stade de l'enquête préliminaire 
des deux accusés. r 

Dans son adresse aux jurés, Me 
Paré a indiqué que la Couronne 
entend démontrer que les deux 
accusés ont comploté pour tirer 

des bénéfices personnels d'infor­
mations privilégiés qu'ils déte­
naient au moment de l'implanta­
tion de la société Oerlikon à 
Saint-Jean à la suite de l'obten­
tion par elle d'un important 
contrat d'armement octroyé par 
le ministère canadien de la Dé­
fense. -

Selon la Couronne, les deux ac­
cusés ont profité, à l'automne 
1985 et au tout début de 1986, dès 
informations qu'ils détenaient 
pour se porter acquéreurs du ter­
rain que souhaitait acheter Oerli­
kon et en faire passer le prix de 
27 cents à 40 cents le pied carré, 
réalisant ainsi un bénéfice de 
$919 598,88. 

Toutes les transactions préala­
bles effectuées par le duo Ouellet-
te-Bissonnette auraient été faites 
à des dirigeants d'Oerlikon qui 
ont, jusqu'à la fin, ignoré l'intérêt 
personnel que pouvaient y trou­
ver les accusés. 

Toute cette affaire a éclaté il y 
a un peu plus d'un an, en janvier 
1987, au moment où les médias 
ont fait état des gains spéculatifs 
réalisés par des proches de l'an­
cien ministre, sur le terrain au­
jourd'hui occupé à Saint-|ean par 
l'usine Oerlikon. Le 19 du même 
mois, le premier ministre Mulro­
ney chassait M. Bissonnette du 
cabinet et annonçait une enquête 
de la Gendarmerie royale sur cet­
te affaire. 

Le lendemain, on apprenait 
que la firme suisse Oerlikon ré­
clamait de l'organisateur conser­
vateur de Saint-Jean, Normand 
Ouellette, le remboursement 
d'une somme de $970 000 qu'elle 
estime avoir payé en trop pour ses 
terrains de Saint-Jean. 

Ce sont les résultats de l'enquê­
te de la GRC dans ce dossier qui 
ont provoqué le procès qui s'est 
véri tablement amorcé hier à 
Saint-Jean. En novembre dernier 
Ouellette et Bissonnette étaient 
officiellement accusés de corrup­
tion, fraude et abus de confiance 
mais étaient, en décembre, libé­
rés du premier chef d'accusation 
au terme de leur enquête prélimi­
naire. • 

m MM* 
m? mm 

Nursing : 
pénurie 
«criante», 
selon les 

Presse Canadienne 

Le juge Jean-Guy Bollard L'agent Pierre Druz, de la GRC 

• Ce n'est pas le manque d'argent aui nuit lë plus aux hôpitaux du 
luébec, présentement, mais sur­

tout «la pénurie criante d'infir­
mières». 

Le manque de personnel infir­
mier est tel que «si on ne fait 
rien, peu importe les budgets 
qu'on aura, si ça continue, pn 
aura un nombre grandissant de 
lits, qui devront être fermés, à 
cause de l'absence de personnel 
qualifié». < 

L'Association des hôpitaux du 
Québec, qui représente les 200 
hôpitaux publics de la province, 
tenait un colloque jusqu'à jeudi 
soir à Montréal sur la gestion des 
lits. 

En entretien avec la Presse Ca­
nadienne, MM. Roger Brosseau, 
organisateur du colloque et Mi­
chel Cléroux, directeur des com­
munications de l'association, Ont 
expliqué les problèmes et les 
hypothèses de solutions étudiés 
par les 200 directeurs d'hôpitaux, 
directeurs de services, de soins, 
directeurs adjoints et autres ad­
ministrateurs d'hôpitaux. 

Le problème le plus aigu, ac­
tuellement, semble en être un de 
pénurie d'infirmières. Et il n'est 
pas unique au Québec, note M. 
Brosseau. 

Étonnamment, l'Association 
des hôpitaux indique que cela 
n'est pas dû qu'à un manque de 
fonds pour embaucher ces infir­
mières. • 

Selon M. Roger Brosseau, il 
manque «entre 500 et 600 infir­
mières» à travers le Québec. La 
pénurie se fait surtout sentir dans 
les hôpitaux montréalais, et sur­
tout dans les hôpitaux anglopho­
nes. ' . ' { ' ' ' ' ? 

Pourquoi les hôpitaux man­
quent-ils de personnel'infirmie'r ? 
M. Brosseau apporte plusieurs 
hypothèses. 

Premièrement, la baisse du 
nombre d'admissions dans les cé­
geps. «On sent une désaffection 
des étudiants qui préfèrent-choi­
sir une autre profession», com-
mente-t-il. Avant, d'après les so'n-
dages, ce métier était choisi en 
quatrième place par les étudiants. 
Aujourd'hui, il est tombé au L4e 
rang. 

Le métier d ' inf irmière est 
moins,populaire, «à cause des 
conditions de travail et du niveau 
de rémunération». Le travail est 
dur; la qualité de vie est altérée 
«quand on doit travailler de soir, 
de jour et de nuit». 

Selon M. Brosseau, il faut 
«donner un sérieux coup de bar­
re», avec le gouvernement, les 
hôpitaux et les syndicats, pour 
convaincre davantage de jeunes 
d'étudier en soins infirmiers. 
C'est la seule solution à long ter­
me, croit-il, surtout que former 
une infirmière prend trois an­
nées. 

MM. Cléroux et Brosseau ju­
gent important de «faire mainte­
nant une biopsie du problème» 
du manque de personnel qualifié, 
«et non une autopsie, quand il 
sera trop tard». > 

L'Association des hôpitaux fon­
de beaucoup d'espoirs en la Com­
mission Rochon sur les services 
sociaux et les soins de santé. Le 
rapport de la commission sera 
rendu public jeudi prochain. 
• Quant aux problèmes propre­
ment dit de gestion des lits, 1 As­
sociation des hôpitaux a profité 
de son colloque pour comparer 
les expériences tentées par quel­
ques-uns de ses membres. 

Par exemple, on a étudié l'ap­
plication dans un hôpital d'un lo­
giciel de génie industriel qui sert 
actuellement à la fabrication à la 
chaîne d'un produit. Une fois 
adapté à l 'hôpital, ce logiciel 
pourrait servir à mieux planifier 
les vacances du personnel, par 
exemple, «pour causer le moins 
de préjudices possible». 

En le modifiant, on pourrait 
aussi s'en servir pour mieux ré­
partir les lits entre les différents 
départements, prévoit les pério­
des d ' acha landage , la durée 
moyenne d'attente avant d'être 
admis dans chacune des spéciali­
tés médicales, etc. 

Ce logiciel, présenté par l'Ecole 
polytechnique de l'Université de 
Montréal devrait évidemment su­
bir d'abord quelques adaptations. 

Les directeurs d'hôpitaux ont 
également étudié une autre hypo­
thèse pour décongestionner cer­
tains départements: l'ajout d'une 
unitégériatrique, par exemple. 
D'après l 'expérience, l 'ajout 
d'une spécialité réduit les délais 
d'attente des patients et permet 
aux médecins de traiter davanta­
ge de patients durant un même 
laps de temps. Evidemment, cela 
implique quelques coûts supplé­
mentaires, qui peuvent toutefois 
être compensés à moyen terme 
par le fait que le délai d'attente à 
l'hôpital est réduit. 

Il n'y a pas de truc magique 
pour désengorger les urgences ou 
s'assurer que les lits de soins de 
courte durée ne sont pas occupés 
par des malades chroniques. «On 
ne peut s'attendre à ce que les di­
recteurs partent (du colloque) 
avec un 'handbook' sous le bras, 
rempli de trucs pour solutionner 
tous les problèmes. » 
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Drogue 
afghane: un 
camionneur 
bavard 
G E R M A I N T A R D I F 

• Un camionneur de Montréal a 
accepté de transporter deux con­
teneurs à partir du hangar 64 du 

\ port de Montréal jusqu'à un en­
trepôt, rue Tellier, travail pour le-

. quel on lui avait promis $10000 
et deux habits. 
,. Paul Galipeau, qui témoignait, 

> hier, au procès de cinq personnes 
accusées de complot et de posses-

- sion et, dans un cas, d'importa­
tion de cinq tonnes de haschisch 

_en provenance de l'Afghanistan, 
. d'une valeur marchande estimée 

à quelque $100 millions, a décla-
. ré qu'il était parvenu à accomplir 
' l'opération avec un camion et 

une remorque loués. 
; il C'était le 19 août 1987. 

Une fois arrivé à destination, 
on lui dit de revenir trois ou qua­
tre heures plus tard pour trans­
porter les containers ailleurs. 

'. Lorsqu'il revint sur les lieux pour 
È'exécuter, il était arrêté, menotte 

• et interrogé dans un petit bureau 
. à l'étage de l'entrepôt. 

• Ayant d'abord cru qu'il s'agis­
sait d'un kidnapping, il se rendit 
compte finalement qu'il venait 
d'être appréhendé par la GRC en 
même temps que d'autres person­
nes qui se trouvaient sur les lieux. 

interrogé, il dit «toute la véri-
' té» aux policiers et signe sa décla­

ration écrite. Les policiers lui de­
mandent alors de conduire le ca­
mion et son contenu jusqu'au 

. poste de la GRC, ce qu'il fit. 
Au cours de son témoignage, il 

- expliqua qu'il avait d'abord été 
contacté par l'un des accusés, Ri-

; chard Gervais, le seul des cinq à 
- devoir répondre à une accusation 
d'importation. Il le connaissait 
depuis 20 ans et Gervais lui avait, 
à quelques occasions, trouvé de 
l'emploi dans l'exercice de son 
métier de camionneur. 
. Mais c'est avec un dénommé 
Bernard Duchaîne, surtout, que 
les'détails de l'opération furent 
mis au point. Ce dernier ne se 
trouve pas parmi les cinq accusés. 

Au moment de ces événements, 
Galipeau bénéficiait de l'assuran-

. ce-travail à cause d'une déviation 
de la colonne vertébrale due à 
l'écrasement de deux disques. 

• *• C'est le 19 août qu'il dit avoir 
vu pour la première fois, à Pen-

- trepôt, les accusés Francesco Del-
lacio, Franco Sciullio et Jean Pou-
part. Il n'a pas été fait mention de 
l'accusé Serge Bouchard, durant 
son interrogatoire par Me Liliana 
Longo, procureur fédéral chargé 

. de cette cause. 

Bissonnette 
coupable de 
meurtre 
Canadian Press 

" TORONTO 

• Un homme d'affaires qui avait 
froidement abattu un ami d'en­
fance devant une foule stupéfaite, 

•dans un hôtel de Toronto, a été 
reconnu coupable de meurtre 

' non prémédité, hier, par la Cour 
' supérieure de l'Ontario. 

André Bissonnette, 54 ans, fai­
s a i t face à une accusation de 
• meurtre avec préméditation, à la 
suite de l'assassinat de Guy La-
marche, millionnaire et escroc re­
connu. 

, Le 9 mars dernier, Guy Lamar­
che, 53 ans, venait de s'engager 

'dans un ascenceur de l 'hôtel 
Royal York, où il assistait à un 
congrès de gens d'affaires, lors­
que son ami de toujours a fait feu 

-sur lui à deux reprises, le tou-
". chant au coeur et à l'épaule. 

André Bissonnette a avoué 
avoir abattu la victime, mais a 
soutenu tout au long du procès 

'qu'il s'agissait d'un meurtre non 
•prémédité. Selon son témoi­
gnage, les deux hommes avaient 
été élevés ensemble à Timmins, 
en Ontario. 

Il a raconté au jury avoir déjà 
prêté $125000 à son ami million­
naire lorsque celui-ci se trouvait 
dans une situation financière dif­
ficile. Lorsqu'il a tenté de recou-
.vrer son argent, Guy Lamarche 
l'aurait traité de voyou et le me­
naçant de lui faire régler son 
compte par deux tueurs à gages 
hollandais. 

Guy Lamarche avait été con-
'damné à $200000 d'amende dans 
une affaire de fraude, en 1981, et 
vivait depuis principalement à 

.Londres et à Amsterdam. 

Francisco Santana 
devra rembourser 
l'aide sociale 
Immigration Canada pourrait l'expulser 

LILY T A S S O 

fLG piquetage se poursuit à The Gazette 
Malgré l'entente de principe qui a été paraphée cette semaine, les pressiers et préposés à 

l'entretien du quotidien montréalais The Gazette ont continué hier à faire du piquetage devant 
l'édifice du journal, comme ils le font depuis sept mois. De fait, tout n'est pas réglé entre la 
direction du journal et ses 140 employés en lock-out depuis juillet, ainsi que les 80 autres en 
grève depuis le mois d'août. Les deux parties tentent actuellement de s'entendre sur un proto­
cole de retour au travail. Les pourparlers à ce sujet doivent reprendre lundi, PHOTO MICHH. GRAVEL, U 

• Francisco Ramirez Santana, le 
Cubain qui a demandé et obtenu 
l'aide sociale après avoir déserté 
le foyer conjugal dans les trois se­
maines qui ont suivi son arrivée a 
Montréal pour rejoindre son 
amant, homosexuel comme lui, 
est enjoint de rembourser les 
sommes déjà reçues du gouverne­
ment du Québec. Il ne pourra 
plus compter sur le bien-être so­
cial pour vivre, a appris La Presse 
de source sûre. 

Un article paru dans La Presse 
du mardi 2 février racontait l'his­
toire d'une Québécoise, Parise 
Mastropaolo, qui fait face à dix 
années d'obligations financières 
pour avoir parrainé Santana, un 
homme rencontré à Cuba et 
qu'elle épousait en mai dernier. 

Selon cette source, le protec­

teur de Francisco, cuisinier de 
son état dans la Beauce, et cinq 
ou six acolytes, voient leurs em­
plois menacés à cause du rôle 
qu'ils auraient joué dans cette af­
faire. 

Par ailleurs, comme l'a déclaré 
à La Presse Pierre Bourget, res­
ponsable de l'exécution de la loi 
au ministère fédéral de l'Immi­
gration, des fonctionnaires de ce 
ministère enquêtent actuellement 
sur deux fronts. 

D'une part, ils cherchent à sa­
voir si le Cubain a commis des ir­
régularités en donnant des rensei­
gnements trompeurs, autrement 
dit si le mariage contracté par lui 
l'a été uniquement dans un but 
d'immigration. Ce qui pourrait 
entraîner son expulsion. D'autre 
part, Immigration Canada cher­
che à savoir s'il y aurait un ré­
seau, qui s'occupe d'amener des 
immigrants cubains de la même 
façon. 

De l'herbe à poux qui coûte cher 
R A Y M O N D G E R V A I S 

• Trois compagnies et trois particuliers ont écopé 
hier, en Cour municipale de Montréal, d'amendes 
variant de $50 à $600 pour avoir laissé pousser de 
l'herbe à poux sur leur terrain l'été dernier. 

Un règlement de la Communauté urbaine de 
Montréal interdit en effet de laisser pousser cette 
herbe allergène qui affecte chaque année la santé 
de milliers de Montréalais. 

Le juge Alexander Stalker a ainsi condamné à 
$600 d'amende la compagnie 2426-0648 Québec 
Inc. pour avoir laissé pousser cette plante sur ses 
terrains. La compagnie Musto a écopé d'une amen­
de de $500 pour une offense similaire tandis que 
Mompal Invest de $100. 

Les trois individus ont écopé pour leur part 
d'amendes de $50. Il s'agit de M. Jean Giroux, de M. 
Issie Katz et de Mme Athanasios Papacostas. 

Les amendes prévues au règlement peuvent at­
teindre les $10 000. , 

Toujours dans le domaine de la protection de la 

3ualité de la vie, la compagnie Placage Regina Ltée, 
u 2595 de Miniac, à Saint-Laurent, à été condam­

née à $200 d'amende pour avoir déversé un produit 
toxique dans le réseau d'égout public. 

Selon les représentations faites à la cour, la com­
pagnie en question a déversé le 2 septembre 1987 
une quantité indéterminée d'un produit dont le pH 
était de 2,45, ce qui est contraire aux normes accep­
tées par les règlements des eaux usées. Francisco Ramirez Santana: menacé d'expulsion? 

EN BREF 
TROP TARD 
• La Cour provinciale a con­
damné un service privé de 
courrier pour retard indu à li­
vrer au ministère des Travaux 
publics et de l'Approvisionne­
ment du Québec, une envelop­
pe contenant une soumission 
en vue de l'obtention d'un 
contrat. La société Renovek 
Inc., avait fait appel au Service 
de courrier Satellite, propriété 
de M. Antonio Bonomo, pour 
l'acheminement d'une enve­
loppe contenant son offre. 
L'ouverture des soumissions 
devait se faire le 21 mai 1980, 
relativement à des travaux 
d'aménagement à effectuer au 
Centre de la main d'oeuvre, 
1110, est, rue Jean-Talon. Re­
novek avait remis son envelop­
pe la veille, pour être livrée à 
Québec le lendemain, à temps 
pour l'ouverture des soumis­
sions, ce qui n'a pas été fait. En 
conséquence de «ce bris de 
contrat et de négligence gros­
sière», Renovek réclamait des 
dommages de $11 157,50 pour 
dommages, dont $10840 re­
présentant le profit qu'elle 
prévoyait faire si le contrat lui 
était adjugé. Le juge René 
Beaulac a accordé ce dernier 
montant, avec intérêts, à la de­
manderesse. 

INCENDIE MINEUR 

• Un incendie qui présentait 
des risques de propagation 
s'est déclaré hier matin à La 
Cité des Prairies, centre de ré­
adaptation pour jeunes délin­
quants situé dans le quartier 
Rivières-des-Prairies. Il a fallu 
environ une demi-heure à une 
cinquantaine de pompiers 
pour éteindre les flammes. On 
ne signale aucun blessé. 

MOTARD CONDAMNÉ 

• Les circonstances affreuses 
entourant la mort de Colette 

Dion ont été dévoilées, hier, 
alors qu'un ex-membre du 
gang de motards les Pacific Re­
bels, Yvon-Paul Grenier, 33 
ans, de Québec, était condam­
né à 18 années de pénitencier 
pour son implication dans ce 
crime crapuleux. L'enquête a 
révélé que la jeune femme de 
24 ans avait en effet dû subir 
les pires sévices physiques, 
avant d'être poignardée, à l'is­
sue d'un party funeste, auquel 
ont assisté d'autres jeunes fil­
les ainsi que des motards. Le 
drame est survenu au cours 
d'une épluchette de blé d'Inde 
qui a dégénéré en orgie, en 
août 1979, dans un chalet de 
Stoneham, au nord de Québec. 

ACCIDENT MORTEL 

• Une résidente de Victoriavil-
le, Mme Suzanne Gauthier, 
âgée de 39 ans, a perdu la vie, 
tard jeudi, lors d'un accident 
de la circulation survenu sur 
l'autoroute 20, à proximité du 
viaduc de Saint-Germain-de-
Grandtham, à une dizaine de 
kilomètres à l'ouest de Drum-
mondville. Selon les informa­
tions recueillies par les agents 
de la Sûreté du Québec, du dé­
tachement de Drummondville, 
la conductrice de l'auto aurait 
perdu la maîtrise de son véhi­
cule alors qu'elle circulait sur 
une chaussée enneigée et gla­
cée. Elle était en direction de 
la métropole. L'auto a traversé 
le terre-plein et s'est retrouvée 
sur les voies direction est. C'est 
à ce moment qu'un camion-re­
morque aurait heurtée de 
plein fouet l'auto, tuant sur le 
coup la conductrice. Mme 
Gauthier est demeurée coincée 
dans son véhicule. On a dû fai­
re appel aux policiers de 
Drummondville, munis d'un 
équipement de désincarcérd-
tion de survie, pour dégager la 
victime de ce qui était devenu 
un amas de ferraille. 

s regimes 
feront prendre 
duDOidsàvos 
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Contre Rib'N Reef, un 
verdict: c'est malpropre 

Le ministre des Transports Marc-Yvan Côté compte sur le chemin 
de fer pour soulager la circulation automobile vers l'ouest de 

Montréal, notamment l'amélioration du service vers Deux-Monta­
gnes et Rigaud. \\: PHOTOTHÈQUE U Prta* 

Côté compte décongestionner le trafic 
automobile vers l'ouest par le train 
Un train vers Valley field et amélioration vers Rigaud et Deux-Montagnes 
J E A N - P I E R R E B O N H O M M E 

• Le ministre des Transports, M. 
Marc-Yvan Côté, président de la 
Commission ministérielle sur 
l'aménagement, a réitéré hier 
l'intention du gouvernement de 
favoriser le développement d'une 
liaison ferroviaire pour passagers 
(train de banlieue avec parc auto­
mobile) en direction de Beauhar-
nois-Valleyfield. 

M. Côté expliquait alors à La 
Presse, au cours d'une entrevue, 
l'état des réflexions de son minis­
tère relativement au développe­
ment da la grande région mont­
réalaise. 

Le ministre a dit favoriser, 
pour décongestionner les voies 
automobi les de la région de 
Montréal, le maintien et le déve­
loppement des trains de banlieue 
de Peux-Montagnes et de Rigaud. 
Il n'a toutefois pas exprimé le 
même intérêt pour le maintien de 
la liaison ferroviaire pour passa­
gers vers Saint-HUaire sur la 
Rive-Sud. Dans ce dernier cas, a-t-
il dit, cette voie ne transporte 
« que 300 personnes par jour dont 

la moitié sont des employés des 
chemins de fer voyageant à ra­
bais». 

Ce choix, a dit M. Côté, s'impo­
se d'évidence avant même que les 
analyses du ministère des Trans­
ports soient connues. On sait que 
je ministère des Transports du 
Québec a commandé, au coût de 
$2 millions, une analyse de «la 
gestion du trafic». Les-recom­
mandations de ce rapport ne se­
ront pas rendues publiques avant 
un mois, mais M. Côté a indiqué 
qu'il n'ignorait pas la teneur de 
certaines d'entre elles. 

Le choix de l 'aménagement 
d'une voie ferroviaire vers Val-
leyfield, a dit M. Côté, s'impose à 
cause du coût exorbitant ($700 
millions) de la construction d'un 
nouveau pont pour automobiles. 
Les trains de banlieue utilise­
raient donc l'actuelle voie ferro­
viaire qui jouxte le pont Mercier. 

Le principal engagement ferme 
que le ministre a dit vouloir pren­
dre, dans le contexte général de la 
grande région, c'est toujours, 
comme on l'a annoncé il y a dix 
jours, la construction d'une nou­
velle autoroute «de ceinture». 
L'objet d'un pareil ouvrage de gé­

nie civil consiste à permettre aux 
véhicules venant de Québec, par 
la route 20, et désirant poursuivre 
vers Ottawa, de contourner la 
ville. Ceci aurait pour résultat 
d'alléger le trafic sur le Métropo­
litain actuellement trop lourd. 

Le choix d'un passage, toute­
fois, dit M. Côté, n'est pas déter­
miné. Le ministère, précise-t-il, a 
deux options. Celle de se raccor­
der à l'autoroute 25, à Laval, en 
passant par un nouveau pont sur 
la rivière des Prairies. Mais cette 
solution « n o r d » nécessite la 
construction d'une nouvelle voie 
qui traverserait de part en part le 
milieu naturel de 1 ile Bizard. M. 
Côté n'y voit pas d'inconvénient 
«puisque le ministère des Trans­
ports possède déjà là une empri­
se». 

L'autre solution consisterait à 
passer sur la rive sud du fleuve. Il 
s'agirait de se diriger vers Valley-
field en passant par Saint-Cons­
tant. On utiliserait la partie exis­
tante de l'autoroute 30, au nord 
de Longueuil, et on trancherait 
ensuite dans les terres. 

L'autoroute Métropolitaine, a 
précisé M. Côté, a été construite 
pour recevoir 100 000 véhicules 

par jour; elle en reçoit 173 000 ac­
tuellement. Selon lui, il faut la re­
construire au complet même si 
une réfection a été entreprise à 
grands frais il y cinq ans environ. 
C'est la structure même de la 
voie, dit-il, qui est minée. Il n'a 
pas voulu dire pour combien de 
temps, selon lui, les travées de bé­
ton pourront durer sans menacer 
de s'effondrer. M. Côté a par ail­
leurs refusé de considérer la pos­
sibilité de reconstruire cette route 
au niveau du sol pour réduire son 
impact négatif sur les quartiers 
populaires où elle a été implan­
tée. 

M. Côté, enfin, a dit que le gou­
vernement fera bientôt connaître 
les «options préférentielles» 
d'aménagement retenues par le 
conseil des ministres; il a dit croi­
re, quant à lui, que le gouverne­
ment a «l'obligation morale» de 
répondre aux choix que les ci­
toyens expriment de se' loger où 
ils veulent. 

POUR ETRE A LA FINE POINTE DE VOTRE SPECIALITE 
Le Service des soins infirmiers de l'hôpital Royal Victoria vous offre une occasion unique de 
vous perfectionner dans un hôpital d'enseignement de l'université McGill hautement spécia­
lisé. Il vous suffit de vous inscrire à un de nos programmes d'enseignement permanent offerts 
aux infirmières diplômées. 

LE PROGRAMME D'INTERNAT 
EN SOINS INFIRMIERS, d'une 
durée de sept semaines, est 
spécialement conçu pour votre 
perfectionnement professionnel 
dans divers domaines spéciali­
sés: médecine, chirurgie, obsté­
trique, gynécologie ou psychia­
trie. 

Les cours débutent en juin, en 
septembre et en janvier. 

LE COURS EN SOINS AUX PATIENTS A L'ÉTAT CRITI­
QUE, d'une durée de douze semaines, vous permet de 
vous perfectionner dans un domaine particulier de soins 
aux patients à l'état critique tout en vous donnant un 
aperçu de la façon dont ces soins sont dispensés dans-
d autres spécialités. Vous pourrez vous familiariser avec 
les soins dispensés au service de l'urgence, à l'unité des 
soins intensifs en chirurgie, à l'unité des soins intensifs en 
médecine, à l'unité des soins coronariens, à l'unité de dia­
lyse, à la salle d'opération, ou à la salle de réveil. 

Les cours débutent en avril, en septembre et en janvier. 

Les infirmières doivent être membres de l'Ordre des infirmières et infirmiers 
du Québec (O.I.I.Q.) ou détenir un permis de licence en instance de l'Ordre. 
Les cours sont donnés en anglais. Des bourses ainsi qu'une rémunération 
s:nt cffertes. Pour obtenir de plus amples renseignements, il vous suffit de 
téléphoner au 842-1231 poste 5442, ou écrire au Programme d'internat/Cours 
de formation en soins aux patients à l'état critique, Hôpital Royal Victoria, 
bureau R4 -28 ,687 , avenue des Pins Ouest, Montréal (Québec) H 3 A 1 A 1 . 
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La peinture de vos rêves 
À DES PRIX MIROBOLANTS... 

incroyable... mais vrai ! 

1958-1981 

30e 

ANNIVERSAIRE 

Lise Labbé 
Paysages québécois 
et européens, 
scènes du Vieux 
Montréal, 
marines, 
scènes d'hiver et 
d'automne dans les 
Laurentides, etc.. 

À VOUS DE CHOISIR 

l e plus vaste choix de peintures au Canada 

1420, rue SHERBROOKE ouest 
(angle Bishop) 

Tél.: 845-4383 
Ouvert 7 jours par semaine 

PENDANT 2 JOURS 
Samedi de 9 h à 17 h 

Dimanche de 13 h à 17 h 

: 

Jacques Montpetit 

R A Y M O N D G E R V A I S 

• Le propriétaire du restaurant 
Rib'N Reer, situé au 8150 boule* 
vard Décarie h Montréal, a été 
condamné hier à $750 d'amende 

{tour malpropreté générale do 
'établissement. 

L'infraction reprochée aux Res­
taurants Universels Inc.. proprié* 
tajres du Rib'N Reef, remonte au 
16 septembre dernier, mais lors 
d'une visite des inspecteurs le 3 
février, la situation n'avait pas 
encore été complètement corri­
gée. 

Selon la preuve présentée par 
les fonc t ionna i res au juge 
Alexander Stalker de la Cour mu­
nicipale, les tablettes d'un entre­
pôt et le plancher de la cuisine 
étaient toujours sales près des ap­
pareils de cuisson. 

Le 16 septembre, lors du cons­
tat de l'infraction, le système de 
ventilation était graisseux et sale. 
Il y avait de la vieille graisse et 
des particules d'aliments sèches 
sur le plancher sous les appareils 
de cuisson; des rouleaux de pous­
sière sur les chaînes du système 
d'éclairage ainsi qu'un sac de fri­
tes sur le plancher. Quatre pinces 
servant à la manipulation des ali­
ments étaient sales et croûtées de 
nourriture séchée. 

Un représentant de la compa­
gnie a expliqué au juge que les 
travaux de nettoyage avaient été 
retardés à cause de l'inondation 
du 14 juillet, mais le juge a préci­
sé qu'à son sens, le restaurateur 
avait eu suffisamment de temps 
pour nettoyer de fond en comble. 

Par ailleurs, le cadavre frais 
d'une souris a été découvert le 3 
février par des inspecteurs du Ser­
vice de l'environnement de la 
Communauté urbaine de Mont­
réal à l'intérieur de l'épicerie-

boucherie Marché La Caille Inc.* 
du 8874 boulevard Saint-Michel à 
Montréal. Le 2 9 septembre 1987, 
les mêmes inspecteurs avaient de-, 
couvert des excréments do ron­
geurs en grand nombre dans 
l'établissement. 

Selon les représentations faites* 
à la Cour, de nombreux excré-r 

ments de souris ont été décou-ï 
verts sur les tabicites de l'entre­
pôt et sur les sacs de denrées ali­
mentaires sèches. Certains bouts 
de sacs de riz avaient même été 
grugés. Cette semaine, les deux 
fonctionnaires ont confisqué 15 
kilos de poisson séché contami­
nés pas des excréments de souris: 
Le propriétaire de l'épicerie a été 
condamné à $400 d'amende. 

La compagnie à numéros 
103930 Canada Ltée, propriétaire 
du restaurant-delicatessen Gerry.' 
Enr, du 4641 est, rue Sainte-Ca-
therine à Montréal a écopé de 
$800 d'amende pour avoir gardé' 
son établissement malpropre. 

Lors de leur inspection le 29 
septembre dernier, les i n s p e c ­
teurs ont constaté que le plancher, 
de la cuisine était croûte, grais­
seux, poussiéreux et qu'il y avait 
de nombreux restes d'aliments séi 
cliés sous les appareils de cuisson. 

Selon le rapport des inspec­
teurs, il y avait aussi de la moisis- • 
sure sur les parois intérieures des 
réfrigérateurs et congélateurs aiaî 
si que de l'eau stagnante dans le. 
fond des réfrigérateurs: Les ta­
blettes étaient graisseuses et erotic 
tées. 

Par ailleurs, M. Maurice Roy, 
propriétaire du restaurant Le 
Chalet du 11601 est, rue Notre-
Dame à Montréal, s'est vu impôt 
ser une amende de $250 pour 
n'avoir pss présenté un plancher 
et un plafond lisse et sans fissure 
tel que le prévoit le règlement 
municipal sur la salubrité publi­
que dans les restaurants. 

Du Beefeater pas cher 
• Des détectives de l'escouade anti-gang de la police de la CUM enquèr 
tent actuellement sur le spectaculaire vol d'un chargement de 850 cais­
ses de gin Beefeater, dérobées vers 20 h jeudi sojr sur les terrains de la 
compagnie Cast, rue Notre-Dame, dans l'est de Montréal. 

Ces caisses, en provenance d'Angleterre, étaient destinées au mar­
ché américain. D'une valeur marchande de $40000, elles étaient en 
transit à Montréal avant d'être acheminées par le transporteur versïd 
région de Boston. Libre de taxes, cette cargaison vaut sur le marché 
montréalais environ $200 000. Les voleurs auraient subtilisé un trac* 
teur sur un terrain vacant pour tirer la remorque dans laquelle avait 
été rangée la cargaison. 

s ^ | l o t o - q u é b e c 

Provincial Tirage du 
88-02-05 

NUMÉROS 
5340757 

340757 
40757 

0757 
757 

57 

LOTS 
500 000 S 
50 000 S 
I 000 S 
100 S 
25 S 
10 S • 

Le billet donne droi t è cinq tirages 
consécutifs. 

NUMÉROS 
371686 

71686 
1686 

686 
86 

LOTS 
50 000 S 
5 0 0 0 S 
250 S 
25 S 
5 S 

371681 I 000 S 
3716BI ICO S 
3 7 1 n 10 S 

SAMEDI 
LUNDI 
MARDI 
MERCREDI 
JEUDI 
VENDREDI 

Semaine du: 
88-01'50 

7951 
8516 
0654 
0842' 
5759 
0352 

Les modalités d'encaissement des billets gagnants paraissent au verso des billets. En cas de disparité entre cette liste et 14 liste 
officielle, cette dernière a priorité. 

"COMME VOUS, 
NOUS AVONS MAGASINÉ NOTRE RETRAITE 

ET NOUS AVONS LOUÉ NOTRE APPARTEMENT... 
AU MANOIR BOIS-DE-BOULOGNE." 

"CE QUI NOUS 
PLAÎT AU MANOIR: 
c'est le luxe très abordable, des appar­
tements plus spacieux qu'ailleurs avec une 
salle de toilette équipée d'un bain tourbillon, 
de grands salons panoramiques à chaque 
étage et des espaces communs climatisés. 
Ce qui nous rassure, c'est qu'on y retrouve 
un bureau de médecin sur place, une infir­
merie avec garde 24 heures sur 24, une 
chapelle avec aumônier résident et trois 
hôpitaux à proximité. De plus, le Manoir est 
équipé d'un système dlntercommunicatlon 
et d'alerte reliant chaque appartement à la 
réception, un système de surveillance vidéo 
de toutes les entrées et issues, un système 
d'électricité d'urgence, des gicleurs 

automatiques dans toutes les 
parties de l'édifice et des détecteurs 

de fumée dans chaque appartement.Que 
dire des à-côtés utiles que l'on retrouve sur place 
tels que: un dépanneur, les services bancaires, le 
service postal, un salon de coiffure, une pharma­
cie, une petite piscine et des saunas, des salles 
d'exercice, une bibliothèque, des salles de lecture, 
une salle de projection sans oublier un service de 
récréologie. Bien que nous ayons dans notre ap­
partement une cuisine complète nous permettant 
de préparer notre petit déjeûner et des collations, 
le prix comprend deux repas par jour. Enfin, le 
Manoir est à proximité des arrêts d'autobus et de 
trois stations de Métro." 

L E L U X E A B O R D A B L E 
10 005, avenue Bois-de-Boulogne (angle nord-est avec boul. de l'Acadie) Ahuntsic, 

Montréal Que . (514) 745-3414 

I 
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Huit accusations seront portées 
contre l'activiste sikh arrêté en G.-B 
d'aprùs CP et UP! 

• Un homme a été arrêté hier matin, 
à Coventry , en Grande-Bre tagne , 
dans la cadre de l'enquête sur l'at­
tentat qui a coûté la vie à deux baga­
gistes, en 1985, quelques minutes 
après l'atterrissage d'un avion de CP 
Air à l 'aéroport de Tokyo. 

. Inderjit Singh Reyat, qui était re­
cherché sur un mandat d'arrestation 
canad ien , dev ra r é p o n d r e à hu i t 
chefs d'accusation. Cet électricien de 
35 ans, qualifié d'activiste sikh par 
la police canadienne, vit en Grande-
Bretagne depuis un an. 11 a été arrêté 
au moment où il se rendait à son tra­
vail, et a été immédiatement transfé­
ré à Londres, où il attendra son en­
quête en extradition. 

Le suspect, père de trois enfants, a 
déjà dû faire face à la justice cana­
dienne: en 1986, à Duncan, en Co­
lombie-Britannique, il avait été con­
damné à $3000 d'amende pour pos­
s e s s i o n i l l é g a l e d ' a r m e e t d e 
dynamite, a fait savoir son ancien 
avocat David Gibbons. À l 'épcque, 
son procès avait été relié à l 'enquête 
concernant l'explosion de la bombe 
à l 'aéroport de Tokyo. M. Gibbons a 
dit qu'il attendait d'être contacté par 
la famille de l 'homme, et qu'il serait 
éventuellement prêt à se rendre à 
Londres pour l'aider à se défendre. 

Cependant, un porte-parole d e la 
GRC, le sergent Cari Stoski, n 'a vou­
lu ni confirmer, ni infirmer que le 
Reyat arrêté en Grande-Bretagne est 
bien le même que celui de Duncan. 

Selon le haut-commissaire adjoint 
du Canada à Londres, M. Louis Del-
voie, il pourrait s'écouler plusieurs 
semaines avant que Reyat ne subisse 
une enquête en extradition. 

«Une enquête judiciaire sera ou­

verte en Angleterre afin de détermi­
ner si Reyat doit ou non être expulsé 
vers le Canada. Cette enquête cura 
lieu aussitôt que possible et le procès 
débutera au Canada dès l'arrivée de 
l'accusé», précise un communiqué 
émis conjointement par le solliciteur 
général fames Kelleher et le procu­
reur général de la Colombie-Britan­
nique, Brian Smith. 

But criminel . 
Inculpé du meurtre de Hideo Asa-

no et de Hidehary Koda, qui ve­
naient de débarquer les bagages de 
l'avion canadien lorsque la bombe 
placée dans une valise a explosé, In­
derjit Singh Reyat est aussi accusé 
d'avoir acheté des substances explo­
sives et d'avoir fabriqué une bombe 
dans un but criminel. 

Les bagages, e n p rovenance d e 
Vancouver , deva ien t ensu i te ê t r e 
placés à bord d 'un avion en direc­
tion de Bombay. 

Le même jour, un avion d 'Air In­
dia en provenance de Toronto avait 
explosé en plein vol, au large des cô­
tes irlandaises, entraînant la mort 
des 329 personnes à bord. 

L'explosion de l'appareil d 'Air In­
d i a n ' a pu ê t r e é luc idée j u s q u ' à 
maintenant . Mais une radio cana­
dienne a rapporté que la police s'ap­
prête à arrêter plusieurs Sikhs vivant 
au Canada et à les inculper de com­
plot en vue de l 'attentat contre Air 
India, dès que Reyat arrivera au 
pays. 

Selon les autorités britanniques, 
l 'arrestation de Reyat a marqué la 
fin d 'une enquête de deux mois dans 
la région des Midlands. 

L'enquête a été menée conjointe­
ment par la GRC, le Service cana­
dien de renseignement de sécurité et 
les polices japonaise et bri tannique. 

Une EQUIPE 
de diététistes, éducateurs physiques, 
animateurs, sous la responsabilité 
d'omnipraticiens, les docteurs Jean-Guy 
Boileau, M.D., M.S.C. (nutrition) et 
Pierre Lizotte, M.D. 

Centre d'évaluation et de traitement en 
bioénergétique, obésité et nutrition 

CETBON -276-2573 

D'OBESITE CLINIQUE 
MÉDICALE 

DR J . M. MARINEAU - DR J . LEMAY 
OMNIPRATICIENS TRAITANT L'OBÉSITÉ 

MONTREAL 6716, rue Saint-Denis 274-3561 
ST-LEOHARD 6520, rue Beaubien Est 259-5531 
REPENTIGNY 373 , rue Notre-Dame 582-3911 
LAVAL 283, boul. de la Concorde Est 662-2192 

Cours de base de fine cuisine familiale 

par ttenri Bernard 
Session d'hiver 

I fois par semaine jour ou soir 

Débutant par une séance de présentation, au choix: 

les 10,15,16 ou 17 février au soir. Réservation et renseignements: 

Permis d'enseignement 749640 

3 9 4 2 , rue Saint-Denis, _ g ~ ^ . _ 

Montréal. Québec K 4 3 » 0 4 8 l 
H2U/2M2 W y~v* 

Inderjit Singh Reyat a été arrêté au moment où il se rendait à son 
travail. Il vit en Grande-Bretagne depuis un an. PHOTO PC 

436, PLACE 
JACQUES-CARTIER 
VIEUX MONTRÉAL 

RÉSERVATIONS:-

661-1386 
Un» cuisine pour les yeux... pour lo 

bouche... et une addition à bon compte. 

SURPRISE DIMANCHE 
de 11 h é 15 h 

LE GRAND BRUNCH 19$ 

«A VOLONTE» I û. psr personne 

Notre festival «MANGE ET COMPTE» 
12,65$ 
12,50$ 
11,50$ 
15,50$ 
12,50$ 
11,55$ 

Surf'n turf 

Brothetto de grosses crevettes 

Coquille St-Jacques généreuse 

Cuisses de grenoulllos à volonté 

Fricassée de bison forestière 

Choucroute gamlo à l'alsacienne 

Stationnement facile 

Bombardiers 
interceptés 
B Pour la cinquième fois en sept 
jours, des bombardiers soviétiques 
de type Bear H ont été interceptés 
jeudi soir à proximité de l'espace aé­
rien canadien dans le Grand Nord. 

Trois chasseurs canadiens, impli­
qués dans le plus gros exercice ja­
mais organisé par l'armée canadien­
ne dans l'Arctique (l 'opération Coup 
de foudre 88 menée du 18 janvier au 
13 février) et deux appareils améri­
cains basés en Alaska ont pris en 
chasse deux bombard ie r s soviéti­
ques. 

DETECTIVE 
PIERRE D. MASSUE 

DEPUIS 

1 9 4 9 

387-8757 
• Autorisé sous l'Acte concernant les agences de détectives du Québec» 

Licencié par la Cité de Montréal 
' Disparitions • Infidélité conjugale • surveillance • divorce • preuve d'adultère 

• enquêtes criminelles' fraude • extorsion • surveillance d employés 
• filature • toutes preuves pour la cour 

CONFIDENTIEL - DISCRÉTION ASSURÉE 
'iti ' * 

DALE CARNEGIE© 
Fondateur et 

auteur du livre 
((Comment se 

faire des amis» 

DEVENEZ 
PLUS CONFIANT 
EN VOUS-MÊME 

GRACE AU COURS 

DALE CARNEGIE ® 

I 

.HOMMES et FEMMES | 
• Sachez parler en public • Améliorez vos relations 
• Ayez une conversation humaines 

intéressante • Apprenez à contrôler la 
• Communiquez efficacement tension et les soucis 

LES COURS DEBUTENT LE JEUD111 FEVRIER A 18 h 30 
SESSIONS DISPONIBLES POUR ENTREPRISES 

Pour plus d'information 0 & £ 4 Otkf Présenté par E.J. 
appelez fcW I £Q f Glowka & Ass. 

300, Léo-Pariseau, bureau 714 (angle des Pins et du Parc) 

Vous êtes 
cordialement 
invités à une 
réception afin de 
célébrer 
Vinauguration de 
la Galerie la plus 
inNOVAtrice de 
Montréal. 

Le dimanche 7 février 
de 12 h à 19 li 

Un vin sera servi 

OUVERTURE À cette occasion, 
une collection 
prestigieuse sera 
présentée par des 
artistes acclamés 
autant sur la 
scène nationale 
qu 'internationale. 

BIENVENUE 
À TOUS! 

Ouvert 7 jours 

(rue Boyer), huile sur toile, 12" x 16" ALBINI LEBLANC. 

GALERIE NOVA 
2100, rue Crescent (près de Sherbrooke) 

Tél.: 845-1221 
Les cartes de crédit sont acceptées. 

Pierre Foglia 

Les poux 
sous ia 
tuque 
E t pique, et gratte. Ça fait trois semaines que je 

suis plein de poux cosmiques. Le plus fâcheux 
avec les poux, c'est le feeling d'être morpionné de la 
tête aux pieds. le les sens courir partout. l'en vois 
partout. 

Mais c'est vrai aussi qu'il y en a beaucoup. Te­
nez, d'après la revue Time du 7 décembre dernier, il 
y aurait aux États-Unis, 2 500 librairies du Nouvel 
âge. C'est pour vous dire si elles courent tous azimuts 
les petites idées qui piquent. Le même article rappor­
te que dans certaines écoles de commerce, on mêle 
allègrement le zen, le yoga et le tarot aux cours 
d'économie. On raconte aussi qu'au centre ( l 'entraî­
nement de Fort Hood au Texas, on fait méditer les 
bérets verts en leur suggérant des «visualisations» 
de combat... 

Chez nous, même contamination sélective. The 
Forum recrute très activement chez les hauts fonc­
tionnaires à Ottawa et à Québec, dans le but avoué 
de s'approcher le plus possible du pouvoir. L Institut 
du développement de la personne se vante bien haut 
d'avoir embarqué un ministre «de la Beauce»... Et 
au cours de cette série, j 'ai rencontré un nombre ef­
farant d'enseignants dans les cours de croissance... 

Et encore n'ai-je même pas touché au délicat 
dossier des «thérapies d'entreprise». Dans presque 
toutes les grandes compagnies (mais oui, à La Presse 
aussi) on offre au cadre moyen et supérieur de le 
«réactiver» en bonnes énergies positives. Sauf qu'au 
lieu d'appeler cela des ateliers de croissance person­
nelle, on dit des cours «d'authenticité en manage­
men t» . Et on appelle «consultants» les gens qui les 
donnent . On est cependant moins précis sur la na­
ture de l'idéologie que véhicule ce genre de manage­
m e n t -

Non, je ne suis pas en train de vous faire une 
crise de paranoia, [e ne suis pas en train de capoter 
sur le grand-complot-contre-l 'humanité. Non, c'est 
juste un petit frisson sur ma nuque, juste quelques 
poux sous ma tuque. 

C'est juste qu'avant cette série je ne faisais pas 
les liens. Même les plus innocents, les plus vis ibles-

Tiens, à la radio, par exemple. Mettons au 
Grand Carrousel du samedi matin à Radio-Canada. 
J'avais bien remarqué qu'il y avait souvent des invi­
tés très empressés à témoigner de leur intérieur, de 
leur sérénité depuis qu'ils ou elles acceptent l 'autre 
dans sa globalité... je trouvais cela cucul et drabe 
sans plus, sans soupçonner de message derrière tout 
ça. Mais depuis que j 'ai appris le petit catéchisme 
cosmique, j 'entends bien qu'il n'y a rien de fortuit là-
dedans, que c'est là une messe préméditée, que c'est 
là le message racoleur d 'une petite gang. Et je me 
sens manipulé après coup. Et ça m'écoeure. 

C'est pas un grand complot., non. C'est juste 
que je ne savais pas que le Nouvel Age était mêlé à ce 
point à mon quotidien, je me disais souvent, crisse 
que ça m'pique. je me grattais, je ne savais pas que 
c'était des poux cosmiques. 

L'autre jour chez des amis, je feuillette le Guide 
des Ressources alternatives et je tombe sur l'éditorial 
de Lamontagne, un gars que j 'ai côtoyé jadis au 
Temps fou... je lis son texte, je me demande pour­
quoi ce bonhomme que j 'ai connu très articulé écrit 
des trucs aussi nuls, et il. me fournit lui-même la ré­
ponse dans sa conclusion, je vous la donne cette ré­
ponse, parce qu'il se trouve qu'elle résume bien 
l'idéologie de toutes les thérapies de croissance du 
Nouvel Age. « Vous trouverez peu d'articles revendi­
cateurs ou négatifs dans le Guide, prévient Lamonta­
gne, parce qu'un seul exemple positif, une seule réus­
site a mille fois plus d'influence que tous les discours 
dénonciateurs du monde. Ceci est une loi univer­
selle...* 

II y a un mois je n'aurais vu là-dedans que fa­
dasses fadaises. Maintenant je sais que c'est une reli­
gion. Dont le pape est Big Brother. Mais Big Brother 
ne fait pas avec sa bouche le «OOOOMMMM» thi-
bétain, comme je le disais à la fin de mon premier 
papier. 

H fait :« Aga agaga gaga» 

je m'étais pourtant bien promis de déconner 
dans cette chronique de clôture et me voilà sérieux 
comme un psy... Remarquez qu'avant de m'embar-
quer dans cette série, je me promettais aussi bien du 
plaisir. Pour vous dire comme on peut se tromper... 

C'est pas que c'est pas drôle. Pour rire, il suffit 
d'ouvrir le livre de Lise Bourbeau, Écoute ton corps 
ton plus grand ami à la page 6 2 , au chapitre de l'ha­
leine de la haine. Vous savez que la haine c'est pas 
beau, mais saviez-vous, je cite: qu'il a été prouvé en 
laboratoire qu'en administrant le souffle d'un hu­
main vivant de la haine dans le corps d'un rat, la 
mort s'ensuivit immédiatement?(Parait que ça mar­
che aussi sur les vendeuses de Tupperware. ) 

Page 148, à propos des prévisions météorologi­
ques: Ce sonf les humains qui décident de la tempé­
rature. Si pour une même région, les gens changent 
soudainement de pensée, la température subira un 
changement tout aussi radical. 

Pour être drôle, c'est drôle. Mais faut pas trop 
penser qu"Ëcoure fon corps est une organisation de 
croissance implantée partout au Québec qui rejoint 
sûrement 10000 personnes par année... 

C'est comme cette courte lettre qu'un incertain 
Bernard Rousseau de Victoriaville m'a fait parvenir 
avant que paraisse le premier papier de ma série: /e 
sais que tu es présentement en thérapie. La dernière 
trouvaille en psychanalyse c'est une association de 
trois mots: Comète-Lune-Soleil. Tu lis ces trois mots 
et ils se promèneront dans ton inconscient pendant 
un an et trois quarts. Tu te sentiras mieux dans ta 
peau. Mets-les dans une chronique et tu offriras ainsi 
une psychanalyse à tous tes lecteurs. Je te lis depuis 
sept ans.... 

De cela non plus je ne jurerais pas de !a drôle­
rie... En tout cas, avant de rire, j 'aimerais que les 
gens qui me lisent depuis sept ans ou plus, m'en­
voient un petit mot, je voudrais vérifier quelque cho­
se. 

Bon, ça me prend une conclusion. 
• Mais comme je suis un peu fatigué je vais me 

servir d 'un conte du délicieusement farfelu Alphon­
se Allais. 

C'est l'histoire d'un type qui avait une très 
longue et très belle barbe dont il était bien fier. Un 
jour un emmerdeur, lui demande: «Quand vous dor­
mez, vous la mettez où votre barbe, sur le drap ou 
dessous?» 

Le barbu ne s'était jamais posé la question. Il se 
la posa le soir même. Il mit sa barbe dessus. Puis 
dessous. La remiLdcssus. Puis encore dessous. Puis se 
coucha sur le ventre. Sur le côté. Finalement ne dor­
mit pas de la nuit, ni les suivantes, et devint fou... 

Ça c'est l'histoire telle qu'elle est racontée. 
Moi j 'ajoute — mais Allais y avait sûrement 

pensé — que le bonheur c'est pareil. 
Fuyez les emmerdeurs qui vont vous empêcher 

de dormir et vous rendre fou avec leurs questions à 
la con. Ou de l'inverse. Con avec leurs questions de 
fou. 

Bye. Pas de chronique mardi. Mais jeudi par 
exemple, eh sacrament jeudi! je vous reviens plein 
d'énergies positives. 
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Le coût des 
ambulances:: 
divergences | 
F R A N Ç O I S F O R E S T t 

! S 
• Si le gouvernement Bourassa.' 
décide d'étatiser le transport am-
bulancier au Québec, selon la for­
mule présentée par les syndicats ! 
des techniciens ambulanciers, il ! 
lui en coûtera S160 millions an­
nuellement, comparativement à ' 
$85 millions comme ce l'est pré­
sentement. 

Ces chiffres ressortent du mé­
moire présenté hier au ministre i 
délégué du MASS, Robert Duti l , \ 
par le Regroupement des technî- : 
ciens-ambulancjers ( R E T A Q - ; 
CSN), à trois semaines de la ré- ' 
forme sur le système ambulancier \ 

Îue doit annoncer la ministre • 
hérese Lavoie-RouX. Non seule- '. 

ment le budget doublerait mais il 1 
en coûterait au gouvernement, j 
dès la première année, $177 mil- ; 
lions pour les frais d'immobilisa- 1 
t ion et d'indemnisation des corn-
pagnies privées ($24 millions) ; 
qui gèrent l'actuel transport am-
bulanc ier . 

La super-structure centralisatrj- ; 
cè proposée par RETAQ impli- ' 

Ïuerait la mise sur pied d'une I 
ommission des soins et trans- ' 

ports ambulanciers, ainsi que la • 
création d'un Centre d'opertjtions ; 
provincial qui coifferait 12 cen­
tres régionaux. j 

Dans un mémoire de 500 pages, : 
ponctué de projections actuariel-1 
les établies par la firme compta- i 
ble Maheu-Loiseu.x, les auteurs af? ' 
firment que les fraudes relevées \ 
dans le système privé de t r a n s - ; 
port, la dangereuse économie de ; 
bout-de-chandelle que certains • 
propriétaires de. flottes d ' a m b u - • 
lances pratiquent en ne renouve- • 
lant pas le matériel infirmier. ' 
ajouté au temps d'attente déme- : 

sûrement long, surtout en provin* • 
ce, mettent en danger la vie des '. 
patients. 

Lès techniciens-ambulanciers . 
estiment que «le bénéfice du nou- ; 
veau système réside dans l'écour- • 
tement du temps de réponse et ul- : 
timement dans le nombre des \ 
vies humaines épargnées et l'évi- '. 
tement de handicaps phys iques ; 
graves tels les paralysies». 

L'intervention plus rapide que I 
souhaitent les ambulanciers im- ' 
plique que ces techniciens soient ; 
également mieux formés et soient I 
en mesure de stabiliser l'état du i 
patient et éventuellement inteiv 1 
venir par une action para-médica^ i 
le. A cet égard, le cours de t e c h n i - ; 
ques ambulancières qui requiert 
actuellement 350 heures de for­
mation, devra en compter 1230 k 

(au njveau du cégep) pour que les 
2 500 techniciens qui seront né- j 
cessaires en 1 990 puissent travail- • 
1er professionnellement. ', 

Pour financer un tel système • 
— qui a coûté en 1986-87 pas . 
moins de $185 millions au gou- • 
vernement ontarien, par exem- I 
pie—, les auteurs proposent le • 
maintien de la quote-part des 13 ' 
agents payeurs (établissements . 
du Réseau de la santé) et l'addi- ; 
tion de contributions provenant '. 
d'organismes comme la Régie de ; 
l'assurance automobile (RAAQ) • 
qui a toujours souhaité un systè- ', 
me de soins pré-hospitaliers d'ur­
gence «qui diminuerait les aggra- • 
vations de blessures», les assu- ; 
reurs privés «qui ont intérêt à ce • 

3ue le temps de récupération soit ', 
iminué», les municipalités qui ; 

se sont toujours dites disposées à • 
subventionner un meilleur servi- ; 
ce, la CSST qui estime que des • 
soins ambulanciers pourraient '. 
avoir un «effet direct sur le temps ' 
d'hospitalisation et de récupéra-
tion ». 

Joyau de Soint-Lamberl. 

Dominance, de inatâricux 

nobles: le verre, le marbre 

et le chêne. Et , pour vous y 

rendre, un superbe boisé 

aux arbres centenaires: 

toujours la noblesse! Cer­

taines unités valant jusqu'à 

un demi-million de dol­

lars, la 3' phase du Rive 

Droite est vraiment hors 

du commun. Et les gens 

qui l'habiteront, 

égolement! 

Condos Lo Rivo Droite 
10, Riverside O l i v e 
Saint-Lambert 
[514) 671-0142 
Semaine: 12 h à 19 h 
Wook-ond: 11 h à 17 h 

V O I C I LA 3* PHASE DU RIVE DROITE 
S A I N T - L A M B E R T 

1-PRIX 
TROPHÉE 
DOMUS 1983 
DÉVELOPPEMENT 
RESIDENTIEL 
MULTIFAMILIAL 

cornus DE L-ANNÉE 
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Ë ' A H 
% Guy Pinard 

Hommage au Père 
Georges-H. Lévesque 

Mérite canadien Jeunesse-Éducation 
Jacques Béland, président-directeur général de Les productions 

québécoises Pro-Art Inc. , annonce que le R.P. Georges-Henri 
Levcsque est le premier lauréat d u pr ix du Mérite canadien Jeunes-
se-bducation offert par cet organisme. Ce pr ix est accompagné 
d une bourse de $ 1 0 000 , et la présentation aura l ieu le 14 a v r i l , au 
Chateau Frontenac, à Québec. 

Veronica Redgrave de Mi­
guel annonce que le lancement 
canadien des tenues athlétiques 
Rips développées avec l'étroite 
collaboration du N e w Y o r k Ci ty 
Ballet aura lieu ce soir, à 19h30, 
à l'Esprit, 1234, rue de la M o n t a ­
g n e . Le l a n c e m e n t sera su iv i 
d ' U n e présentation-danse. 

Le vernissage du concours de 
caricatures de la galerie d u Cen­
tre de la Société culturel le de 
Saint-Lambert aura l ieu demain 
à I 4 h . Les oeuvres sélectionnées 
par fean-Pierre Girerd, Robert 
LaPalme et Jean-Marc Phaneuf 
seront en montre jusqu'au 21 f é ­
v r i e r . ' Pour in format ions: 672-
4772 . 

PHOTO DENIS COURVILLE, U PRESSE 

P l a c e au Crowno niaxa 
Jadis connu sous le nom de Holiday Inn centre-ville, cet 

hôtel de la rue Sherbrooke ouest arbore depuis quelque 
temps la bannière *Crowne Plaza», qui existe depuis trois 
ans en Europe et en Amérique du Nord. Cet hôtel a été 
complètement métamorphosé au coût de $8 millions. Lors 
de la réception qui a marqué la réouverture, Guy Lemieux 
(à droite), directeur général de l'hôtel, a notamment ac­
cueilli André Valler and, ministre délégué à la Petite et 
moyenne entreprise. 

La violoncelliste Hélène Ga­
gné accompagnera le. Chl inga-
r ian Str ing Quar te t lors du pro­
cha in concert du Ladies' Mor ­
n i n g M u s i c a l C l u b d e m a i n à 
15h30, à la salle Pollack. Pour 
renseignements: au 932-6796. 

Raymond Daveluy agira com­
m e animateur lors d'un concert 
o f fe r t par l 'organiste Jacques 
Boucher en l'église Saint-|çan-
Baptiste demain à 15h30. Pour 
rense ignements: soeur Yvette 
Pérusse.au 8 4 2 - 9 8 1 1 . 

Deux pianistes, le Roumain 
Radu Lupu et l'Américain Mur­
ray Perahia, participeront au ré­
cital Amer ican Express demain 
à 2 0 h , à la Place des Arts. Tous 
d e u x sont lauréats du prest i ­
gieux concours de Leeds, en A n ­
gleterre. 

Le groupe ProZart de La Prai ­
r ie propose, les 7, 12, 13 et 14 
février, une exposition de cein­
tures de Jean-Paul Auclair et 
Normand Bessette, d'émaux sur 
cuivre de Marie-Berthe Ledoux 
et . d ' a p p e a u x d'Alonzo God-
bout. Pour in format ions: 659-
8 4 2 7 . 

Roland A. Dugré, président-
directeur général du Centre qué­
bécois pour l ' informatisation de 
la product ion, assume la prési­
dence de Technidustr ie 88 , un 
c o l l o q u e s u r la f a b r i c a t i o n 
automatisée qui se déroulera les 
16 et 17 février, au Palais des 
congrès de Montréal. Pour ren­
seignements: 745-0347. 

Le Musée d'art contemporain 
propose, jusqu'au 21 février, une 
rétrospective des oeuvres vidéo-
graphiques d u jeune A l l emand 
Marcel Odenbach. Pour infor­
mat ions: 873-2878. 

La Faculté d 'admin is t ra t ion 
de l'Université M c G i l l remettra 
lundi à 1 Ih50, a l'hôtel Le Reine 
E l i z a b e t h , ses p r i x a n n u e l s 
Achievement Awards aux qua­
tre lauréats choisis. Ces derniers 
s o n t Jean Cou tu, pdg de Le 
G r o u p e Coutu; Irving Gersteîn, 
pdg de Peoples jewellers; Arden 

Des gestionnaires 
entrent au remote 

Claude Castonguay président du conseil et chef de la 
direction de la Corporation du Croupe La Laurentienne, et 
président de la 10e édition annuelle du.Temple de la re­
nommée de l'entreprise canadienne, annonce l'intronisa­
tion de six nouveaux lauréats au Temple de la renommée, 
dont trois à titre posthume. Les élus sont Camille Arthur 
Dagenais, (à gauche) ex-pdg du Croupe SNC; Allen 
Ephraim Diamond (au centre), co-fondateur de la Cadillac 
Development Corp., par la suite fusionnée avec Fairview 
Corp.; et Jean-Marie Poitras (à droite), président du 
conseil et chef de la direction de La Laurentienne, mutuel­
le d'assurance. Les lauréats à titre posthume sont Lord 
Beaverbrook (William Maxwell Aitken), éditeur, philanth­
rope et homme politique; Sir George Simpson, gouverneur 
des intérêts canadiens de la Compagnie de la Baie d'Hud-
son; et Sir William Cornelius Van Home, magnat du che­
min de fer (Canadien Pacifique) et financier. Organisée par 
les Jeunes entreprises du Canada, la soirée d'intronisation 
aura lieu le mardi 15 mars, au Palais des congrès de Mont­
réal. 

Haynes. pdg de la Compagnie 
pétrolière Impériale Ltée; et 
Pierre Icunniot. pdg d'Air Ca­
nada. 

O 
Renée Du rocher Cabana, ar­

tiste-peintre, a accepté la prési­
dence d 'honneur du vernissage 
des oeuvres de l'artiste-peintre 
et luministe Marc Tanguay, qui 
aura l ieu lundi à 2 0 h , à la Caisse 
populaire de Granby , 30, rue 
S a i n t - A n t o i n e sud, à G r a n b y . 
L'exposition se poursuivra jus­
qu'au 4 mars. 

Me André Auclair, président 
de la campagne de souscription 
de la Fondat ion Cité de la santé 
de Laval , présidera le deuxième 
Bal de la santé, qui aura l ieu le 
samedi 13 février, à 18h30, au 

Centre des congrès Sheraton La­
val , sous la présidence d'hon­
neur de Louise Bacon, ministre 
des Affaires culturelles et vice-
premier ministre du Québec. 

Berlin F. Nadeau, président 
du conseil , président et chef de 
la direct ion de Unigesco Inc., et 
Julie Nadeau assumeront la pré­
sidence d 'honneur au diner-dan-
sant des Concours de musique 
du Québec, section Montréal, 
qu i a u r a l i eu le v e n d r e d i 22 
avr i l , à 19h30, à l'hôtel Le Qua-
tre-Suisons. La soirée sera placée 
sous le haut-patronage de Pierre 
Paradis, ministre de la M a i n -
d'oeuvre et de la Sécurité du re­
venu et ministre du T r a v a i l , et 
d ' A n n e Paradis. 

À d e m a i n 

Honneur 
pour ie 
castttion 

Le Castillon de l'hôtel 
Bonaventure Hilton Inter­
national est le seul res­
taurant d'hôtel à avoir 
obtenu quatre étoiles, la 
plus haute cote du Guide 
g a s t r o n o m i q u e d u Qué­
bec . C'est un honneur de 
plus pour Abdelouahed 
(Wahed) Naja, le chef 
executif du restaurant 
qui, en novembre der­
nier, avait reçu une mé­
daille d'argent au presti­
gieux Salon culinaire 
mondial de Bâle. 

L'Ontario 
n'exige plus 
l'approbation 
des comités 
d'avortement 
Prose canadienne 

TORONTO 

• Le ministère ontar ien de 
la Santé a ordonné hier aux 
hôpitaux de la province de 
ne pas exiger l 'approbation 
des comités d ' a v o r t e m e n t 
thérapeutique avant de pra­
t iquer un avortement . 

Dans un télégramme qu' i l 
a fait parvenir à tous les hô­
pitaux, le sous-ministre de 
la Santé M a r t i n Barkin rap­
pelle que la décision de la 
Cour suprême d u Canada 
décrétant la loi sur l 'avorte-
m e n t i n c o n s t i t u t i o n n e l l e , 
de même que des avis subsé­
q u e n t s d u g o u v e r n e m e n t 
o n t a r i e n , s i g n i f i e n t q u ' i l 
n'est plus nécessaire d'obte­
n i r le feu vert d'un comité 
de médecins pour effectuer 
l ' intervent ion. 

U n e enquête effectuée 
par le G lobe and M a i l de 
T o r o n t o , diffusée vendredi , 
révélait qu'au moins 16 hô­
pitaux ontariens sur 80 con­
t inuaient à exiger l'accord 
préalable d 'un comité thé­
rapeutique avant d 'autor i ­
ser un avortement , en dépit 
des avis du ministre de la 
Santé El inor Cap lan , les in ­
formant que ce n'était plus 
nécessaire. 

Les admin is t ra teurs des 
hôpitaux disent faire face à 
un d i lemne, parce que la lé­
gislation provinciale encore 
en vigueur rend les comités 
thérapeutiques obligatoires. 

Mais M . Bark in souligne 
dans son télégramme que 
même si cet art icle de la loi 
provinciale n'a pas encore 
été révoqué, «il relève de 
chaque conseil d 'admin is ­
trat ion d'hôpital de s'assu­
r e r q u e les p o l i t i q u e s de 
l'établissement reflètent la 
lettre et l'esprit de la déci­
sion de la cour». 

La Cour suprême a statué 
que ces comités, par les re­
ta rds q u e leurs délibéra­
tions entraînaient, et du fait 
de leur distribution inégale 
à travers le Canada, consti­
tuaient une entrave au droi t 
des femmes à la sécurité. 

LE SANCTUAIRE 

DU NORD 
M O N T - R O L L A N 

La passion du mieux... 

Côté maison: L'Ultime 

L 'e< ! | u i va l èh i d e 3 f o y e r s , d o n t l ' u n à d o u b l e face 
d o n n a n t s u r c h a m b r e des m a î t r e s , b a i n t o u r b i l l o n 
et f e n ê t r e p a n o r a m i q u e ! 

Côté jardin: Le Summum 

V a s t e t e r r a i n d ' e n v i r o n 15000 p i : , f e n ê t r e s - j a r d i ­
n i è r e s , v é r a n d a et sa l l e à m a n g e r s ' o u v r a n t s u r l e r -

Côté piscine: Le Nec Plus Ultra 

À \ o t r e usage e x c l u s i f , p i s c i n e 1 5 ' \ 3 0 \ p a t i o et 
a m é n a g e m e n t p a y s a g e r d'ambiance a l p i n e ! 

Unique au Canada! 

sortie 67, aut. des Laurent ides 

Traverser le village de Mont-Rolland, 
à gauche sur Rolland et à droite sur 

boul. des Monts. 

667, rue Marcel 
Mont-Rolland (Québec) 

Tél.: (514) 229-7786 
ou (sans frais) 

1-800-363-2444 

Retraités et 
pré-retraités, 
venez visiter . . 
la résidence de vos reves. 

que ceue nouvelle é t a p e d i j k m e n l » visrter la 
arable? Alois n o u j r W W J " ^ e t dimanche. 
Résidence -Au 1 0 , l 0 o e, .5h00. ^ 

6 et 7 iWrter P t0*a"^"L <QuébecV_| 
au 7025. ave. Rondeau. An]ou v _ _ 

Voie de 
jpoliuin 69 

j « . chaumomj-1 Résidence. 

„AU SEPTIEME 

Donnez-vous les moyens 

r t e vivre votre vie £ 
comme vous voûtez la vtvre. 

5 

«Au septième ciel». 

, t c « ( 5 1 4 ) 3 5 4 - 6 9 7 7 a v C C peilSiOn 
Renseignements.. * t^i > 

CIEL*] 

Résidence 

Au septième | g j 

ciel 

G R O U P E 

'-, . . . . en commun: P ' ^ 1 » * 1 * " 

file:///otre
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LAKELAND APOLLO WINDERMERE SURFSIDE 

HARVARD MUSKOKA FRASER 
JEFFERSON 

SHELBOURNE MOHAWK MAPLEWOOD JASPER 

LANDMARK ALGONQUIN GRANDVIEW HAMPSHIRE 

Irrésistible. Voici le nouveau catalogue Viceroy «Les maisons Viceroy 1988» 

Les maisons illustrées ci-dessus ne 
sont que quelques-uns des modèles 

présentés dans le superbe catalogue 
des maisons Viceroy. 

Ce catalogue tout nouveau offre la plus 
vaste collection de maisons exclusives 
jamais réunies dans un seul volume. 
Les modèles varient du traditionnel au 
contemporain et une partie est exclusi­
vement réservée aux résidences secon­
daires. 

Cette année, Viceroy met en valeur les 
propriétés à aires ouvertes avec les pla­
fonds cathédrales et les galeries en 
mezzanine surplombant le vivoir. 

Dans la majorité de ces propriétés, on 
voit d'importantes surfaces vitrées, 
pour lesquelles Viceroy est particuliè­
rement réputé. 

Mais on y retrouve également des lu­
carnes, des verrières, de superbes so­
lariums, «Bay window», et des fenêtres 
panoramiques qui laissent entrer le so­
leil à pleins flots dans votre résidence. 

Ces maisons Viceroy sont superbes, et 
de plus, elles sont conformes aux spéci­
fications les plus rigoureuses du mar­
ché. Viceroy a apporté des perfection­
nements touchant la fabrication des 
portes et fenêtres, des lucarnes, des 

portes coulissantes, des vitres isolantes 
avec un accent particulier sur la qua­
lité haut de gamme et la facilité d'en­
tretien. Et les matériaux utilisés ne 
sont souvent pas disponibles ailleurs 
sur le marché. 

Dès aujourd'hui, passez nous visiter 
pour obtenir de plus amples renseigne­
ments et vous comprendrez pourquoi, 
en 1988, Viceroy demeure le chef de 
file de la technologie en matière de 
construction domiciliaire. 

Veuillez me faire parvenir votre 
nouveau catalogue Viceroy '88 
de 120 pages. Ci-inclus 10$ 

fu teervy 
NOM 

ADRESSE 

VILLE 

com; POSTAL 

EMPLACEMENT DU TERRAIN 

iceroy 
L e s p l u s b e l l e s m a i s o n s . . . 

395, YVON BERGER 
SAINTE-ROSE, LAVAL 
H7L 2B9 
T E L : 622-3185 

(Sortie 13 de l'autoroute des Laurentides 15 Nord) 

A PP. 

TÉL.: 

HEURES D'OUVERTURE: 

LUNDI AU VENDREDI: 9 h à 20 h 
SAMEDI: 9 h à 1 7 h 
DIMANCHE: 12 h à 17 h 
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Un lien entre le suicide et les déménagements chez les jeunes? 
J O H A N N E LENNEVILLE 
de la Presse Canadienne 

• Les déménagements peuvent 
souvent être vécus dans des con­
ditions dramatiques pour les ado­
lescents: séparation, v io lence 
conjugale ou difficultés financiè­
res. Mais peuvent-ils représenter 
un facteur déterminant pour les 
jeunes suicidaires ? 

Voilà la question à laquelle 
tente de répondre M. Michel Tou-
signant, directeur du Laboratoire 
de recherche en écologie humai­
ne et sociale ( L A R E H S ) de l'Uni­
versité du Québec à Montréal, 
dans une étude qu'il a entreprise 
il y a un an auprès d'étudiants 
dont l'âge varie entre 14 et 17 
ans. 

Au cours d'une conférence 
qu'il donnait hier dans le cadre 
d'une série d'entretiens intitulés 
«Quitter son chez soi: renaître ou 
mourir un peu», M. Tousignant a 
révélé les résultats préliminaires 
de son projet de recherche. 

Certains éléments se dégagent 
des cas qu'il a étudiés: «Les jeu­
nes suicidaires ont subi plus de 
déménagements dramatiques 
auxquels ils n'étaient pas prépa­
rés», souligne M. Tousignant. 

Les expériences auxquelles ont 
eu a faire face ces adolescents 
sont très pénibles, relate-t-il. 
Exemple: une mère demande un 
matin à sa fille d'amener le chien 
avec elle à l'école. A la sortie des 
cours, la mère attend la jeune 
adolescente et l'informe qu'elle 
vient de déménager dans un autre 
quartier durant la journée, sans 
l'avoir prévenue auparavant. 

Il y a aussi bien d'autres situa­
tions: un père qui décide de dé­
ménager rapidement pour fuir 
sans laisser d'adresse à cause de 
problèmes d'argent; un jeune qui 
doit changer cinq à six fois de 
foyers d'accueil; une mère qui 
quitte le foyer à cause d'un mari 
violent ou un enfant qui va aller 
vivre chez une amie de sa mère 
parce que celle-ci n'est plus capa­
ble de prendre soin de lui à cause 
de troubles mentaux. 

Les jeunes se sentent traumati­
sés par ces événements parce 
qu'ils n'ont pas été consultés, ont 
des difficultés d'adaptation dans 
leur nouveau milieu ou vivent le 

deuil de leur ancien g roupe 
d'amis. 

Le facteur d'importance «n'est 
pas tellement le nombre de démé­
nagements, comme les circons­
tances dans lesquelles» ils se pro­
duisent, précise M. Tousignant. 

Une chose est sûre, note-t-il: 
«Les familles à problèmes démé­
nagent plus souvent, dans des cir­
constances souvent inattendues. 

Et il y a plus de suicidaires qui 
proviennent de ces familles-là. 
Dans certains cas, on s'aperçoit 
que le déménagement a une va­
leur de symbole» pour ces jeunes. 

«Deux tiers au moins des suici­
daires viennent de famille où il y 
a des problèmes sérieux de tout 
ordre comme la violence conjuga­
le, la maladie mentale ou une in­

compétence prononcée des pa­
rents à pouvoir élever leurs en­
fants.» 

L'étude du professeur Tousi­
gnant tend à démontrer d'ailleurs 
que de nombreux déménage­
ments sont reliés à l'éclatement 
de la famille. «Plusieurs enfants 
se promènent entre père et mère» 
ou sont aussi victimes des recons­
titutions de familles, lorsque le 

ATTENTION EXECUTEURS, FIDUCIAIRES, 
CURATEURS, MARCHANDS, 

COLLECTIONNEURS ET PARTICULIERS 
Qu'il s'agisse d'une succession entière, d'un tableau ou d'un seul bijou, 
pourquoi ne pas vendre au plus offrant? Vendez à l'encan chez Empire. 

Voici quelques articles adjugés lors de notre dernière vente. 

Miyuki T A N O B E 
Nihonga sur papier 2 4 " x 3 0 " 

Vendue 5 500$ 

J o h n LITTLE 
Huile sur toile 24" x 3 0 " 

Vendue 7 975$ 

Léo A Y O T T E 
Huile sur toile 24" x 3 6 " 

Vendue 3 650$ 

Serv ice d e couver ts 
124 p c e s e n argent s ter l ing 

V e n d u 4 675$ 

Les Encans Empire acceptent dès maintenant les consignations en vue de ses 
ventes des 22 ,23 ,24 ,25 et 28 fév. 1988. Empire publie un catalogue de ses ventes 
qui sont annoncées et menées de manière professionnelle dans votre intérêt. On y 
trouve des articles tels porcelaines, peintures, tapis, meubles, lustres, monnaie, 
bijoux, argent sterling, montres, horloges, diamants, timbres, boîtes à musique, 
antiquités et autres objets de collection. Vos articles de qualité méritent d'être 
vendus de la meilleure façon qui soit. Ils méritent donc d'être offerts à l'enchère 
chez Empire, la principale galerie d'encan au Canada. Pour renseignements et 
ren Jez -vous , n 'hés i tez pas à nous appeler. 
D e u x a d r e s s e s ' p o u r m i e u x v o u s s e r v i r : 

Montréal 
5500, rue Paré 

737-6586 

Ottawa 
1390-B Star Top 
Gloucester, Ont. 
(613) 748-5343 

Le prix de vente comprend une prime d'achat de 10%. Notre commis­
sion est de 15% pour tout article vendu 500$ ou moins et de 10% pour 
tout article vendu plus de 500$. Minimum de 25$ par article vendu ou 
invendu. C'est toujours un plaisir de vous servir. 

Cet espace est 
réservé à la photo 

d'un article 
important. 

La prochaine 
annonce pourrait 
peut-être montrer 
l'un des vôtres. 

N ' A T T E N D E Z 
P L U S ! 

LA PISCINE 
EN RÉSINE 
DE SYNTHÈSE : 
• non-tilodégradable ; 
• insensible à la corrosion et au pourrissement ; 
• plus souple et plus forte que 

la structure conventionnelle en acier ; 
• • agit comme un thermos, 
• elle n'absorbe ni la fraicheur du 

sous-sol ni la chaleur de l'eau ; 
, • l'éclairage Intégré est approuvé CSA ; 
• multitude de formes Inédites, 

grâce aux éléments modulaires ; 
• résiste à des températures extrêmes jusqu'à -50 8 c 
• nombreuses autres caractéristiques, 

consultez un de nos spécialistes. 

PLANIFICATION ET ESTIMATION GRATUITES A DOMICILE. 
LES PISCINES EN RÉSINE 0E SYNTHÈSE PRENNENT UNE MULTITUDE DE FORMES. 

PLUS DE 50 MODÈLES DE PISCINE. 
JUSQU'AU 
15 MARS 

VENEZ PROFITER DE RABAIS SUBSTANTIELS 
SUR LE PRIX DE NOS PISCINES. 

Longueuil 
620. Place Trans-Cjiuda 
5278617 

Laval 
1770. boul <te laurentides 
384-4581 

Brassard 
6655. boul Tascbereau 
676-6655 

Repentigny 
545. rue Notre-Dame 
585-0100 

DotlarrJ-rJes-Ormeaux 
4693. boul Saint-Jean 
620-9610 

Blainvllle 
775. boni labdle 
435 1963 

Sorel 
322. me du College 
742-7962 

Trois-Rivières 
2525. rue Royale 
376 7711 

Sl-Hyacinlhe 
2065. rue Ctierricr 
773-5667 

Drummondville 
1050. boul. Les Galeries 
474-2777 

Châteauguay 
279. boul. Aniou 
691-5030 

Shawinigan 
1423.41'me 
539-6431 

Jolictlc 
303. boul Anlomo Baratte 
7598110 

Notre-Dame-rJes-Pins 
4160.roule Kennedy 
774-9514 

Granby 
848. rue Principale 
378-4944 

Sherbrooke inoev Forcit) 
4701. boul Bouique 
564-8611 

ViCtOriaville (Artlutusiul 
54. rue Girouard 
357-8344 

Thetford Mines 
842. boul Smith Sud 
335-9166 

Calineau 
10/6. boul Matorwy Ouebt 
568-1491 

NOUVEAU NOUVEAU 
Lundi air mercredi de 9 h 00 à 18 h 00 - Jeudi et vendredi de 9 h 00 à 21 h 00 - Samedi de 9 h 00 à 17 h 00 

C E N T R E 
CITADELLE 

parent séparérencontre une autre Tousignant, « chez les jeunes non-
personne et décide d'aller vivre suicidaires, il semble que les dc-
avec elle. ménagements soient moins dra-

De l'autre côté, souligne M . manques.» 

H O T E L DES E N C A N S DE M O N T R É A L 
VENTES AUX ENCHÈRES PUBLIQUES À19H30 

TABLEAUX CANADIENS 
Mardi le 9 février 1988 

AHERN, J., ALLEYN, E-, ARSENAULT R., ASH, S., BELAN­
GER, 0., BELZILE, L, BUER, J.M., BONNET, J., BOULAN­
GER. Y., BOURGAULT, M., BRUNEAU, K„ BRYMNER, W., 
CANTiN, R., CARETTE C , CONNOLY, R., CONSTANTI-
NEAU, F., DELFOSSE, G., OOMINGUE M., OULUDE, C , OU-
PUIS, R., OUSSAULT, M., DYONNET, E., ESLER, J.K., 
FEITO, L , FERRON, M., FEUX, FILION, G., FORTIN. M.A., 
FRÈRE JEROME, GADBOIS, L, GAGHOH, R., GARSIDE, 
T.H., GAUCHER, Y., GINGRAS, O., GIRARD, C GNASS, P., 
HAMEUN, M„ HEBERT, C , HEBERT, C , HEBERT, H., „-
HERING, J., HRABE, G . HURTUBISE, J., IACURTO, F , ZJmim 
JACOUE, L , LABELLE, F., LACROIX, R., LAMARCHE, 
LAURIN, U., LEBEL-DION, H , LECOR, P.T., LEMIEUX, J.P., 
LEMOINE, E., MAJOR, L, MARCH, a , MAISON, G., 
MAYAS, R., MERCIER, M., MONGEAU, J.G., MORIN, M., 
OUELLET, R., PELLAN, A., PERRIGARD, H.R., PILOT, R.W., 
POIRIER, M.H., POLANSKY, R., RAINE, H., RIOPELLE, J.P., 
ROUSSEL, P., ROUSSIL, R., ST-AMOUR, M., SAVOIE, R., 
SCOTT, L, SIMPKINS. R., SIMPSON, J., STEINHOUSE, T.T., 
THOMAS, T.K., TIN YUM, L, TOUPIN, F., TOUSIGNANT, C , 
TREMBLE, LP., VERSAILLES, M., WINTERS, F. Robert W. Pilot 1897-1967 

ANTIQUITÉS • BIJOUX Tableaux, sculptures et armes 
Mercredi le 10 février 1988 

En part icul ier Vente judiciaire en presence de François Bourque huissier de justice (aux conditions 
légales) dont la rare taie d'oreiller de l'Empereur Napoléon I et quelques autographes d'HartJ. 
Diverses successions et collections privées, dont de nombreuses porcelaines anglaises du XIXe siè­
cle, garniture de cheminée en bronze doré, girandoles en cristal, miroir vénitien, glace en écai'la 
rouge, service à thé, cafetière, plats en arqent début XIXe siècle, vnrrono do Daum et R. Lalique, ta­
pisserie d'Aubusson fin XVIIe siècle, nombreux bijoux d'or, de platine et pierres précieuses, armes de 
chasse et du Nie Reich. 
Meubles, bonnetière, paire de chaises Regency, commode d'époque Louis XVI. guéndon par Emile 
Galle, secrétaire Louis-Philippe. 
Tableaux et bronzes européens. 

LIVRES, AUTOGRAPHES, CARTES 
POSTALES et ACTIONS ANCIENNES 

Jeudi le 11 février 1988 

<^ê^ HÔTEL DES ENCANS DE MONTRÉAL 
VM^JJVJJH 4521; boul. Saint-Laurent, Montréal H2T 1R2 

Télex: 05-25134 MTL 
Téléphone: 849-2505 

EXPOSITON 
Samedi le 6 lévrier 1988 de 12 h à 17 h. 
Dimanche le 7 lévrier 1 9 8 8 d e 1 2 h â 1 7 h . 
Lundi le 8 février 1988 de 12 h à 21 h. 

Ill ill 

Ministère du Tourisme 
Institut du tourisme et 
d'hôtellerie du Québec 

UN ATOUT MAJEUR 

DIPLÔME EN FORMATION PROFESSIONNELLE 
À L'INSTITUT DE TOURISME ET D'HÔTELLERIE 

DU QUÉBEC 
Inscription avant le 1er mars 1988— Scolarité gratuite' 

Diplôme d'etudes collégiales e n Conditions spécifiques 
ci-dessous 
1 ot 2 ' 
1 o l 2 
1-2 013 

1 ou 7 
1 ou 7 
1 ou 7 

1 et 4 ou 6 
1 cl 4 ou 6 

1 et 5 

Tourisme 
Techniques de gestion hôtelière 
Techniques de gestion des services alimentaires 

Diplôme d'etudes professionnelles en 
Cuisine professionnelle 
Pâtisserie-boulangerie 
Service de restaurant 

L'Institut sanctionne également les programmes de 
specialisation suivants: 

Cuisine évolutive pour hotels et restaurants 
Pâtisserie-boulangerie de restauration 
Techniques spécialisées en confiserie, chocolalerie. 
glacerie 

Condit ions d'admission générales 
• Résider au Canada 
• $ inscrire entre le 1er décembre et le 1er mars 
• Etre recommandé par le Comité de sélection 
• Avoir une connaissance suffisante de la langue française 

Condit ions d'admission spécifiques 
1. Etre titulaire du diplôme d'etudes secondaires ou i equivalent 
2. Incluant le cours de mathématiques 534 ou Iéquivalent 
3. Incluant le cours de chimie 444 ou 464 ou l'équivalent 
4. Avec la mention cuisine professionnelle 1 ou avant 1979 la montion cuisine profes­

sionnelle 2 
5. Avec la mention pâtisserie 
6. Avoir réussi tous les cours de cuisine des programmes de techniques de gestion hôtelière 

ou de gestion des services alimentaires 
7. Etre âge d'au moins 16 ans au 30 septembre de l'année scolaire ou il debute sa formation 

professionnelle et avoir obtenu les crédits de la 4e année du secondaire en langue 
française ou anglaise, en langue seconde, en mathématique, en enseignement moral ou 
religieux. 

Renseignements ot demande d'admission 
Bureau du regislraire 
Service des admissions 
Institut de tourisme et d hôtellerie du Quebec 
4 0 1 . rue de Rigaud 
Montreal H2L 4P3 
Tél.: (514) 282-5113 Sans frais: 1-800-361-5111 

Vous pouvez aussi vous adresser au responsable de I information scolaire de votre institution 
ou de l'Institut de tourisme et d hôtellerie du Quebec au no.: (514) 262-5110. 
'Saul pour les candidats étrangers. 

Quebec a a 

VENTE AUX ENCHÈRES PAR CATALOGUE 
EN DEUX SÉANCES 

TABLEAUX, MEUBLES, PORCELAINE, ARGENTERIE, OB|ETS DE COLLECTION 

Exposition: Vente 
lundi 15 février à partir de 19 h 30 
mardi 16 février à partir de 19 h 30 

vendredi 12 février de 10 h à 21 h 
samedi 13 février de 10 h à 17 h 

MEUBLES: Mobilier de salle à manger Empire de 10 pièces en pa­
lissandre - Horloge grand-père irlandaise antique en noyer - En­
semble de 8 chaises de salle à manger françaises en noyer -
Commode française à façade galbée - T a b l e de jeu marquetée -
Piano Knabe en ronce de noyer - Cabinet Art Nouveau en chêne 
- Causeuse style Louis XV - Mobilier de salle à manger de 6 piè­
ces en pin - Vaisselier en acajou - Mobil ier de chambre à cou­
cher Vilas de 4 pièces - Mobil ier de salle à manger victorien de 9 
pièces - Collection de tables, commodes, chaises antiques en pin 
canadien et chêne - Mobil ier de salon de 3 pièces en noyer - Lit 
en laiton - Mobilier de chambre à coucher de 7 pièces peint -
Table console et miroir - Lustres, etc., etc. 

ACCESSOIRES: Service à thé George II de 3 pièces en argent 
contrôlé - Service à thé et café de 4 pièces en argent Birks - Paire 
de salières en argent contrôlé - Service de coutellerie de 53 piè­
ces en argent massif international - Paire d'urnes françaises en 
porcelaine - Paire de bougeoirs en argent contrôlé anglais 18e 
siècle - Service de table de 92 pièces en porcelaine Noritake -
Vase Nancy Daum - Écrin en porcelaine de Sèvres - Paire de pa­
niers en argent contrôlé anglais 19e siècle - Paire de candélabres 
en plaqué argent - Collection de vases chinois, urnes, porte-pa­
rapluies en porcelaine - Paire de vases en cloisonné - Vase 
Moorcroft - Ensembles de toilette en argent - Netsuke en ivoire -
Service à thé et café, plateaux en plaque, etc., etc. 

ART CANADIEN ET INTERNATIONAL: Huiles, aquarelles et gra­
vures par Léo Ayotte - Benoit Simard - S. Berne - T.K. Thomas -
Albert Rousseau - René Gagnon - Harold Boyes - Serge Dubreuil 
- Reda Stanton - Claude Pichet - William Bartlett - Caiserman -
Roth - C. Rosenberg - R. Gerson - Paul Caron - Gordon Marich -
W . Richards - Japanese prints, etc., etc. 

BIJOUX: Collection de bijoux antiques et modernes - Montres de 
poche et montres-bracelets, etc., etc. 

TAPIS: Chinois en soie - Meshed - Bokhara pakistanais - Tabriz -
Aubusson indien - Hamadan - Kurdistan, etc., etc. 

Catalogue disponible à notre galerie 

8290, Devonshire, Montréal H4P 2P7 
Téléphone: (514) 345-0571 
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IMPORTANT 
ENCAN 

TENU PAR 

CHINA-CANADA TRADE DEVELOPMENT CO. LTD. 
LIQUIDATION DE STOCK COMPLET CONSIGNÉ PAR DES 

MANDATAIRES DE LA RÉPUBLIQUE POPULAIRE DE CHINE. 

TOUS LES DIENS DOIVEHT ÊTRE VEHDUS PAR ENCAN 
PUBLIC, AU PLUS HAUT ENCHÉRISSEUR, SANS ÉGARD 

À LA VALEUR OU AU PRIX DE REVIENT EN GROS. 
LE BEL ART 

• MEUBLES CHINOIS • TAPIS D'ORIENT 
• PEINTURES Â L'HUILE 

CHARGEMENT VENDU À L'ENCAN PIÈCE PAR PIÈCE 

À L'ENTREPÔT 
DE FRET 

151 ,B0UL. HYMUS, POINTE-GLAIRE 
SORTIE ST-JEAN SUD, PAR LA TRANSCANADIENNE 

DIMANCHE 7 FÉVRIER À 1 3 HEURES 
INSPECTION À PARTIR DE 11:30 

0 LES BOÎTES SERONT OUVERTES À CE MOMENT 
• CHAQUE PIÈCE SERA SÉPARÉE ET INDIVIDUELLEMENT ÉTIQUETÉE. 
• TOUTES LES VENTES SONT FINALES ET LES ARTICLES ACHETÉS DOIVENT 

ÊTRE EMPORTÉS IMMÉDIATEMENT LORS DE L'ACHAT. 
LE STOCK INCLUT: 
PARAVENTS EN LAQUE DE COROMANDEL AVEC 
INCRUSTATIONS, 6 ET T DE HAUT, SCÈNES DE COUR, 
SCENES AVEC FLEURS ET OISEAUX, MOBILIER EN 
LAQUE NOIRE FAIT MAIN, COFFRES, TABLES DE CHEVET, 
I N C R U S T A T I O N S DE PIERRE DOUCE A S A V O N , 
PANNEAUX MURAUX SCULPTÉS ET GARNIS DE NACRES, 
BOITES A BIJOUX, TABLES À CAFÉ, SUPERBE BUREAU À 
DESSUS DE VERRE EN LAQUE NOIRE AVEC FAUTEUILS 
ASSORTIS, SCULPTURES ET PEINTURES SUR LIÈGE, 
GRANDES ARMOIRES DE TV, CHOIX DE VASES EN 
P O R C E L A I N E , T A B L E S H A U T E S SUR PIED EN 
P A L I S S A N D R E , J E U X DE T A B L E S G I G O G N E S 
CLASSIQUES, SUPERBES SCULPTURES DE JADE 
«COLLECTION DES ROIS», COLLECTION DE BRONZES 
R E M I N G T O N , R A R E P E N D E N T I F E N 
JADE PORTE-BONHEUR DE LA PÉRIODE DE L'EMPEREUR 
KUANG HSU 

SUPERBES PEINTURES À L'HUILE: SCÈNE MARINE 
HOLLANDAISE A.H.MILLER, 8 x 10", SCÈNE DE BATEAU 
FUGER 12 x 16", SCÈNE DE RUE R. SCALINI 12 x 16" ET 
DE NOMBREUX AUTRES ARTISTES BENEZIT. 

L'ENCAN COMPORTE ÉGALEMENT: 2 ENSEMBLES DE 
VASES DE LA DYNASTIE CHING, CIRCA 1875. PAR SUITE 
DES RESTRICTIONS IMPOSÉES PAR LES AUTORITÉS 
CHINOISES, IL S'AGIT DE VÉRITABLES PIÈCES DE 
COLLECTION. 

OCCASION EXCEPTIONNELLE D'ACQUÉRIR 
DES PIÈCES DE CETTE QUALITÉ 

PLUS SOLDE DE STOCK DE TAPIS DE BOUKHARA 
CARPET LTÉE (EN LIQUIDATION) 100 SUPERBES TAPIS 
ORIENTAUX, INCLUANT DE GRANDS TAPIS PERSANS ET 
UN TAPIS DE PALAIS KEYSARI, PIÈCE RARE EN SOIE DE 
13 'x19 ' . 

REMARQUES: TOUTES LES PIÈCES ÉVALUÉES DE 100 À 
140 000$ PIÈCE. ENCHÈRES DE 50 À 100000$ PIÈCE. 

CERTIFICATS DE GARANTIE D'AUTHENTICITÉ ET 
D'ÉVALUATION POUR CHAQUE PIÈCE 

PAS DE MINIMUM SANS RÉSERVE 

CONTRAT DE LIQUIDATION NO 111062 ET 113230. 

TERMES: COMPTANT, TRAITE BANCAIRE, 
PRINCIPALES CARTES DE CRÉDIT. 

TOUS LES CHÈQUES SERONT FAITS À L'ORDRE DE 

CHINA CANADA TRADE DEVELOPMENT CO. LTD. 

TÉL. (416) 674-9650 
PRIME DE 1 0 % - ACHETEUR - EN VIGUEUR 
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Pas plus de 38 ours par année 
Presse Canadienne 

YEUOWKNIFE 

• Les Indiens Inupiat de l'Alaska 
et les Indiens Inuvialuit du Cana­
da se sont entendus pour ne pas 
abattre plus de 38 ours polaires 
par année à la frontière de la ré­
gion délimitant la mer de Beau-
fort. 

C'est la première fois que les 
aborigènes des réglons nordiques 
en arrivent à une telle entente, a 

souligné jeudi M. Ian Stirling, 
spécialiste des ours polaires au 
sein du Service canadien de la 
faune, en annonçant la nouvelle. 

Le traité signé entre les deux 
parties signifient qu'elles se sont 
entendues sur le principe d'une 
saison de chasse limitée et sur le 
nombre de tètes abattues. 

Aborigènes de l'Alaska et du 
Canada ont d'eux-mêmes conclu 
un accord pour éviter toute négo­
ciat ion interminable entre l'Etat 

américain, le gouvernement fédé­
ral et les gouvernements des terri­
toires. 

Durant les années à venir, une 
commission mixte et un comité 
consultatif constitué de scientifi­
ques des deux pays établiront les 
limites appropriées après avoir 
recensé la population des ours po­
laires. 

On juge qu'il y a actuellement 
entre 1 800 et 2000 ours polaires 
à la frontière entre les deux pays. 

LES 

JARDINS 
JEAN PAUL VINCENT 

BERNARD MORIN, ARCHITECTE LONGUEUIL 

48 Condominiums de prestige, 51/2 & 61/2. 

situés à l'entrée de la base de plein air 

• Construction béton et acier 
• 1 ascenseur par six condos 
• Foyer avec ardoises 
• Stationnement intérieur 
• Mezzanine avec terrasse 
• Intercom avec caméra-vidéo 

Occupation: Juillet 1988 

Au coeur de l'un des plus beau boisé du grand Montréal 

INFORMATIONS: 646-5091 
670-4200 

Heures d'ouverture : sam. - dim. : 12:00 à 17:00 
mar.-ven. : 12:00 à 20:00 

Ç3 LOTOMATIQUE •H 

une idée bien pensée 
pour les gens occupés.., 

Abonnez-vous à Lotomatique et jouez à vos loteries préférées sans vous déplacer. Plus besoin 
d'acheter vos billets ou de vérifier vos numéros, vous participez à tous les lots réguliers, ainsi qu'à tous les tirages 
Mlse-tôt du Sélect 42 et vous recevez vos lots gagnés automatiquement par la poste. 

BON DE COMMANDE 
\Abonnement Individuel 

Loto ri e Gros lot Période Nbre Ce tiragts 

cagnotte 6/6 
minimum 
500 000$ 

6 mois 26 cagnotte 6/6 
minimum 
500 000$ 1 an 52 

E3 
cagnotte 6/6 

minimum 
1 000 000$ 

6 mois 52 E3 
cagnotte 6/6 

minimum 
1 000 000$ 1 an 104 • 

Prix 

26,00$ 

52,00$ 

52,00$ 

104,00$ 

Nbre pariicipationo Total Cocn« 

• o. 

Fiche de sélection 

Montant total 

dût INDIQUEZ HORIZONTALEMENT 6 NUMÉROS 
DIFFÉRENTS ENTRE 1 ET ii. 
N'UTILISEZ QU'UNE LIGNE PAR PARTICIPATION. 

INDIQUEZ HORIZONTALEMENT 6 NUMÉROS 
DIFFERENTS ENTRE 1 ET 48. 
N'UTILISEZ QU'UNE UONE PAR PARTICIPATION. 

Montant tout 

! Loto-Québec se réserve le droit d'annuler ou de modifier en Indiquez votre mode de paiement 
. tout temps la totalité ou une partie du système Lotomatique. 
.Chacune des loteries est assujettie aux lois et reniements appli- r~] p h A - . l 0 m . n ( < f l | A | ' o r f j r f i H o L o t i v O u A h o r 
cables, ainsi q u e u x condit ions Lotomatique disponibles sur L-J ^neque OU mangat a l orare ae L O l O - U U B D e c 

No C00-13Q-GQ-O2 

Nom 

i i i i i i i i i i i i i i 
Prénom 

i i i i i i i i i i i i i i i i i i i 
Adressa 

i i i i i i i i i i i i i i i i i i 
Ville 

i i i i i i i i i i i i 
Province 

i i i 

Code poslal 

i i i i i 

Numéro de téléphone 

i i 1 i i 1 i i i 
Signature 
(nécessaire 
Signature 
(nécessaire 

Daté d'expiration 

Numéro de la carte de crédit 

Lettre de 

rélôrenco T 
Veuillez m'envoyer toulo 
correspondance en: 

[Z] ° Français O ' Anglal3 

Postez votre demande à: 
Lotomatique, Loto-Québec 
C.P. 63649, Succursale A 
Montréal (Québec) 
H3C 3P3 
Dès que possible, Loto-Québec émet un 
certificat indiquant vos numéros de loteries. 
Pour tout renseignement, 
Numéro Montréal 873-7198 ou 
de téléphone: Extérieur 1-800-361-8095 

Sens qu'il vous en coûte un sou de plu», participez tu financement dé 1'assoclatlon u n a but lucratif suivante: 

FONDATION ÉPIC 
5055, Saint-Zotique est 
Montréal (Québec) HIT 1N6 
374-1480-60013088-02 

Centre de prévention et de réadaptation 
de la maladie coronarienne de l'Institut de 
Cardiologie de Montréal 

O 
bto-québec 

file:///Abonnement
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Que faire pour les victimes du libre-échange? 
M I V I L L B 
T R I M B L A V 

L e l ib re -

é c h a n g e va 
susciter la création 
de milliers d'em­
plois dans des sec­
teurs d ' aven i r , 
p romet tent en 
choeur les écono­

mistes. Tant mieux, mais qu'arri-
vera-t-il de la travailleuse immi­
grante du vêtement, ou du me­
nuisier de 50 ans, lorsque leurs1 

usines désuètes fermeront leurs 
portes? 

Il y a peu de chances que ces 
gens décrochent les nouveaux 
postes dans l'aérospatiale ou les 
services financiers. Ce qui va ad­
venir de ces personnes dépend 
d'orientations politiques que dé­
cident présentement, sans débat 
public, les gouvernements du Ca­
nada et du Québec. 

À ce jour, les discussions sur le 
libre-échange se sont cantonnées 
aux arguments «pour» et aux ar­
guments «contre». Maintenant 
que le traité est signé, il est temps 
de savoir comment il faut se pré­
parer au libre-échange. 

Plusieurs questions restent sans 
réponse : est-ce qu'une période de 
transition de dix ans est suffisan­
te pour que se règlent d'eux-mê­
mes tous les problèmes? Si les 
gouvernements doivent interve­
nir, doivent-t-ils ie faire un peu, 

Les 
gouvernements 
veulent s'en 
tenir au 
minimum 

beaucoup, ou passionnément? 
Doit-on aider les entreprises ou 
seulement les travailleurs? Les 
mécanismes qui existent déjà se­
ront-ils suffisants? Et s'il faut de 
nouvelles mesures, seront-elles 
temporaires et sectorielles ou per­
manentes et universelles? Doit-
on aider uniquement les perdants 
du libre-échange ou faut-il aussi 
appuyer les gagnants? 

Les indications qui émanent 
d'Ottawa et de Québec laissent 
croire que l'intervention de l'État 
sera minimale. 

Calmer les anxiétés 
Les problèmes posés par le re­

cyclage de la maîh-d'oeuvre et la 
conversion des industries dans 
des produits où elles sont plus 
compétitives a été soigneusement 
étudié par la Commission Mac-
Donald sur l'économie canadien­
ne, dont le rapport de mai 1985 a 
convaincu le gouvernement Mul-
roney de se lancer dans l'aventu­
re du libre-échange: 

«On rencontre une anxiété gé­
néralisée à propos de la sévérité 
du fardeau d'adaptation que les 
industries, particulièrement sen­
sibles aux importations, seront te­
nues de supporter à la suite de 
l'accord sur le libre-échange en­
tre le Canada et les États-Unis. 
Les commissaires croient ferme­
ment qu 'un vaste programme 
d'assistance à l'adaptation s'avé­
rera nécessaire comme partie in­
tégrante de tout accord sur le li­
bre-échange. » 

« Pour les gens qui en sont af­

fectés, le processus de change­
ment peut être extrêmement pé­
nible. Aussi leur arrive-t-il d'y ré­
sister avec violence (... ) En aidant 
les travailleurs à s'ajuster aux 
changements, le gouvernement 
peut réduire la résistance au pro­
cessus de c h a n g e m e n t lu i -
même.» 

Si le gouvernement fédéral 
n'avait pas négligé ce conseil, 
constate aujourd'hui M. Donald 
S. MacDonald, « le débat serait 
plus facile». 

En fait, ce n'est qu'après Noël 
que le premier ministre Brian 
Mulronéy a nommé M . Jean de 
Grandpré, président d'Entrepri­
ses Bell Canada, à la téte d'un 
nouveau Conseil consultatif sur 
l'adaptation ( C C A ) . 

Le petit groupe d'étude a tenu 
sa première rencontre de travail 
la semaine dernière et son rap­
port final est attendu pour juin 
1989. M.-de Grandpré n'a pas 
voulu rencontrer La Presse si tôt 
dans son mandat. Forcément, ii 
est difficile de présumer de ses re­
commandations. 

Généralement satisfait 
Néanmoins, affirme M . Benoît 

Bouchard, ministre fédéral de la 
Main-d'oeuvre et de l'Immigra­
tion, «je ne m'attend pas à ce 
qu'on nous propose une réforme 
totale de tout le système de sup­
port à l'emploi.» 

M . de Grandpré, ëxplique-t-il, a 
pour mandat premier de nous in­
diquer comment nous pourrions 
profiter du libre-échange pour di­
minuer le chômage; ensuite de 
nous signaler des solutions à des 
problèmes particuliers pouvant 
surgir dans certains secteurs in­
dustriels. 

M . Bourchard croit que de fa­
çon générale, le programme fédé­
ral «Stratégie pour l'emploi », en 
place depuis deux ans et demi, est 
adéquat, bien que perfectible. 

Comptant six volets, ce pro­
gramme aide no tamment les 
communautés isolées affectées 
par des mises à pied massives et 
offre des subventions pour la for­
mation en milieu de travail ou 
dans les institutions d'enseigne­
ment. 

L'an dernier, des quatre mil­
lions de Canadiens qui ont chan­
gé d'emploi, ont quitté le marché 
du travail ou y sont entrés, un 
demi-million d'entre eux ont bé­
néficié de ce programme. De ce 
demi-million, 68 p. cent se sont -
trouvé un emploi et les autres 
sont toujours inscrits au program­
me. 

Ce n'est pas suffisant. M . Lloyd 
Axworthy, porte-parole du Parti 
Libéral du Canada sur le libre-
échange, estime qu'il y a des fail­
les majeures dans la politique de 
M . Mulronéy: 

« Il est clair qu'il y aura des dis­
locations majeures, tant pour les 
travailleurs que pour les compa­
gnies, et qu'il faudrait leur appor­
ter une aide substantielle. » 

À cet égard, l'ancien ministre 
de la Main-d'oeuvre croit que le 
gouvernement ne fera pas grand 
chose à cause de sa confiance 
aveugle dans les mécanismes du 
marché. De plus, ajoute-t-il «ce 
n'est pas clair que le traité permet 
au gouvernement d'aider les en­
treprises» pour s'ajuster au libre-
échange. .-• 

De fait, le traité est muet sur 
cette question. Cependant, M . 
lack R. Miller, avocat spécialisé 
dans le commerce international 
chez Martineau Walker, croit que 
les mesures de transtion sont per­
mises parce que non défendues et 

Des milliers d'emplois seront créés par le libre-échange avec les États-Unis. Y en aura-t-il un pour 
cette travailleuse du vêtement, quand fermera son usine? 

que de toutes façons, elles font 
partie de l'esprit de l'accord. 

Voir venir les choses 
Le ministre de l'Industrie et du 

Commerce, M. Daniel Johnson, 
estime que le gouvernement du 
Québec «a le temps de voir venir 
les choses», d'autant plus que les 
perturbations entrainées par le li­
bre-échange ne seront «pas ma­
jeures». 

Son ministère, qui vient de se 
faire confier la responsabilité des 
mesures de transition, prendra 
l'année 1988 pour faire l'inven­
taire des enjeux et des 
perspectives par secteur indus­
triel. Ensuite, on verra s'il y a lieu 
d'apporter des modifications aux 
programmes existants, ou d'en 
créer de nouveaux. 

« En ce moment, je n'envisage 
pas de chamboulement des outils 
existants», d'affirmer le ministre. 

Dans sa démarche, M . Johnson 
affirme vouloir travailler de con­
cert avec le fédéral et le groupe de 
Grandpré. Chose certaine, s'il 
doit y avoir des dépenses addi­
tionnelles, Ottawa devra payer la 
note, car c'est M. Mulronéy qui a 
signé le traité. Mais pour ce qui 
est des programmes, on devra res­
pecter les juridictions provincia­
les. 

«De ne rien avoir sur la table, 
c'est de la véritable provocation à 
l'égard des centrales syndicales», 
soutient M . Jacques Parizeau, 
candidat au leadership du Parti 
Québécois. 

Ce dernier est surpris que l'on 
ait tellement tardé à bouger sur la 

question des mesures de transi­
tion, car dans le passé, à l'issue de 
chacune des rondes du G A T T , le 
gouvernement dévoilait des pro­
grammes spéciaux. 

Il estime urgent que l'on convo­
que une sorte «d'États généraux 
du libre-échange», pour que tous 
les partenaires sociaux s'enten­
dent sur les mesures à prendre. 

Selon lui, une stratégie adéqua­
te doit comprendre une réforme 
impliquant des efforts importants 
et permanents pour la formation 
et le recyclage de la main-d'oeu­
vre; la protection financière des 
employés affectés, une aide à la 
modernisation et à l'adaptation 
des entreprises; l'appui du sec­
teur public pour la pénétration 
du marché américain; et l'octroi 

d'avantages fiscaux aux entrepri­
ses qui s'attaquent à ce marché. 

Compromis raté 
« Une des raisons qui a motive 

la F T Q à s 'opposer au libre-
échange, affirme son secrétaire-
général, M . Fernand Daoust, a été 
que nulle part, et à aucun mo­
ment, on nous a Consulté ou révé­
lé des choses quant aux mesures 
de transistion.» 

« Moi, j 'ai toujours cru qu'avant 
de signer un accord de libre-
échange, il eut fallu que le Cana­
da se dote de tous les outils d'une 
politique de plein emploi.» 

Si M. Mulronéy, ajoute le lea­
der syndical, n'avait pas rapide­
ment abandonné ses efforts de 
concertation après le début de 
son mandat, s'il avait été sérieux 
en matière d'emploi, «on aurait 
eu une très grande ouverture d'es­
prit» face au libre-échange. 

Aujourd'hui, M . Daoust se dit 
«estomaqué par l'improvisation à 
la petite semaine» des deux gou­
vernements. 

«Je comprend (Louis) Laberge, 
reconnaît M. Ghyslain Dufour. 
président du Conseil du patronat 
du Québec, quand il dit que son 
problème c'est les jobs que vont 
perdre ses membres. On a besoin 
d'un grand ménage dans les poli­
tiques de main-d'oeuvre des gou­
vernements du Canada et du 
Québec. » 

«Le message politique n'a pas 
été suffisant. 11 faut faire le mar­
keting du libre-échange pour con­
trer les opposants.» 

Avec le plein 
emploi, les 
syndicats 
auraient pu 
dire oui 

À cet égard, le C P Q va proposer 
prochainement la création d'une 
agence provinciale d'information 
sur le libre-échange, pour répon­
dre aux milliers de questions par­
ticulières que se posent les entre­
prises et les citoyens du Québec. 

Bien sûr, tout le monde se dit 
préoccupé par l'emploi et admet 
qu'il faut des politiques de main-
d'oeuvre afin de s'assurer que les 
personnes qui perdent leur em­
ploi puissent en trouver un autre 
et que les postes qui s'ouvrent 
soient comblés par des personnes 
qualifiées. 

Sur les techniques qu'il faut 
utiliser, l'expérience des derniè­
res années a permis de dégager un 
certain consensus: aide financiè­
re pour déménager dans une au­
tre ville, formation en entreprise, 
formation dans les institutions 
publiques, plus grande utilisation 
des centres de main-d'oeuvre, 
soutient financier aux personnes 
qui perdent leur emploi, concer­
tation entre patrons, employés et 
gouvernements, aide à la moder­
nisation des entreprises, subven­
tions à l'établissement de nouvel­
les usines etc.. 

Tous les gouvernements ont 
des programmes qui conjugent 
sous des modes variés l'ensemble 
de ces techniques. Le débat ne 
porte pas tellement sur le com­
ment, mais sur le combien, sur 
l'ampleur de l'effort qui doit être 
déployé pour que tous les ci­
toyens puissent pleinement profi­
ter des avantages du l ibre-
échange. 

// faut que les gagnants compensent pour les perdants 
L e libre-échange, lit-on dans 

les bouquins d'économie, va 
susciter un gain économique net 
pour chacun des pays qui y parti­
cipent. Mais derrière ce gain net, 
il y a quand même des pertes. De 
plus, il est probable que ces pertes 
surviennent surtout à court ter­
me, tandis que les gains se feront 
davantage sentir à long terme. 

Pour que cette transition se fas­
se de façon politiquement et so­
cialement acceptable, il faut que 
l'économie ait le temps de s'adap­
ter et il faut que les gagnants 
compensent les perdants. 

Cette aide est d'autant plus jus­
tifiée qu'une fraction des gains 
suffit pour compenser les per­
dants. 

En ce qui a trait à la période 
d'adaptation, les dix ans prévus 
par l'accord sont probablement 
suffisants pour que les entreprises 
prennent les mesures nécessaires 
pour améliorer leurs capacités 
concurrentielles ou redéployer 
leurs ressources dans un nouveau 
secteur. 

Mais pour les travailleurs, ce 
n'est pas aussi évident. Ceux-ci 
n'ont pas accès à autant d'infor­
mations que les entreprises. Ils 
ont donc plus de difficulté à pré­
voir les changements qui se dessi­
nent à l'horizon. 

De plus, dans le cas d'une failli­
te d'entreprise, le travailleur qui 
en tire tout son revenu souffre 
plus que l'actionnaire qui a sou­
vent un portefeuille diversifié. Et 
si le métier du travailleur est me­
nacé par le libre-échange, c'est un 
apprentissage de plusieurs années 
qui tombe à l'eau. 

On estime généralement que le 
choc qui sera occasionné par le li­
bre-échange sera malgré tout as­
sez modeste lorsqu'on le compare 
a ceux qui ont régulièrement 
frappé l 'économie canadienne 
tels la crise du pétrole ou la haus­
se des taux d'intérêt de 1981. 

Le taux de change 
Selon M . Claude Masson. pro­

fesseur d'économie internationa­
le à l'Université Laval, «la hausse 

d'environ 8 p. cent du dollar ca­
nadien par rapport au dollar 
américain depuis un an a beau­
coup plus d'effet sur notre capaci­
té concurrentielle que le libre-
échange. » 

Le taux de change, explique M . 
Masson, est encore plus impor­
tant que tous les programmes 
d'assistance. Si l'industrie cana­
dienne n'est pas concurrentielle 
et que ses exportations dimi­
nuent, la valeur du dollar cana­
dien va glisser. Avec une devise 
plus faible, les entreprises vont 
retrouver leur capacité concuren-
tiellc, bien cela va aussi entraîner 

un appauvrissement relatif des 
Canadiens. 

M. Masson voit d'ailleurs un 
conflit potentiel entre le gouver­
neur de la Banque du Canada, M . 
John Crow, et les entreprises qui 
devront s 'adapter au l ibre-
échange. 

Récemment , en effet, pour 
combattre une inflation qui con­
tinue de la préoccuper, la banque 
centrale a orchestré une hausse 
des taux d'intérêt canadiens, qui 
s'écartent de plus en plus des taux 
américains, ce qui a pour effet de 
pousser le dollar canadien à la 
hausse. 

Mme Diane Bellemare, profes­
seur d'économie à l ' U Q À M , esti­
me qu'un taux de change flottant 
n'est absolument pas suffisant 
pour absorber les chocs et n'inci­
te pas les travailleurs à se recycler 
dans les secteurs d'avenir. 

La théorie 
Elle admet que sur le plan théo­

rique, la libéralisation des échan­
ges commerciaux crée plus d'em­
plois qu'elle n'en n'élimine. Tou­
tefois, souligne-t-elle. cela n'est 
vrai que s'il y a déjà le plein em­
ploi et si l'on prend pour acquis 
que les travailleurs qui perdent 

leur emploi sont capables, sans 
intervention gouvernementale, 
d'occuper les nouveaux emplois. 

Selon la meiuure du Conseil 
économique du Canada, ces deux 
conditions n'existent toujours pas 
au pays. Elle est daccord pour 
qu'on ouvre les frontières au 
commerce international, mais 
seulement lorsque le Canada se 
sera donné une politique aggres­
sive de main-d'oeuvre (ou de 
plein emploi). À la rigueur, on 
pourrait le faire en même temps 
que l'on s'engage dans le libre-
échange. 
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CROISSANTS 
du Trust Général 

COMPAREZ! 
Et profitez de nos meilleurs 
taux quel que soit le mon­
tant investi! 
• Renseignez-vous sur notre 

vaste gamme de véhicules 
de placement 

•Consultez nos conseillers 

1 an 
Intérêt annuel 
et composé 
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An|ou, Place d'Aniou: 355-4780 
laSalla, Carrefour Angngnon: 366-0730 
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launsuielsa confirmation 
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La répartition des droits de pêche 
jugée «injuste et inacceptable» 
N O R M A N D E L I S L E 
Presse Canadienne 

QUÉBEC 

• La répartition des droits de 
pêche dans la zone des 200 mil­
les, qui favorise Terre-Neuve au 
détriment du Québec, est «in­
juste et inacceptable», croit 
l'Association québécoise de 
l'industrie de la pêche. 

Le président de l'essociation, 
M. j o n c s Sheehan, témoignait 
hier devant le comité sénatorial 
des pêches qui siégeait à Qué­
bec et qui, ironiquement, était 
présidé par un Terre-neuvien, 
le sénateur Jack Marshall. 

Les captures de morue en 
1986 avaient augmenté de 
226000 tonnes par rapport à 
1977 dans les eaux territoriales 
canadiennes de l'Atlantique. 
Or, le gouvernement fédéral a 
octroyé 57 p. cent de ces supplé­
ments à Terre-Neuve, 35 p..cent 
à la Nouvelle-Ecosse et seule­
ment huit p. cent conjointe­

ment au Québec et au Nouveau-
Brunswick. 

M. Sheehan a signalé que lies 
nouveaux quotas de poisson 
pour l'année 1988 avaient été 
annoncés non pas par le minis­
tre des Pèches, Tom Siddon, 
mais par le «parrain » de Terre-
Neuve au gouvernement fédé­
ral, le ministre John Crosbie. 

«Crosbic est bien plus in­
fluent que tous les autres minis­
tres ou que Siddon», a dit M. 
Sheehan. Le porte-parole de 
l'association québécoise a si­
gnalé que la décision fédérale 
désavantageait même les 
pêcheurs de la Côte Nord, re­
présentée à la Chambre des 
Communes par le premier mi­
nistre Brian Mulroney. 

«Mulroney a tellement peur 
qu'on l'accuse de favoritisme 
pour son comté qu'il a laissé fai­
re cela», a dit M. Sheehan. 

Une répartition plus juste de 
la ressource permettrait à tous 
les pécheurs québécois de tra­
vailler neuf mois par année au 

lieu de se contenter de sept à 
neuf semaines comme en 1987, 
ce qui ne leur a pas permis de se 
qualifier pour l'assurance-chô-
mage, croit l'association. 

Honnêteté 
M. Sheehan a même mis en 

doute «l'honnêteté» des sous-
ministres responsables de la pê­
che au niveau fédéral et il a 
identifié nommément le sous-
ministre William Rowat. 

Ce dernier a déjà dit publi­
quement que les pêcheurs qué­
bécois réclamaient des quotas 
de 132000 tonnes, ce qui est to­
talement faux, a dit M. Shee­
han. Les demandes québécoises 
se limitent à réclamer 50000 
tonnes. 

Selon les pêcheurs québécois, 
la zone des 200 milles est une 
«zone canadienne, pas une 
zone terre-neuvienne» et de­
vrait en conséquence être ou­
verte aux pêcheurs de toutes les 
provinces maritimes. 

L'OPEP optimiste quant à la hausse 
des prix pour le pétrole du Golfe 
Agence France-Presse 

ABOU DHABI 

• La volonté des pays membres 
de l'OPEP et des autres pays pro­
ducteurs de stabiliser les prix et la 
rationalisation des ventes sur le 
marché international en cette sai­
son d'hiver ont renforcé l'espoir 
des pays pétroliers du Golfe de 
pouvoir pousser les prix à la haus­
se en dépit des rabais revendiqués 
par les acheteurs. 

Les analystes pétroliers dans le 
Golfe ainsi que des ministres du 
Pétrole de l'OPEP sont d'accord 
pour affirmer que la baisse de 
l'offre dans un marché où la con­
sommation est évaluée à 19 mil­
lions de barils-jour (mb-j), pour 
rait faire augmenter les prix à 
$18.00 le baril. 

Le ministre du Pétrole des Émi­
rats arabes unis, M- Maneh Sad. 
Al-Oteiba, a récemment déclaré 
qu'entre trois et quatre millions 
de barils par jour sont actuelle­
ment puisés par des compagnies 
internationales sur leurs stocks 
pour remédier à la baisse de l'of­
fre. 

11 a ajouté que les compagnies 
pétrolières avaient été contrain­
tes de puiser dans leurs stocks, 
constitués en 1987 lorsque les 
pays de l'OPEP avaient dépassé le 
plafond de production, fixés en 
juin 1987 à 16,6 millions de b-j. 
Ainsi en novembre dernier, la 
production de l'organisation 
avait été évaluée à environ 19 
mb-j-

«La réduction des stocks devra 
éponger d'ici fin février le surplus 
de pétrole existant sur le mar­
ché», a tenu à souligner M. Otei-
ba. Il s'attend, comme d'autres 
ministres influents au sein de 
l'OPEP, à ce que le prix du baril 
atteigne dans trois ou quatre se­
maines les $18.00 fixés par 
l'OPEP. 

Cet objectif, dont la réalisation 
reste conditionnée par une réduc­
tion de l'offre, avait été fixé par 
les 13 membres de l'Organisation 
lors de leur réunion à la mi-dé­
cembre dernier à Vienne. Ils 
avaient décidé de limiter à 15.06 
mb-j leur production totale, à 
l'exception de l'Irak qui n'avait 
pas sousc r i t à l'accord. . 

•a 

I 
Selon un spécialiste pétrolier^ 

Abou Dhabi, «la multiplication 
des déclarations des ministres dii 
pétrole de l'OPEP donne une in­
dication sur leur volonté de con­
trôler le marché». Il a toutefois 
estimé que les «craintes» dès 
membres de l'OPEP de voir les 
prix chuter comme en 1986, où 
ils étaient passé au-dessous de In 
barre des 10 dollars, existaient 
toujours. 

«De toute façon, a souligné ce 
spécialiste, nous constatons 
qu'aucun des pays producteur? 
n'a augmenté sa production ». It a 
ajouté que «ces pays ont au con­
traire considérablement réduit 
leurs productions, soit pour res­
pecter les prix officiels, ou en rai­
son du refus des consommatéuïs 
d'acheter du brut sans rabais». 

Des sources industrielles dans 
la région ont de leur côté confir­
mé les estimations de plusieurs 
ministres.de l'OPEP faisant état 
d'une production totale de 
l'OPEP de 16 à 16.6 mb-j. Cepen­
dant, la question qui reste posée 
est de connaître la quantité de 
brut produite qui est effective­
ment écoulée sur le marché, ' i» 

LES GRAINS 

W I N N I P E G 
(CONTRATS EN TONNES) 

M A R C H É A T E R M E 
Ouv. Haut Bas. Form. H«r 

U N 
Min 238.00 mH 236,00 237,40 23150 
Mar 244.00 244,10 212.00 243.M 2U.M 
M 241,90 250,30 247.60 241,10 249.50 
Oct - - - - - - 257,20 257,50 
0k. - - — - - 2IA50 251,00 

V A N C O U V E R 
GRAINE CANOLA 
Mata 305,00 306,00 301,50 302,00 305,00 
Juin. 307,00 309,30 304.50 304,70 30(40 
Stpl. 301,70 307.30 304.50 304,50 305,70 
Nov. 305.70 305.(0 304,00 304,10 305.70 
Jam 310.20 310.20 304,00 304,00 310.20 
SEIGIE 
Mail - - - - - - 110,30 110,10 
Mal 106,00 106.30 105,90 105,90 105.00 
M - . - - - - WOj 107,00 
Oct - - - - - - 10U0 107» 
ORGE (Alberto ) 
Fév. - - - - - - 76,(0 7810 
Avr. - - - - - - lô o (0,50 
ORGE ( Ihundor b o y ) 
Mars 73.70 73,70 72.90 73,40 73.70 
Mat 75,00 75,30 74,70 75\00 74,90 
M. 77.50 77,50 76.60 76,90 77.20 
Oct. 81.20 (1.20 (050 (0,90 (040 

Ne». 11.10 11,40 
Die 12,20 «2.20 (1,(0 (1,(0 tm 
BLE-FOURRAGCR 
Mm (940 99,50 98,70 9(40 M B 
Mai 9t,00 9(40 9740 97,(4 97,70 
Juit. 56.20 9(40 95,70 9540 9940 
Oct 9(40 9540 95,50 9540 9S40 
Nw. - - - - - - 95,40 9540 
Dre - - - - - - 9 5 4 0 R70 
AVOINE 
Mari 10040 100,00 99,90 99,(0 99.90 
Mal 96.20 9640 95.90 55,90 95,90 
Jul. - 13,50 9340 
Oct 1540 1540 (540 (540 (540 
Ntv. - - - (4.00 8440 
MARCHÉ A U COMPTANT: 
AVOINE; 1 cw 99.90 : 2 cw 99.90 e* 
1 fourragère 99.90 1 fourragère 
99.90: 2 fourragère 94.40: 3 lourr3 
gère 91.40: mélangée 27,00 
ORGEI Thunder Bay ):1 cw 72.10 2 
cw : 71.10 3 grains mélangés 62.10 
SEIGLE: 1 cw 109.00 2 cw 107.00 
3cw 79.00 : 
UN:1 cw235.15;2cw233.15:3cw 
200.15 
GRAINE • CANOLA: Thunderbay ca­
nadienne no 1 282.00 
Vancouver no 1 canadienne 302.00 
BLE FOURRAGER: 3 rouge pnn-
lemps 97,50 : fourragère Canadien 
ne 96.30 
Orae Alla:: Calqarv 76.60 : Lethbnid-

ge"76.80 

D L L 

Mil 

Ouv. 
CHICAGO 
Haut Bas. Fcrm. 

348 349 342"- 342V. 
V» 348* 343 1.33', 
3.23 343 344 
347 340» 141» 3J70 

348» 3,40V. 348 348 
343 J.43 313 341 
10 426 

Itpt 
Dit 
Mari 
Ventes 
MAÏS 
Mari 2.02'. 243'. 240% 2.01V, 
Mai 247V. 2,09V. 2.06» 247 
M. 2.11 2.13» 2,09V. 2 , 0 
Sept 2.13V. 2,14 2.1b 2.12» 
Dec 11(1 2.1S» 2.13'. 2.14» 
Min 241. 241» 241 241 
Mil 247 247» 245*1 245 
Ventes: 31 497 
AVOINE 
Mira 1,95» 1,95» 1,92» 1.91» 
Mal i r j M 41» ' X I ' , 142» 
Jut 1,77 1,77 1,74% 1.75V. 
Sept 1,71 1,71 1,71» 1,71» 
Dec. 1,79» 1,79» 1,71» 1,71» 
Ventes: 2537 
F1VIS-SOYA 
Mari (.10 8,14 (.05» 148» 
Mal (.11 (41 1.14» 1.17V. 
M 127» (41 (42» 845» 

Hier 

-42 
«40% 
• 4 1 % 
• 4 1 % 

•42 
•41 

-41% 
-,00V. 
-.00». 
-40» 
- 4 1 % 
-.02 
- 4 1 

- 4 1 » 
-40% 
-40% 

- 4 1 
- 4 1 » 

•42% 
-.02 

Aoùl Ut» (42 (44» 145» -.02» 
Sept (41% 141» US 646» ..06'. 
Nov. (45» Ul» 6 31'. (43% -,01V. 

6.43 (.41» (41» 6.40» -.02 
U n 640 6,50 6.50 M l » - 4 1 » 
Mai - - - (41 - 4 1 » 
Venin: 34 634 

LES METAUX 

Hullo-SOYA 
Man 20.71 2140 20.(7 «.71 •,11 
Mai 21,017 2141 2142 21,15 •,<l 
M 2140 2141 2140 21,43 •,15 
Août 21,40 2140 21,40 2140 •,1l 
Sept 21.65 21,70 2141 2141 •.19 
Oct 21.70 21.75 2145 2142 •40 

MARCHl Dl tONDRSS PRIX CN 
SU RUNG PAR TONNl MCtRIQUl 

FERMETURE 

CUIVRE 
comptant 
a terme 
15 mou 
ventes 

comptant 
à terme 
Ventes 

comptant 
a terme 
15mo.s 
ventes 

I cotégor le -A- l 
1360-1365 
1216-1217 
1010-1020 

5 559 tonnes 
CUIVRE 

1325-1335 
1175-1185 

2 tonnes 
PLOMB 

376-377 
352-353 
325-330 

1 266 tonnes 

Z INC ( q u o l l t t l u p é r l c u r * ) 
comptant 497-49B 
a terme 501.5-502 
15 mois 500-502 
ventes 1 452 tonnes 

A L U M I N I U M 
comptant 113B-1140 
à terme 1067-1068 
14 mois 895-905 
ventes 1 383 tonnes 

A l U M . (qual i té tup. l (dol lar» 
comptant - 2030-2050 
à terme 1880-1695 
15 mois 1530-1560 
vonles 976 tonnes 

NICKEL ( d o l l a r ! ) 
comptant 8010-6020 
a terme 7750-7754 
15 mois 5700-5800 
ventes 1 242 tonnes 

Dec. 2145 2140 2145 21,71 . . 23 

Jtm. 21,71 21,71 21,71 21,75 . ,30 

Ventes: 13111 

raUÏTS/IJteUMES 

(PC) — Prix des légumes du 
Québec vendus par les grossis­
tes dans la région de Montréal, et 
tels que compilés vendredi par 
Agriculture Canada. 
' Betterave: $4.00-5.05 s.-.c de 
251b 

Betterave: $5.75-6.45 pr 12 
cellos de 2 Ib 

Carotte: $7.35-7.45 pr 24 cel­
los 2 lb 

Carotte: $7.35-7.45 pr 10 cel­
los 5 lb 

Carotte, grosse: $5.00 s. 50 Ib 
Champignon: $9.65 c. 5 Ib 
Champignon: $13.15 pr 12 x 

-227 gr 
Chou chinois: — c. 12 un. 35 

Ib 

La sixième Phase du Sanctuaire 
est prête pour vous. 

La Phase 6 du Sanctuaire du Mont-Royal: 
pour tous ceux et celles qui n'ont pas eu la chance 
d'accéder au mode de vie privilégié du Sanctuaire, 
et qui sont maintenant prêts à en profiter. 

La Phase 6 du Sanctuaire du Mont-Royal: 
une phase différente, renouvelée, qui bénéficie 

d'un point de vue splendide et de toute notre 
expérience, mais d'un nombre de résidences limité 
à 110. Alors, faites vite! 

le sancTuaioe 
du mont-royal LE MODE DE-VIE D'AUJOURD'HUI 

C O N D O M I N I U M S PRIV ILÉGIÉS E N B O R D U R E O U E S T D 0 U T R E M 0 N T . 6100, C H E M I N D E A C O N , M O N T R É A L 15141738-6000. D E P R É F É R E N C E SUR R E N D E Z - V O U S . 
1,1 OU 3 C H A M B R E S À COUCHER E T P E N T H O U S E S I S E L 0 N D I S P O N I B I L I T É ! 

AMERICAINE 

Velîwi «Ventes hW It) FtmHrl 

AdmRs 12 1 1!» Wi 10 
AifEto 9 51 12» 12* 120-0 
Aiphaln < 3', y, M 
Amdahl 40 11 1117 314 314 31!»+ '.i 
AExFFwl M13-16 '4 4 
AIsraH J l t ( 3 15 15 15 + 1» 
AmOil 3 74 74» 7H— 
APeH .54e Kl 12 M», 440 614+ 4 
AndJcb 5 1 1 I 
Asmrg 40 523 40 40 64-1» 
Alari 10 9» 60 60 6')+ !» 
BAT .2te 101693 7479-1679-16 
Banslrg. 12 7'/. 70 70+1» 
Barnwl S 8 l'A I ( 0 + 4 
BergBr 42 15 625 24» 234 24 + 4 
BicCp 1 12 13 V.\ 260 260- 4 
BowVilJOe 5 114 II-', 114-0 
Bowne S.2S 71129 104 10 104+ 0 
8rscn g .S3 (5 19 1! ' . 19 + 0 
BrnFA si M 11 2 33?» 33!» 33!«- '.i 
BrnFB sl.36 12 19 380 324 37»»+ M 
COU 11 6 161» 16!» 16!»-'.» 
CWICo 143 2!» 24 24 
CattIA J0 14 22 17!» I?flr m»- V) 
CFCda .10 610 SO 5 S!»+!» 
CFCrJwl 10 7-16 7-16 7-16 
CFCdun 53 104 10!» 104+4 
Cetec 40 15 6 5'» 5!» 51»+'-» 
ChIMdA U 15 179 264 2611 26!» 
ChIDvg 4 S. Il» 10-1» 
Cominc .21e II 10V» IN» 10*+ ',» 
Comlrn 12 80 3 J!t J!» 
ConsOG 5 14» 14 U»- '» 
ConlMll 213 2 124 124 124 
Cross s 1 18 1069 21 27!1 21+1» 
Cubic J9 13 12 11 13'» 13!»- '.i 
DWG 9 125 I?» 64 6!» 
Damson 2(61 '» 3-32 ',» 
DiUPd .16 57 24 71» 74-',» 
DckMAg.ISs 20 54 5'» 5!»- 4» 
DckMBB.Ifc I 71» 74 7 4 ' 
DomeP 3ÎÎ915-1613-1615-16+1-I6 
DurTsI .40b 24 30 13!» 13',» 13!»+ U 
EAC 2S 54 54 54 
EefiBg S .07 2231 174 174 17!»-!» 
Elsioor 121 14 14 14 ' 
Esoril 5 !» !» !» 
Excel .40 11 62 7!» 74 74 
FischP Jll 36 6 12 114 12 + O 
Fluke 1.261 63 21 17 16't 16'»- 4 
FordCnsie 1120114 1I3U1UU-2 
ForsIL 11 (91 170 16!» 16!»- H 
FreqEI 11 2} 104 10!» 104 
GTI 13 5 4!» 4!» 4!» 
GnIYIg 385 134 134 134 
GldFld 21 !» 7-16 7-16 
GrILkC .64 15 901 514 51 51 - 1) 
GCdaR n.40 71 I ! * 12!» 12!»- S 
Hasgr s .09 13 271 13!» 13'i 130+ '.» 
Hasbr w 2 16 30'J 30!» 30'.»+ O 
HllhCh 26 44 4!» 44. 
Heico .10 6 117 21 20!» 21 + '» 
HershO I 44 44 44+ ','• 
HoltvCp 11 1 154 154 154- 1» 
HrnHar 61204 9 14 1 4 
HouOT 4 44 ?» 4 ?» 
HudGn .40 2 14!» 16'» 16'»+ U 
ImoOil 01.80 157 44!» 434 414+ 4 
InstSv 11 142 14 14 14 
InICty fj .72 5 47 1!'» 124 12!»+ U 
InIBknl 146 24 24 24 
InIPwr 7 4 4 4 - !» 
IrodBrd 10 25 204 20'» 20'.»- 4 
Jacobs 15 19 16'1 154 1 5 4 - 4 

5 24 24 Jelron 
Jumpjk 
Kaooa 
Kirby 
LSB Ira) 
L5B Ol 2.20 
Lndmk .40 
Lauren 
Lawsn n.20e 
LeePhr 
MCOHd 
MCORs 
MSR 

10 i 14 
24 

14 14 
3 54 5'» 5!» 

70 34 3!» 34 
12 1!» l'.i j ! i 
4 124 124 124 
7 124 12!» l ! l»- ' . i 
7 4'i 4!» 4'»+!» 
I 10!» 9!» 9!» 

23 41» 4 4 - 1 » 
5 14 14 1 4 - 'A 

63 7-16 4 4 
5 1!» I!» 1!»+'.». 

Walarl g .20 13 44 7 i'» 6!»- '.» 
V.alRsh 
Matrix 

131 54 5!i 54+ !» 
127 6!» 5!» 6 ' i+ l » 

MIchlE .24 49 44 94 94 94+ 1» 
WoogB .20 I 11 14!» 14 1 4 - 1 » 
MoojA .28 7 174 I I ' . 11 I I O - 4 
MtUed 10 4 4 4 
NIPalnl .10 217 6!» 61» 6h+11 
NY Time .44 15 4M 29!» 21!» 284- !» 
NCdO G 5 13!» 13!» 13!»+ 1» 
Numac 5 111 74 74-1» 
OEA 13 7 20!» 204 204- !» 
OOkieo .20e 17 IU 9'» 9'1+ 11 
Ooœnn 62 6 6 6 + 1» 
PallCp .40 20 413 274 261» 26'.»- 4 
PiïGem .1210 114 11'» I l 111»+ 1, 
PresR B1.40 5 I 13'» 13!» 13!» 
Querx g .1611 8 124 12'» 1211 
Ragin .12 51 10 1711 164 IH4+ 4 
Ransbg 97 10» 10 1 0 - 4 
ResrlA 1156 2111 20!» 2111+ ri 
RexMor 10 39 50 50 SO 
RioAlg .65 I 144 144 144+ 1» 
Rogers .12 22 3 21'» 21!» 21!»+ !» 
ScandF UOe 93 6!» 64 64+ !» 
Sceplre 59 51 2 15-162 15-162 15-16-1-16 
Scheib M 1 II 124 124 124 
ScurRn .50 6 12'» 12". 120-1» 
Servolr .941 12 33 54 54 54+ !» 
5:' "ci I 136 54 54 5!»+ 1» 
Slesan .92 13 1 40O 40O 40O- !» 

16 54 54 54 
11 17 90 9'» 9!»+ K 

Susoueb 
SwIlEng 
SvnalOr 
SyslEn 
TIE 
Til 
TecbTp 

17 34 30 3!» 
14 42 4?» 44 4!»-!» 

487 34 31i 3 0 - ! » 
I 19 3 3 3 
I 46 44 44 41» 

Tetetlei J4 13 33 224 224 224 
TelOl» .48a 23 22 281» 21b 2il» 
TeiCd gl.20 10 ( 244 240 240 
TexAir 3017 9!» 91» 9'/»- !» 
TbfD A .1010 20 24 24 2 4 - !» 
TollPI g .40 35 14!» 14 14!» 
TolPI 0128! 7 26 26 26 + !» 
TrrrsLx OJr 17 2 11 11 11 
TriaCo .I5r 14 17 90 9 9 0 - V« 

56 34 30 34+ 1» 
8 5'» 54 54 - !» 

477 7'» 64 6 4 - 4 
16 91» I!» 9 - 1 » 

M 221 4 19!» 19'» 19!»+ !» 
16 24 921 14'» 134 134- V» 
1125 11 141» 14 I41»+l 

14 22 5 5 5 + 1» 
WsbPsI 1.56 17 2 199 191 199 
WIMrd 111 14 11» 1!»-!» 
WetGrd 11 4!» 44 4!» 
WDigill 7 412 114 110 114+ V. 
WnrÈnt .05e 48 11 14 14 I I 
Worthn 71 6!» 64 64+11 

TubMex 
Unicorn .60 
Unimar U4e 
UnilelV 9 
VulcCo ' 
WanpB 
VVarçC 
WrnCol 

L'OR 

(AP) — Voici les cours de clôture 
de l'or vendredi sur les principa­
les places, en dollars US l'once 
Troy avec, entre parenthèses, les 
cours de la précédente clôture: 

Londres.... $439,00 ($443,00) 

Paris $444,32 ($440,B6| 
Francfort.. $444,66 ($440,23) 
Zurich $441,50 ($443,50) 
Hong Kong.. $450,35 ($442,83) 

OFFRE ET DEMANDE (TORONTO) 

tORONTO (PC) — 05 février, les actions fournies par la 
Bourse de Toronto. 

Oftrt Ocfiv 

Abm w 
Adnd 
Adanc 
Agraw 
Akailc 
Aiexs l 

Ami G 
A Eior 
A Led 
Anre B 

AHCC 
All A l 
Atr« A 
Ain 8 
Avinda 
BD94 

12 15 
1150 154 
34 44 

3» 400 
60 70 

(244 21 s 
AKJO A ( $6"» 7'» 
AigCen (19 19!» 
Algon 17!» 9 

" 522 24 
(32 34 
31 34 

1114 12'» 
ACT 265 (314 324 
ACT 290 U3'.» 34!» 
Ans DG 15 95 
Arg 250 (414 44 
Arg 260 135 37 
Argl E 8200 250 
Asti B f 164 61 

" 115 195 
(8!» m 

215 220 
200 70S 
27 30 

110 10!-
ÉCEP1 SJ2-! 230 
BBC A 1731» 24 
BC SU 0 1124 114 
Eli Enl 395 410 

S 25 
115 

m so 
21 31 

$314 321» 
240 770 
275 
20 

100 
M 

295 
35 

110 
55 
113 
« 
!5 

CSoun 
CmoD 
Camre 
CLeas 
CMali 
CNWC 

Bll w 
6MB 
BMOnl 
Bkrtlc 
Banco 
Bnkno 
Barin I 
Barin w 
Brngtn 
Beau A 
BCOUP 140 
Beck B 1(41 
Bell 7 p (80 
Bel P J2011 21 
Bllril w 5 i 
Bomb A (14 8'» 
Bbd I » (22 22 » 
BV 2025 (29 29 0 
BV 1175Kti 29 
Brlorn 133 140 
BrmPp(26!i 264 
Bred B 1380 384 
BrnJ'i 124 24'» 
8rihl A 194 9!» 
BCFP 0 1450 47 
BCt 4'1 (51 53 
Bel 44 15211 54 
Bel 54c (520 54 
BCt 515 160 62 
Bel 54 V64 0 650 
Bel 6 0 167 69 
Bel 6J0 (194 201. 
BAadS (35 360 
BP ads tm 41!» 
BT ads (521» 534 
Brouta 122 130 
Brr A 8244 25 
Brunsk (101» 104 
CFSGr 160 180 
CFSw 13 25 
Ct'sh B 310 335 
Cmnx 55 40 

511!» 18'» 
521 21!» 
34 39 

450 475 
122 224 

. 524 24 
CS Pel 1 250 220 
CTrsl 521 25'i 
C Trs B i l l » 19!» 
C Trs G 1224 23 
CTung 475 15'» 
C Tng w 145 170 
C Arrow 45 55 
CDIr A 11134 
COIr B 1115!» 
CEnrg 225 250 
CEnrw 24 6 
CFI A I 275 290 
C FI B 275 295 
CG Inv 1394 45!» 
CIBC 5 1191» 194 
CIBC 4 179!» 80!» 
CMnr 275 3M 
CPIcdn 101 
CPL UK 95 
C Ulil B120 
C U40 153 
C Ul 50 155 
CUlil 6 0167 
CU 730 1224 
CU I 125'1 26 
CU M 124 244 
CWNo 190 94 
CYVN S!» (110 124 
Canrch 285 393 
Cl * C 11240 m 
CnrnBMll!» 120 
CrnAw 20 25 
Canuc 22 27 
CraAI 1104 11 

en A P 126 33 
Cartrl 14 18 

1114 12!» 
15'» 54 
S 6 

250 265 
113 140 
1224 23 

COP B 0121 244 
CCap C POT» 24 
ClrlTr 1154 160 
Ch'njl 100 200 
Chin A 1140 165 
CTaAI 430 450 
CMtn w 1104 104 
CHUM 120 20!» 

355 365 
125!» 26 
(5 5» 
95 
8 

110 « 

130 
140 
Mi 
54 
59 
72 

Cartx 
Carpla 
Clier 
Calbrl 
Cet 2 p 
cet I o 

10) 

450 
71 
75 

"5? 

Çirco 
Cilrcor 
Clbor A 
cm 
ClrH w 
CoKco 
Colnial 
Colony 
Or A I 255 
CC- ÎV 51 
0 L D 1254 254 
CmlOG 80 90 
Conî» 215 230 
CE'i G 1164 164 
CB 575 152 524 
CB1+16 111» 111» 
C Bm A 350 325 
C bel Al »!» 8 
C bel B I I I» 14 
C Mrc 0 50 63 
C Rimb 18 11» 
CGkA 120 
CGs 8 170 73 
CGsC 127» 28 
Clrn A p 120' > 110 
Cwsl A 1104 104 
C 12 131 311» 
CorbBlliSl» Mil 
CFod A 1224 310 
CosnA 1240 25 
Courv 30 35 
Creinf 16!» 20 
Cr For I }E 
Dale P P U 4 2!» 
Oilmv 194 10 
Dim C I I10O m 
Dlleen S6 59 
Dald 34 43 

Ottre Dm. 
Dlvi w 
Dldona 
Dvkon 
Dckn B 
Drcofl 
Dsevy I 
DPet B 

S 10 
42 42 

135 145 
190 94 

335 350 
110 125 
15!» S!» 

Domlr p (161» 161» 
Donbu (27 22!» 
DOYIT (134.13'-» 
Dover p (71» 74 
Dune A 15 11 
Dylex L 194 10!» 
Dynmr 11 15 
Dca c iso 6', 
OyuA 17 22 
EL F 145 48 
ELPp 144 55 
ERG 0 .250 240 

194 10 
1101» 104 
150 160 

1424 410 
Ec In A 125 33 
Eider A 221» 24 
ESvnX (44 7 
E - Y ! 144 4!» 
Eltim p 171!» (4 
Elks 330 315 
Emp 1p 1210 24 
Emp 2 p 120O 224 
Encorp 114 U i 
Enserv 325 
Env w 140 
Epic D 490 
Eouty P 250 
Euro P 40 

4 
6 

C Bkrie 
El:- A 
Edips 
Eclnv 

Exdr # 
Exal w 
Excl w 
Exco 
FCM I 
FCMO 
F»rh 
Fardv 

350 
150 
15' 

260 
15 
7 
10 

I!» 10 
140 ISO 
140 150 
160 115 
112!» 13 

. 455 470 
Fd» A p 115!» 17 
FaltlTi 455 435 
FM E (49 SI 
Fining (114 19 
F CU A 17 20 
F Cla P 140 155 
FCIT A (10O W/j 
FCI T B «1» 9 
FIR w 50 54 
FMthC 174 I 

440 
154 6 
Ul» 44 
17 7!» 

US 

Filer L 
Forsy J 
GTC 
GIICO 
Gai pr _ 
GàiS!» 1451» 
GatC (21 
GrmlF 50 
Gemni p 180 
GECan 1144 
G Leas 475 
Gémit 11 
Godme 222 

21!» 
53 
il» 

17 
S5 
11 

210 

32 
44 
11» 

25 
13 

360 
250 
I 

24 
IV» 

475 
25 

445 

GeofBfHO 175 
GB US 14310 4121] 
G Rang 41 47 
Glx2w 25 
Gtfrb A U 
GWfb p il 
Gkl A w 5 
Gdrr (44 
Grall p SJ4!» 35!» 
GL Nick 40 20 
G PtfiC 1401) 411» 
GW SI A 275 300 
Grnsl 355 
Groihp 125 
Grolh w 
GTrc p 525 
Grd C10 U 
Blvn A I 425 
Glvn w 25 
HGr A 420 , 
H Can p 1254 25 
HmrP 110!» 
HPdAptl04 114 
HarisB 124 8 
Hartco 325 335 

110 44 
15 50 

- 17 l i t 
ICG 260 132') 33 
ICG 270 133!» 
ICG 785 1224 23'» 
ITT 2 p 1244 214 
Ideal A tu 60 
ims A p 325 350 
I LI III 123 0 23'» 
lnco 785 121 21!» 
Inglis 1174 184 
In G P SI ! ; 12 
In G lOo 1251» 261» 
Inolec 180 185 
Insortn Ul» 6!» 
I Cabl 100 120 
I CaM p 405 425 
ICily A 114!» 15!» 

Hwk p 
Hre w 
Hv Zefs 

116!» 17!» 
225 4M 
154 6 
il!» 10 

70 
37!» 
45 
25 

III 

ICily -
I Div 
Intrcan 
Intmt 
I Ame A 
IC 1994 136 
I Lrdr 35 
I Polar 20 
IPotr 105 ,. 
I Thm 1 1234 244 
I Tbm 2 1194 
I Tbm 0 1231» 244 
Infritsl 35 40 
Invtrn 38 42 
Island T 1111» 144 
Ivaco B 191» I0O 
IvCO C P MS 45!» 
Ivco D p 123!» 24'» 
Ivco E p 12214 
JD5 B 119!» 194 
JordnA 53 55 
Jdn w 10 
KRGM 330 
Kanw 45 
Kciser lia . 
KDicAl 150 54 
KerkM 230 330 

15 
53 
1 

145 , 
1114 12 

L Bk p 126 0 27 0 
LMultpl2SO 254 
Lava 19 20 
Leons F 120 
Liber 325 
Lincon u 490 
Lobpr- 128 
Lown u Ul» 
Lootl A 
Lgsl B I 
MdtAI 
Mba 96 

LVrAI 
LPG 
LPGw 
LMcr 
L Bk 

15 
335 
55 
14V 

100 
60 

20O 
375 
15!» 
214 

„ J 44 
M 14 

.1)0 7!» 
82 90 
MICC 

111!» 120 
MICC A 121'» 28 
MIC 84 1204 2)4 
MPC P 114 15 
MPG 8 123!» 234 
MPC-w 45 40 
Mog A wlS 40 
MB 221 125 2SO 
Mgna B :2H» Î7 
Mlbrp U 44 

Olrrt Dm. 

Mal E I6S 175 
M EkK 1114 12!» 
MrlieA il .14 
Mar 160 194 10 
Mar 245 190 94 
Mark w 20 29 
MINAI 15 S' 
Msciiw 17 7! 
Maich 23 25 
Mxc w 10 11 
McOI 1544 570 
McGra 12SO 260 
MCInl 137 381» 
McNel 200 210 
Meta* (64 71» 
Meta 33 23 
Mela w !» 4 
«CIL P (24 ! l 7 
MLP 25 
M LP P 780 310 
Minrc p 1570 594 
MrtBw 6 7 
Modal 113!» 13!» 
Mol» B 1230 210 
Monco 320 330 
M In» 127 28 
Msnee 260 270 
Monela I I 90 
M Trc B 120!) 210 
Mordnl 16V» i 
Mrsn 154 1 
Mtk F p 116!» 160 
MunF 184 9 
MSLP 110 101» 
Muslo 37 40 
NB Cock 22 25 
N Pele 23 28 
N Trsl p 131 34 
Nerclc 55 45 
Nhip 55 61 
NetinV 37 40 
Nevdl 335 3SS 
NB U7 1180 19 
NB 115 1194 20 
N Kc-i '26 22 
NYrkO 12 30 
N Cap 6 18'/» 9 
NTel 725 111 18!» 
NTH 975 120 201» 
NTe 685 1194 20 
N T 1350 12IO 21!» 
N Rim 15 16 
Noma B 112 13 
Nor F P 124 26 
Norbu 1614 20 
NrcnB 126 
Nen 112 1214 75 
Noroel 155 175 
NCÛP 136!» 
NC0 6 1114 19 
NCO 7 1204 20!» 
NCan 15S 180 
NTel 3 1240 240 
Nlhslr 240 275 
NWUP 145 47 
N Beau 25 26 
NCogt 163 125 
Nova H 1211» 22 
Nova w 1261» 22!» 
Nov w 25 30 
Nucotr 8 13 
NulIRe 21 25 
Obc03 1110 110O 
Obk II 119'» 894 
OkwdC 245 2S0 
Okwdw 1170 Ul» 
OIIPA 16 20 
Oillei 40 20 
Old Can 150 162 
Old C B 17 24 
Omega 15 SO 
Orofino 60 65 

iPHH 1360 374 
PNR B 70 15 
P C'.r A IM 105 
PNI 64 117!» 18!» 
Pmx w 12 24 

Pou R 
Pklnd 
Panak 
Paroel 

170 74 
170 74 
40 50 
13 16 

Pauln A il!» 9 
PeBen 100 110 
Ptrlts U!» 6'/» 
Pesa 22 24 
PetnW 15 48 
Ptrmel 145 175 
Pelro 21 21 
PlroSw 5 15 
Prolcb I 15 
Pelrox 7 12 
Pbilips JI24 114 
PhnxG 50 40 
Ph Eng 126 261» 
Piesln 26 30 
Poly w 50 40 
Po 2375 144 47 
Pwr F A 1210 220 
Prarie 144 44 
Prmdl 440 475 
QueWs 12 22 
Que Tel 1130 130 
Que 74 117 11 
Qubcr A US') 150 
Qbcr B 11131) 130 
QntraB 50 40 
RBK n p 129 29". 
RCH A I 310 350 
R Lk 81 I0O 110 
RM w 7 10 
Redrm ' 35 45 
Reil 117 11 
Reil A I 1144 170 
Rvl A I 340 350 
RvlB 440 440 
Revel P I I I!» 114 
Rilevs 45 55 
Rio 580 169 15 
Rio 8.5 475 
Robin I 130 150 
Rock* I i l l ' ) 
Rolb 140 40O 
Ry Bk E i l l 15 
RyOak 30 34 
Rvl T P 1104 II 
Rire B 11)0 140 
RTc F P1IO0 100O 
RTC J P 1194 194 
R Te w ilO 101» 
S MPI» 25 30 
SDCp ISO 61» 
SNCAI U 10 
S Clr Al 400 430 
Samul 114 144 
SndwA 430 15 
Sanla 20 73 
Ski T I 171 200 
Savnor 20 75 
Sep R B 1154 160 
Shnldr 1284 30'» 
Sinlrx Ul» 6!» 
Sblw 280 310 
Shaspr 120 175 
Sbsorw 4 . 
Shawl I I I 11!» 
SNir 0 l i 19 
Sbtl 0 P 400 15 
SbepP 19!» 9!» 
Sienna 27 35 
Siôma 113 140 
Sikam 340 370 
SvrUS UO410 
SUI A 151» 50 
f - ' I i f 16 50 
Stale IP 1114 u 
Sial 20 0115 14 

OUre B m 

SLOUV 130 I » ' 
Sosoel 34 33. 
SonorA 410 4)5 
SonyC 1450 44" 
Soarln 12 14. 
Slan Ws 240 
Slates 30 
Sleep R 195 
S U 50 173 

260 
34 

200 

n Stb 195 1210 221) 
Slnb D 1260 2? 
SllcD» 1250 26-
S'c E P 1210 27 
Slrcon 29 32-

335 350, 
124 I 

Strthfd 
Slrfld p 
Slroud 
Stuart 
SudC 
Sun t i 

55 60 
136 37!» 
102 105 
14 16, 

Suncr p 1234 24 
SynerA 455 4)0 
Synrw 55,„2Ô 
Tap A l 240 2 » 
Tarol 15 "JS 
Teck A 114 H 
Tesynp 120 
TMI B I 116 A 
TeWyn 112 T ï 
Tertcb 19 . » 
T CGI 137 • B 
TCGIp 135 tt 
TlmN p 1170 4) 
Tborco 45 
Tlmco 
Tinlina 
TmM A 
Tor Cal 
Torml I 
TOBA 
TDBB 

2IS 300' 
32 M 

190 m 
20 25-
U , 10 

I23'i 23* 
4 25' 

- 124 . . 
TDBE 1794 88' 
TX0 561S 758' 
TslrDO U9 » ' 
Tr lO U6 47' 
Trdr 5 0 1254 «7 ' 
Tr GA P 120') ! l > 
Tr GB p 1234 «30 
Tr 10O $10'»'W4 
Tr 70 $410 425 
TC Glas $80 ,8 
TrDom 60 « 
TA R PC l i t 
TrA 4 $45 
TrA4!» 
TrA S U7 
TrA 7 186 
TrA 70 190 70. 
TrA 710 1230 24'i 
TrP280>$32lî m 
TrPE lS2's'5i; 

iSI 510 
$484 '494 
$480 ' « ' t 
$74 I 8 

•19 
Î5 

« i 
M 
it. 

TrPH 
TrP I 
TrP J 
Transit 
Tree Is 
Trmco 
TrPwr 
TroiM 
Trilum '• 

$90 ÎO'I 
91 100, 
15 11 
$80 . 

.. 200 210, 
Trc 9.12 $214 220 
Trix.cl 175 I6S1 
TrpCrElO 901 
Ttn C B$1iO 184 
Trlln E $154 164 

$90 94 
$15 I) • 
375 
20 385 

25' 
200 
110 -
124 
15-
64 

Tritc 3 
TWatl 
TkboA 
Tkbow . 
Trb nv I 40 
Twn B I 100 
UP A l $12 
UHIr w 20 
Unie B UO . 
Unie 10 $1)4 180 
Uoo2p $84 84 
UGs 5!» $334 354 
UGS6 133 35 ' 
U Cdn S 512!» 130 
U Corp 13)0 380 
U Cor pl i ) 16' 
U Cor S911(0 1)0 
U Cor 63116!» 1)0 
Un Tire 50 65 > 
UTire7 125 
Ulitay 122 
VS Sr i l l 
Value P $3S 
VHmal $50 

125 
23!» 
140 
254 
54 

to­
rn' 
240 

1391 
30' 

il 
230' 
190 
27' 
25 

•20 
M 

WICBI $9= 
Waddv 71 
Vrai Red 350 
Wcl 1 p $24 
Wfr A lilOS 
Wsmt r 25 
Wsn 6 p 177 . 
Wsn p 124!» 240 
Wire A l 65 75 
Wblm 200 
WhiPA 118 
Wlshr E 25 
Win El 70 
WN»W65 
XL F 70 . 
Yihln 1190 194 
Zaviiz 41 45 

Part. Pakl Shares 
Brit P r 520!» 211» 

Partnership Un* 
Lhndrl $5 -5)) 
P Slor il $22 22 1 
PSIor3 1134 13 -
RLp c u $214 
RLP C K70 H, 

Trurt Unlti , 
BIG u $8 l'< 
Grd l u $84 84 
Rnb U 35 3) 
TrMNlnUSM* 

D 126 260 
BCE I 1294 30O 
BanKtr 12 70 
Bow VU 1114 114 
C Marc ill!» 130 
CP Lid 116 160 
CMttn $10 1 1 
Crstr U $24 0 24* 
CmncL $100 I0O 
CB 525 $514 52 

$54 54 
5)4 ,74 
$94 , 1 0 

$1)0 1)4 
142!» UO 
$194 . f h 
$440 U 1 
11)0 ,18 -
$124 13 

now m 
1110 ,130 
19!» 10 

Dlcksn 
Dckn B 
Dmlr 
Echo 
GMC 
IU Int 
lOil 
Inco 
I Cil» 
IBM 
Larroe. 
Latn A 
McDI' $444 45 
Moore Ml 
N Bk 6 $284.(9 
Nor Tel $1)4 18'. 
Numac 8)0 7!) 
KG 150 220 
PHH $29 294 
P8U B 1 350 4S0 
Rio A'j $141» 140 
Swm $534 51 
Sec 322 $254 21 
Sony $3S4 340 
Tx Can $21!» 240 
Total P $14 140 
Varty A $201» 204 

Quelle sera l'entreprise de l'année en ski alpin? 

Participez au DÉFI SKI AFFAIRES 
Mont Saint-Sauveur 

• 5 courses amicales les lundis soirs # • 
du 15 février au 14 mars • 

• inscription gratuite • nombre de places limité 

•Hâtez-vous! ^ • 
InfoiiTiations: Mont Saint-Sauveur . * • 

(514) 871-0101 ( M o n f r é a l ) • 
(514) 227-4671 ( L o c a l ) . v . • 

http://ministres.de


LA PRESSE, MONTRÉAL, SAMEDI 6 FÉVRIER 1 9 8 8 • A 1 3 

Palais des congrès de Montrés! 

Michel Soussana 

l à Société du Palais des Congrès de, 
Montréal est heureuse d'annonoer laj 
nomination de monsieur Michel; 
Soussana au poste de président-di­
recteur général. Personnalité bien 
connue du milieu touristique et de la 
communauté des affaires, Monsieur 
Soussana était auparavant directeur 
général de l'Hôtel Reine Elizabeth 
de Montréal. 

Ses vastes connaissances du milieu 
(lu tourisme et des congrès lui ont 
valu d 'ê t re nommé au Conseil 
d'administration de la Société du 
Palais des congrès de Montréal en 
1 9 8 8 et au poste de président-
directeur général en janvier 1988. 

Rappelons que la Société du Palais 
des Congrès a pour mandat d'admi­
nistrer et d'exploiter le Palais et 
d'exercer des commerces et autres 
activités de nature à contribuer à 

' son développement. Sa vocation 
principale est d'attirer au Palais des 
Congrès de Montréal des événe­
ments de grande envergure généra­
teurs de retombées économiques. ' 
M M ' • : , - • • ) •  

ACDS Inc. 

Y v a n Frechette 
Directeur d e la 

succursale d e M o n t r é a l 

M. Jean-Guy Laplante, vice-pré­
sident aux ventes chez ACDS 
Inc., est heureux d'annoncer la 
nomination do M. Yvan Fre­
chette au poste de directeur do 
la succursale de Montréal. 

Natif d'Asbesuis, diplômé en 
administration, M. Frécnene a 
occupé depuis 1966 plusieurs 
postes clé, dans la gestion infor­
matique et dans la commerciali­
sation de services profession­
nels en informatique, pour des 
organisations prestigieuses soit' 
Bombardier/MLW, la Coopéra­
tive Fédérée du Québec, 1ST et 
le Groupe des services CSG. 

crwîsc^pccntcrs 
Occasion exceptionnelle, formation complète, 
service-conseil oynamique, exclusivité, système 
générant d'excellents revenus. Un mode de vie 
où les affaires s'associent au plaisir. 
FRANCHISE: RETAIL CRUISE CENTERS 
JoijMi-voa» i (toi t t * l « t» fiio dam lo dom«lna du 
frinenftege. InvMt i iMmMt requit: «nv. 50 Û0OS. 

M. MacKenzie 
Directeur rogional 

( 6 1 3 ) 8 1 1 - 1 9 6 7 

On trouvera dans le prospectus visé une information détaillée sur les titres proposés. 
On peut se procurer ce prospectus visé auprès Ce notre maison. 

INVESTIR DANS LES RÉSIDENCES 
POUR PERSONNES ÂGÉES 

«LES 
MARRONNIERS» 
est un réseau 
d'appartements 
pour personnes 
retraitées très 
bien implanté 
au Québec. 

R E N D E M E N T N E T D ' O P É R A T I O N APRÈS I M P Ô T 
T A U X 5 0 % S U R 5 A N S : 1 1 , 3 4 % * 

S O U S C R I P T I O N M I N I M A L E : 1 0 0 0 0 $ 
•Veuillez vous référer au prospectus page 36. Ces chiffres ne tiennent pas 
compte do la plus-value éventuelle du terrain ot du bâtiment. 

MONTRÉAL 
425, boul. de Maisonneuve ouest 
Suite 701, Montréal (Québec) 
H3A 3G5 
(514 ) 2 8 8 - 8 5 0 0 
Bureaux ouverts du lundi DU samedi 
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Le chômage aux États-Unis se 
maintient au taux record de 5,8% 
Agence Irance-l'rcssc 

WASHINGTON 

• Le rythme des créations d'em­
plois s'est très n e t t e m e n t ralenti 
en janvier aux États-Unis, mais 
l'économie américaine a toutefois 
réussi ù maintenir le mois dernier 
un taux de chômage inchangé à 
5.8 p. cent, niveau le plus bas de­
puis près de dix ans. 

Le nombre des emplois créés a 
chuté en janvier de plus de moitié 
par rapport aux mois précédents, 
pour tombera 155000 contre une 
moyenne mensuelle de 380000 
au cours du d e r n i e r t r imes t r e 
1987, a indiqué hier le départe-

i ment du Travail. 

C o m m e n t a n t ces chiffres, la 
responsable des stat is t iques au 
département du Travail, Mme Ja­
net L. «Norwood, a estimé qu'il 
était encore trop tôt pour affir­
mer que la phase de croissance de 
l'emploi est terminée aux États-
Unis, tout en reconnaissant que 
certains secteurs de l 'économie 
américaine rencontrent actuelle­
ment des difficultés. 

« Nous devons at tendre les chif­
fres des deux mo i s p r o c h a i n s 
pour savoir si la tendance de jan­
vier sera confirmée», a souligné 
Mme Norwood. 

La baisse du rythme de créa­
tion d'emplois en janvier Inter­
vient après la publication de plu­
sieurs indicateurs montrant , se­
lon les experts, que l 'économie 
américaine est entrée dans une 
phase de ralentissement, rappel-
îe-t-on, certains analystes redou­
tant même une récession. 

Stabilité 
Malgré ce coup de frein aux 

créations d'emplois, le taux de 
chômage est resté le mois dernier 
stable à 5,8 p. cent, niveau le plus 
bas depuis 1979. En décembre, il 
était descendu à 5,8 p. cent contre 
5.9 p. cent en novembre, 6 p. cent 
en octobre et 6,7 p. cent au début 
de l 'année 1987. 

En janvier, 385000 Américains 
ont trouvé un emploi mais le 
nombre des chômeurs a légère­
ment a u g m e n t é ( p l u s 6 8 0 0 0 ) 
pour atteindre un peu plus de 7 
millions de personnes. 

«Le nombre des emplois dans 
les services s'est stabilisé, la crois­
sance des emplois dans l 'industrie 
s'est ralentie et l'emploi dans le 

FARINE 
DISTRIBUTEUR/VENDEUR 
demandé pour servir la boulangerie et 
l'industrie connexe. 
Territoire exclusif. 
Disponible pour représentation du 
moulin. 
LES MINOTERIES R0Z0N (1980) INC. 

(514) 935-9635 

A V I S 

D'ASSEMBLÉE GÉNÉRALE 
ET SPÉCIALE ANNUELLE 

Veuillez prendre avis quo l'assemblée 
générale et spéciale annuelle des 
actionnaires de LA ST-MAURICE 
COMPAGNIE D'ASSURANCES aura lieu 
â Quobec. au HILTON INTERNATIONAL, 
3. Place Québec, Salon Orléans, le lundi 
22 lévrier 1968, à 11:00 heures a.m., aux 
fine suivantes: 
— Prendre connaissance et adopter le 

grccos-v6ro.il de la dernière assom-
lée annuelle; 

—Approbation du règlement fixant la 
rémunération des administrateurs; 

— Prendre connaissance des états 
financiers de la compagnie et les 
approuver s'il y a lieu; 

— Ratifier les actes posés par les 
administrateurs et officiers de la 
compagnie depuis la dernière 
assemblée générale; 

— Nommer un vérificateur; 
— Procéder à l'élection des administra­

teurs; 
—Approbation d'un règlement modifiant 

lo fonds de pension de la compagnie; 
— Décider de toutes les autres ques­

tions qui pourraient être légalement 
soumises a l'assemblée. 

Serge Barlboau 
Sacrérs/re 

SMITH & NEPHEW IN IC. 

M a t h i e u Forreri Jacques Lemmorri John Elliott 

M. Steven G. Arless. président de Smith & Nephew Inc. Canada, a le plaisir d'annoncer les nominations suivantes: 
m! Mathieu Ferreri au poste de vice-président - exploitation; M. Jacques M. Lemmetti au poste do vice-président -
marketing et ventes pour la division des soins de santé et M. John L. Elliott au poste de vice-présidont - marketing 
et ventes pour la division des produits de consommation. 

Smith & Nephew Inc. est la filiale canadienne de Smith & Nephew Associated Companies pic, un des principaux 
fabricants de produits de santé en Grande-Bretagne, établi dans plus de quarante pays. 

Donnez-nous 
un coup de fil 

pour avoir 
le REÉR facile! 

878-8181 
; Semaine du 1-2-S8 

' taux Mijets ;'i changement 
sans préavis 

secteur de la construction et des 
mines a baissé», a précisé Mme 
Norv/ood. 

L ' augmen ta t ion des emplo i s 
dans le secteur industriel est due 
essentiellement aux industries ex­
portatrices (mécanique, matériel 
électrique...), qui profitent de la 
chute du dollar. En revanche, la 
s idé ru rg ie , l ' a u t o m o b i l e et la 
construction ont perdu des em­
plois en raison de la baisse de la 
consommation. 

En janvier, le taux de chômage 
était de 5 p. cent dans la popula­
tion blanche, de 12,2 p. cent par­
mi les Noirs et de 7,2 p. cent pour 
les Hispaniques, a indiqué le dé­
partement du Travail. 

Les Hispaniques, qui représen­
tent environ 7 p. cent de la popu­
lation active américaine, ont ob­
tenu plus de 20 p. cent des 3,1 
millions d'emplois créés l'an der­
nier aux États-Unis, précise-t-on 
enfin de même source. 

Texas Air enregistre une 
perte de $466,1 millions 
Agence France-Preste 

HOUSTON 

• Texas Air Corp., première 
compagn ie a é r i e n n e a m é r i ­
c a i n e , a a n n o n c é h i e r u n e 
p e r t e n e t t e c o n s o l i d é e d e 
$466,1 millions ($12.58 par ac­
t ion) en 1987 contre un béné­
fice ne t d e $ 7 2 , 7 m i l l i o n s 
($1,75 dollar) en 1986. 

Ce g roupe , qui c o m p r e n d 
n o t a m m e n t les c o m p a g n i e s 
Continental Airlines, Eastern 
Airlines et System One Corp., 
a accusé, pour le seul dernier 
trimestre, une perte de $265,6 
millions contre un bénéfice de 
$21,7 millions au cours de la 
même période de 1986. 

Les deux principales filiales 
de Texas Air, don t le chiffre 
d'affaires a presque doublé à 

$8,5 milliards contre $4,4 mil­
liards, en raison d' importantes 
acquisitions, ont été déficitai­
res l'an dernier. 

Eastern Airlines a enregistré 
une perte nette de $181,7 mil­
lions contre $130,8 millions 
précédemment, pour un chif­
fre d'affaires stable à $4,4 mil­
liards. 

C o n t i n e n t a l Ai r l ines , qui 
était bénéficiaire en 1986 (sur­
plus de $43 millions), a accusé 
une perte de $258,1 millions 
pour un chiffre d'affairés de $4 
milliards contre $2,3 milliards. 
Les résultats de cette dernière 
c o m p a g n i e , sou l igne Texas 
Air; ont été notamment affec­
tés par l'acquisition et l'inté­
gration en 1987 de trois nou­
velles sociétés: People Express, 
New York Air et Frontier Air­
lines. 

Centre de formation des 
professionnels de la vente 

U n e division du Col lège Marie-Victor in 

REPRÉSENTANTS 
ET VENDEURS 

Deux programmes pour perfectionner 
vos méthodes de vente 

Télévente 

• session de 16 h 
• le vendredi 12 fév. 

et le samedi 13 fév. 
d e 8 h à 1 7 h . 

• exercices pratiques 
frais (295 $) 
déductibles d'impôt 

Représentation 

• session de 35 h 
• du lundi 15 fév. au 

vendredi 19 fév. de 
8 h à 1 7 h 

• exercices pratiques 
• frais (475$) 

déductibles d'impôt 

RENSEIGNEZ-VOUS DES MAINTENANT 
sur ces cours et sur nos autres activités 

3 2 5 - 4 4 1 4 

La Confédéra t ion 
^ * A v | des caisses populaires 
•Zjrl et d 'économie Dcsjard 

' du Q u é b e c ' 
lins 

Al ban D'Amours 

Le président du Mouvement Des­
jardins, monsieur Claude Béland, 
est heureux d'annoncer la nomi­
na t ion de m o n s i e u r A lban 
D'Amours au poste de Premier 
v ice-président Planif icat ion, 
Communications, Marketing de 
La Confédération des caisses 
populaires et d'économie Desjar­
dins du Québec. 
Après des études de doctorat en 
sciences économiques, mon­
sieur D'Amours a oeuvré dans le 
mi l ieu un ivers i ta i re comme 
enseignant, chercheur et admi­
nistrateur de 1968 à 1981, avant 
d'occuper successivement les 
postes d e sous -min is t re du 
revenu et sous-ministre associé 

, à l'énergie au Gouvernement du 
Québec. 

\ Depuis 1984, il est également 
administrateur bénévole de la 
Caisse populaire des Fonction­
naires du Québec. 
La Confédération des caisses 
populaires et d'économie Desjar­
dins du Québec est l'organisme 
responsable de l'orientation, de 
la planification, de la coordination 
et du développement de l'en­
semble des activités du Mouve­
ment coopératif Desjardins. 

LE GROUPE 0SHAWA LIMITÉE 
AVIS DE D I V I D E N D E 

DIVIDENDE NUMÉRO 104 
Le Conseil d'administration du 
«GROUPE OSHAWA LIMITÉE» 
lors d'une assemblée tenue le 29 
janvier 1988, a déclaré un divi­
dende trimestriel de huit cents (8e) 
par action ordinaire et de classe 
«A» de la compagnie en circula­
tion, payable le 10 mars 1988 aux 
actionnaires inscrits aux livres à la 
fermeture des affaires le 18 fé­
vrier 1988. 

PAR ORDRE DU CONSEIL 
D'ADMINISTRATION 
HAROLD J. WOLFE 
Secrétaire 
le 29 janvier 1988. 

Immeuble situé à 10 minutes du Centre-ville 
de Montréal, dans un secteur qui a établi 
une enviable réputation parla plus-value continuelle 
des propriétés. « M M 

Le 
Saint-Lambert 

Le Saint-Lambert et l'investissement immobilier: 

La façon qu'ont 
les gens sages 
de faire de l'argent! 
Veilleux, Chariehois et ass. inc. 
vous offre toujours le meilleur projet: 

§ Revenus locatifs stables 

t revenus d'exploitation positifs 

• hypothèque sans recours contre les 

investisseurs 

• société en commandite à 

responsabilité limitée 

• gestion professionnelle 

•Un prwprv^i pim iscire pot-
uat iur l« torn propoU* i «* 
C-,'-.' tuprfe J e l l G r::.Vi-
i .et de» vikmn mobilier» du 
QuAec Lo rrcwiitn-raen'j 
qu'il contient wol lunepu Wei 
d'Un toraplHrt ou modifita. 
La Utm qu'il décrit ne peu­
vent Uimi'obr<d'ajcun*n(t-
CrrjMtrt tvt.lt que I* Cirtrunlt-
slon n'<it VIM> le prwpeUiu 
définitif On peut te procurer 
lepftapfctLJtPra*licireimtrM 
de r j'sr ruunc ou de» cour-
tien eutonM* A ;.Wtt CM t it ru 

eiaAô. Inc. 
Courtier en contrats d'investissement 

• frais d'émission et d'intérêts sur 

emprunt déductibles à 100 % pour 

vos impôts 1988 

Assistez à une conférence gratuite 

donnée à notre bureau de Montréal 

à 19h30: Le mardi 9 février (français) 
Le mercredi 10 février (français) 
Le jeudi 11 février (anglais) 
Pour réservations: (514) 866-1587 

Pour vaut mrvlr, 
buneux è Montréal, Québec, Hull, Sherbrooke 
1425,bouluvard 785, rue Saluberry 490,boulevard 
Dorchester ouest Suite 306 St-Joscph 
Suite 1100 Québec, Que. Hull, Que. 
Montréal, Que. ClR 2T8 J8Y 3Y7 
H3G 1T7 (418) 649-0187 (B19) 770-8000 
(514)866-1587 S h o r t ) r û o k o 

(819) 564-1057 1 (800) 363-6523 

3 ans 

Rendement, variété et souplesse 
répondent à l'appel 
1253. avenue McGill Colleue. Mil 87N-HIHI 
6633 . rue Sherbrooke Est. Mil 253-1720 
132. boulevard Labelle. Rosemère 437-0710 
14511, rue Ste-Calherine Ouest. Mil 861-3664 

TRUST LA LAURENTIENNE 
D U C A N A D A 

http://grccos-v6ro.il
http://tvt.lt


fi 
A 14 LA PRESSE, MONTRÉAL, SAMEDI 6 FEVRIER 1988 LA PRESSE, MONTREAL, SAMEDI 6 FÉVRIER 1988 A 15 

Federated Department Stores: 
l'offre de Campeau rejetée 
Associated Press 

• 

CINCINNATI 

• Federated Department Stores a rejeté hier une 
OPA de $4,2 milliards US ($5,5 milliards can.) 
faite à son endroit par la firme Campeau Corp., 
de Toronto, et a qualifié d'illusoire une offre dis­
tincte, plus forte, portant sur une fusion. 

Dans un communiqué émanant de son siège 
social à Cincinnati, Federated déclare que son 
conseil d'administration a rejeté à l'unanimité 
l'offre de Campeau, chiffrée à $47 US pièce, pour 
la totalité des actions de la chaîne de magasins. 

Federated précise que le conseil, qui s'est réuni 
jeudi à New York, a trouvé que l'offre était nette­
ment insuffisante et qu'il s'agissait d'une ma­
noeuvre pour profiter de la dépréciation de ses 

titres depuis le krach boursier du mois d'octobre 
en proposant un prix inférieur à la valeur de la 
compagnie. 

En outre, le conseil a remarqué que Campeau 
n'avait pas encore été en mesure d'arranger le 
financement de l'offre. Et les conseillers juridi­
ques de la compagnie ont indiqué que le finance­
ment pourrait encore être entravé par le recours 
de Federated au tribunal pour contrecarrer le 
projet de Campeau. 

L'action Federated a gagné $1,25 à $57,50 US 
hier matin à la Bourse de New York. 

Le conseil d'administration note également 
qu'il a examiné une proposition de rechange de 
Campeau consistant à payer $61 par action pour 
Federated, soit un total de $5,46 milliards US ($7 
milliards can.), si Federated signait une entente 
de fusion définitive d'ici à aujourd'hui. 

National Sea Product acquiert la 
société française Bretagne Export 

LA BOURSE 

AFP, PC 

HALIFAX 

• La société canadienne de pèche 
et de commercialisation de pois­
son National Sea Products (Nat-
Sea) a conclu un accord pour 
l'achat de la société française Bre­
tagne Export S.A., de Lorient, a 
annoncé le président de NatSea, 
M. Gordon Cummings. 

La transaction reste toutefois 
soumise à l'approbation des auto­
rités françaises, a indiqué M. 
Cummings dans un communiqué. 
La France et le Canada, rappeller 
t-on, ne parviennent pas à résou­

dre le grave différend sur la pê­
che et la délimitation des zones 
économiques autour de Saint-
Pierre et Miquelon et Terre-Neu­
ve qui les oppose depuis plus d'un 
an. 

National Sea Products est l'une 
des plus grandes compagnies 
mondiales de pêche et de com­
mercialisation des produits de la 
mer. Elle possède une soixantaine 
de navires, de nombreuses unités 
de traitement du poisson sur les 
côtes, atlantiques du Canada et 
des Etats-Unis, des bureaux de 
vente au Japon, à Hong Kong et 
au Portugal, et détient des inté­
rêts en Uruguay et en Australie. 

Selon le communiqué, Breta­
gne Export est l'une des plus im­
portantes sociétés européennes 
de commercialisation de la pêche 
avec des ventes annuelles de quel­
que $70 millions. Les anciens pro­
priétaires de la société, MM. 

• Georges Guenoum et Marcel Le-
mentec, resteront à la barre, a in­
diqué M. Cummings. 

Bretagne Export est un élément 
clé dans les plans de développe­
ment international de NatSea, a 
encore dit M. Cummings tout en 
notant que l'acquisition de la so­
ciété française ouvrirait de nou­
veaux marchés pour NatSea. 

Le DJ en baisse de 13,09 points 
Agence France-Presse 

• L'indice Dow Jones des valeurs industrielles a 
clôturé à 1,910.48 en baisse de 13,09 points, hier 
à Wall Street au terme d'une séance étroitement 
irrégulière et relativement peu active. Quelque 
162 millions d'actions ont été échangées. Le 
nombre des hausses a dépassé celui des baisses: 
747 contre 718; 480 titres ont été inchangés. 

Bien que les taux d'intérêt obligataires aient 
fortement baissé après la publication des statisti­
ques du c h ô m a g e , la réaction a été moins positi­
ve à Wall Street. 

Le taux du chômage s'est maintenu à 5,8 p. 

cent en janvier, mais le nombre d'emplois créés a 
diminué de plus de. moitié par rapport à la 
moyenne mensuelle des trois mois précédents. 

Ce nouvel indice de ralentissement de la crois­
sance économique a stimulé l'espoir d'un relâ­
chement de la politique de la Réserve fédérale 
sur le marché du crédit, mais les milieux bour­
siers l'ont interprété comme un risque accru de 
contraction des bénéfices des entreprises améri­
caines. 

Le ralentissement de la participation étrangè­
re, notamment japonaise, aux adjudications du 
Trésor américain cette semaine, a également été 
jugé comme un facteur négatif par les investis­
seurs. 

V 
ft 

m i. 

et 

SERVICE 
DE COUPE 

OFFERT 
LIVRAISON G 
dans un rayon de 30 km 

Plus de 35 000 articles en-
magasin 
Gérant de service à ia clientèle 
pour répondra à tous vos 
besoins 
Chèques et principales cartes 
de crédit acceptés „ 
Carte de rabais pour l'Age û'Qrj 

;h. Chambly 
Jacques-Cartier) 

LA RÉNOVATION 

H 
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MAINTENANT 

NOUVEAU! 
(ancien Le Castor Bricoleur)' 

BR0SSAR0 
7400, boul. Taschereau 

Place Portobello 

672-0722 

NOUVEAU! 
(ancien Le Castor Bricoleur) 

1655, boul. Le Corbusier 

(face au Centre Laval) 

688-8320 

MONTREAL 
7240, rue Waveriy 
(coin Jean-Talon) 

27^2110 

ETAU-ETABLI 
"WORKMATE 400" 
• modèle 79-030 
• mâchoire de 29 po de long 
• 2 hauteurs 
• peut supporter jusqu'à 

350 Ib 
664051 W DECKER. 

////A BUCKS 
I . m u i 

PEINTURE"BRIC0 CENTRE" 4 LITRES 
• blanc 

• Super latex mat • Apprêt au latex • Super latex 
semHustré 

SERRUREA 
PENE 
DORMANT 
ENLAIT0 
POLI 

69024IX 

1 bariilet 
,'(18-1.8160) 

:ôfd.:,16.49 

2 barillets 
U18-LB161) 

! ord.: 19.99 

SUPBIPROI 
ord.: 39.99 

SUPER PRIX 

ord.: 39.99 

10 ANS 
OEJARMffli 

ROBINET DE CUISINE ROBINET DE LAVABO 
"STYLELINE" "STYLELINE" 
• no 3400 
• fini chrome 
» à poignée unique 
• facile à Installer 

722428 

• no3300 
• fini chrome 
• à poignée unique 
• facile à Installer 

722402 

ESCABEAU EN 
ALUMINIUM 
6 PI 

SUPBIPRUt 

TOURNEVIS 
RECHARGEABLE "SKIL" 

modèle2105 

6G9503 

PISTOLET À 
PEINTURE 
"LEMMER" 
• modèle SUPER PRO L-380 
- cylindre en céramique 
• moteur de 90 watts 
• garantie de 1 an 
677904 

ord.: 199.99 

É R N E T T É ^ 
2X3poX8pl 
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Les transactions par ordinateurs 
réglementées sévèrement à N Y 

N o t r e c o m p a g n i e , o e u v r a n t d a n s l ' i m p r i m e r i e , c o m p t a n t 2 0 0 e m ­

p l o y é s e t S i t u é e s u r l a r i v e - s u d e s t p r é s e n t e m e n t a l a r e c h e r c h e 

d ' u n : 

Directeur de la production 
Le titulaire aura pour tâche principale d'optimiser les opérations afin de rencontrer les 
exigences de la clientele et les besoins de la compagnie. Il devra travailler en étroite 
collaboration avec les directeurs des ressources humaines, du procédé des comman­
des et planification, des finances ainsi que vente et marketing. 
Cette position importante exige une formation technique dans le domaine, une scola­
rité lui permettant une interaction efficace avec les intervenants mentionnés ci-haut et 
10 ans d'expérience de supervision dans le domaine de l'Imprimerie. 
Le candidat choisi bénéficiera d'un salaire concurrentiel, d'avantages sociaux, ainsi 
que d'un climat de travail formidable. 

Toute personne possédant ces caractéristiques est priée de communiquer avant le.... lévrier avec 
le directeur des ressources humaines. 

6 2 0 0 , G r a n d e A l l é e 

S a i n t - H u b e r t , Q u é b e c 

J 3 Y 1 B 6 

Voici jusqu'à quel point 
nous donnons de 

l'intérêt à votre REÉR. 

TAUX DU CERTIFICAT DE 
PLACEMENT GARANTI DE 5 ANS. 

MONTANT MINIMUM DE 1 000$ 
Taux sujets à confirmation. 

5 Place Ville-Marie 
Bureau 1234 

Montréal, Québec 
H3B 2G2 

(514) 866-1071 

^ Fiducie La Métropolitaine 

Membre de la Société d'Assurance-Dépôts du Canada 

Agence l'nnce-Presse 

NEW YORK 

• Inquiètes de la volatilité du 
marché et de l'apathie des inves­
tisseurs, les autorités du New 
York Stock Exchange ont décidé 
de durcir les réglementations ré­
gissant les transactions effectuées 
automat iquement par ordina­
teurs, accusés d'avoir contribué 
au krach boursier du 19 octobre 
dernier. 

Cette décision traduit égale­
ment la crainte de la direction de 
la grande Bourse new-yorkaise et 
de l'ensemble de la profession 
que le Congrès n'impose des ré­
glementat ions beaucoup plus 
strictes. 

Lus administrateurs de W a l l 
Street se sont mis d'accord pour 
interdire aux firmes membres 
d'utiliser l'ordinateur principal 
de la Bourse pour effectuer des 

transactions sur des indices bour­
siers à terme quand l'indice Dow 
Jones des 30 valeurs vedettes fluc­
tue de plus ou moins 50 points 
pendant une séance, par rapport 
à s o n cours de clôture de la veille. 
Les limites temporaires annon­
cées le 15 janvier portaient sur 
une variation de plus ou moins 75 
points. 

Ces opérations d'arbitrage con­
sistent à vendre des paquets d'ac­
tions à Wall Street pour investir 
sur les marchés à terme de Chica­
go et vice versa. 

Toutes les études effectuées jus­
qu'à présent sur les origines du 
krach, dont celle de la Commis­
sion Brady nommée par le prési­
dent Ronald Reagan, concluent 
que l'étroite relation entre les 
transactions boursières et celles 
effectuées sur les indices à terme 
a été à l'origine de l'effondre­
ment des cours le 19 octobre der­
nier à Wall Street. 

NOMINATIONS 

Pierre Roux Claude Giroux 
L'Association des constructeurs de routes et grands travaux du Québec o le plai­
sir d'annoncer l'élection de monsieur Claude Giroux au poste de président du 
conseil d'administration, lore de son assemblée générale annuelle du 22 janvier 
1988. Monsieur Giroux succède à monsieur Pierre Roux qui complétait son 
terme à la présidence. 
Ont également été élus au comité exécutif messieurs Jean-Claude Bouffard, 
Michel Bérubé. Pierre Delangis, Yves Mailhot, Jean Perron, Donald Quane ainsi 
que Angelo Roy et comme administrateurs, messieurs Marcel Beaudoin, Théo F. 
Blanchard, Bernard Brassard, Hugues Champagne, Lévis Claveau, François 
Faucher, Rcjean Gingras, Denis Hébert, Jacques Parenteau et Lucien Thibault. 
L'A.C.R.G.T.Q. regroupe quelque 600 membres qui oeuvrent dans le domaine de 
la construction de routes et de grands travaux de génie civil, tels les barrages, les' 
centrales hydroélectriques, les ponts, les viaducs, les usines de filtration et d'épu­
ration des eaux, les systèmes d'adduction d'eau et d'égouts, les quais, les lignes de 
transport d'énergie et de distribution, etc... 

ASSOCIATION DES 
CONSTRUCTEURS DE ROUTES 
ET GRANDS TRAVAUX 
DU QUÉBEC 

La Corporation de développement économique 
et communautaire du Centre-Sud tient à féliciter 

les gagnants du concours 

«ENTREPRENEURSHIP 87» 
qui ont mérité chacun un prix de 

1 0 0 0 0 $ 

Catégorie «Jeunes»: 
l'atelier photographique 
BRÔM 
Les entrepreneurs sont: 
messieurs Yves Ferland et 
Jean-Wilfrid Séguin. 

Catégorie 
«Culturelles»: 
un atelier de production de 
livres-cassettes 
LA LITTÉRATURE DE 
L'OREILLE 
les promotrices sont: 
mesdames 
M a r t i n e Boucher, 
Johanne Carbonneau et 
Hélène Tremblay. 

Catégorie: «Femmes»: 
une entreprise 
d'architecture de paysages 
informatiques 

La C o r p o r a t i o n d e d é v e l o p p e m e n t é c o n o m i q u e e t c o m m u n a u t a i r e d u 
C e n t r e - S u d t ient a u s s i à r e m e r c i e r t o u s c e u x e t toutes cel les qui ont c o n ­
tr ibué a u s u c c è s d e c e c o n c o u r s ; m o n s i e u r C l a u d e Bé land , président d e 
la C o n f é d é r a t i o n d e s C a i s s e s p o p u l a i r e s Des ja rd ins e t prés ident d ' h o n ­
neur d e c e c o n c o u r s ; les m e m b r e s d u jury d e sélect ion et s e s pr incipaux 
p a r t e n a i r e s , soi t : . 

PAYS-IMAGE 
les promotrices sont: 
r r i o s r i p m e s Johanne Massé 
et Mireille Waltz. 

Catégorie 
«Coopératives»: 
une librairie 
La coopérative de 
commerce «LIBRAIRIE DE 
MONTREAL». 

Ainsi que l'entreprise 
gagnante du prix 
«La Presse»: 

L'ÉCOLE DE CHANT 
PROFESSIONNEL 
CHRISTIAN DORION 

les promoteurs sont: 
madame Line Cadot et 
monsieur Christian Dorion. 

Coopéraùve de 
Développement 
Régional Montréal-Laval 

m t e M o m e r n t n l 
des c i rées pupuUuc 

d'économie 
Uosjjtdiris 

Ville de Montréal 

M e r c i é g a l e m e n t à t o u s las c o m m a n d i t a i r e s : 
L 'Ecole d e t e c h n o l o g i e s u p é r i e u r e , le F o n d s d e Solidarité d e la F .T .G . , 
le min is tè re d e l ' Industr ie e t d u c o m m e r c e , H y d r o - Q u é b e c , R a d i o -
C a n a d a , Bel l C a n a d a , le Y . M . C . A . d e M o n t r é a l , la C h a m b r e d e s nota i res , 
le d é p u t é d e S a i n t - J a c q u e s m o n s i e u r A n d r é Bouler ice , les C a i s s e s p o p u ­
laires S a i n t - M a r c d e R o s e m o n t , S a c r é - C o e u r d e M o n t r é a l , Sa ln t -
E u s à b e , S a i n t e - C a t h e r i n e d e M o n t r é a l e t Sa in t -V incen t -de -Pau l . 

P R O P O S I T I O N S D ' A F F A I R E S 

705 HYPOTHEQUES 

$$$ $250,000 A $5 MILLIONS 

1ère, 2e, ochot balance de vente 
FINANCE ALFA INTERNATIONAL 
fF.A.I.) INC 

C. ST-OHGE CRTR 733-4214 

AAA 1ère, 2e, balonce vente 
rapide, notoire LcOcroe 729-4334. 
ARGENT 1ère ou 2e hyp. Notoire 
Borlnet, 314-6096. 

FONDS disponible pour 1ère, 2e 
et balonce de vente. S26-4S02. 
NOUS ovons oroertt o prêter a toux 
réduits, le, 2e hyp., etc. Rapide. 
Courtier, 644-3365. 

PRETONS sur Ire, 2e, 3e, 4e 
hypothèque, ochetorrs et vendons 
centre commercial et maisons a 
revenus, balonce de prix de vente, 
254-30)8. Tolon, Louron 1 Asso­
ciés. 
1 ERE et 2e hypothèque. Rapide. 
FINANCEM LTEE. 845-2377. 
1 E R E 2e demander Pierre 
342-9230 Westiock court. 

1ERE ET 20 HYPOTHEQUE 
85S de l'évaluation sur Immeuble 

CREDIT VIA. 253-3354 

710 OCCASIONS 
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APPRENEZ a Investir soaemertt 
et o doubler votre oroent et pius 
dans les hypothèques, biens Im­
mobiliers, commerces et compa-
onles, franchises, etc.. économies 
d'Impôts. Courtier, 646-3365 

ASSOCIES ACTIFS pour travail 
temps plein ou partiel, prêt 6 
investir dans les domolnes sui­
vants: 

— Sports, loisirs et voyages ou 
niveau International. 

- Service des ressources humai­
nes. 

Int. entre midi et 2h ou 282-1020. 

AUBAINE soion de ccitture et 
broniooe à venore avec ou sons 
molson, situé <i Ste-Rose, Laval , 
lout voir (possibilité de franchise). 
Pour rendei-vous lour 819-2375; 
soir 622-9651. 

A U M M e soion de broniooe, 4 lits 
et 1 facial 533,000. 328-1)86 

AVONS BUHEAUX 

COMMERCIAUX 

710 
• A Paris, Bruxelles, Barcelone 

OCCASIONS I Allemoon», Antfcterre, Suisse. 
D'AFFAIRES C o n , ° Ç , s m t c distributeurs et 

conquiers 
Inf. Oestor, 682-1485-86 

A CABARETE (SOSUA) 
REPUBLIQUE DOMENfCAINE 

GRATUITS 2 mois de vacances. 
Un Investissement de premier 1 

choix dans une villa. Rendement • 
Garanti. Retour 20S. Endroit Ideal I 
I j r plooe. Contrat de vente et de 
location -lonés Ici. Appelez: U , 
Leon, 37« - 50, Imm. LoccH, Crtr. 

2453, Jean Talon est, Mtl 

ATELIER TV établi + 25 ans. 
District Verdun. 767-9585. 

ASSOCIE -Investisseur, opportuni­
té unloue, technotoQie exclusive en 
omérlque du nord, 30 o 50s des 
ocrions, cela comprend technolo­
gie, pisciculture en operot.on 
I équipement et terroln. 253-3627. 
C P . 201, suce M,W1.QC-H1V 1K0 

A VENORE compte* de bas et 
lingerie à St-Sauveur. 661-9727. 

A B R I F I S C A L 1 9 8 8 
Formation d'un pettl groupe d In­
vestisseurs (entre 10 et 15) pour 
l'oebert d'un Immeuble. Comptant 
non requis, rendement plus de 
4 0 S . Profits gorontts. 844-8485. 

«1.HETERAIS centre de condition­
nement physique. Demander 
Jean-Pierre o 729-4313. 

A C H E T E Z porrle des actions, 
Immeuble rentable, Luc Volllon-
court, ABCO 2000. 324-2443, 
AIMERtEZ-VOl/J profiter ou ma­
ximum de votre Invention ? Com­
pagnie américaine 20 ons d'expé­
rience. Bureau o trayers le monde, 
inf. C P . 643, Suce Ptoce d'Armes, 
Mtl . H2Y 3J2. 

8.I.E.C, 
EXPANSION 

Dons le cadre de son exponilon, 
lo plus Importante banque d'é­
change commercial conodlenne 
desire s'associer des gens d'affal. 
res dam les réglons suivontes: 
• MONTREAL 
• ST-HVACINTHE 
• HULLOTTAWA 
- TRCMSRIVIERE 
Vous de.ez. être capable d'odml-
nlstrer et diriger un bureau de 
courtier Indépendant, investisse­
ment minimum requis. 

Peur plus tflrrformotfon contacter 
M.PoulLccrolx 288-2151 ou 1-300-
363-0313 

BESOIN associe avec S25,0M pour 
nouvelle Invention, potentiel de 
chiffre d'otfolres dés la Ire année 
de S1,000,000, urgent. 522-1787. 

'OCCASION UNIQUE 
dans projet ^ e x p a n ­
sion pour investiseurs 
associés. Secteur de 
h a u t e t e c h n o l o g i e . 
Tranche de 100 000S. 
bonne rentabilité. 

* « < c - * ™ s 2 7 2 - 8 5 4 3 

I S » I U - I M 

COMMERCE À VENDRE 
OPPORTUNITÉ EXCEPTIONNELLE 
• G r o s e t déta i l d e p ièces 

d ' a u t o m o b i l e s ; 
• E x c e l l e n t e local isat ion à M o n t r é a l ; 
• V e n t e s e n c o n s t a n t e p r o g r e s s i o n ; 
• C h i f f r e d 'a f fa i res ac tue l : 3 4 0 0 0 0 0 $ ; 
• B é n é f i c e a n n u e l net : 2 0 0 0 0 0 $ e t 

p l u s ; 
• C o m p t a n t r e q u i s : 5 0 0 0 0 0 S . 

Pour Informations, contactez: 

Ronald Schiller, C.A., (514) 667-5661 

CHARRON, SCHILLER & COMPAGNIE LTÉE 
GESTION-CONSEILS 

Reprejerruroon firtoats»; Groupe Cfurron Hjitwond 
RepresentitiCT M M M M M K Kreston Intemjtioru* 

tS ï i / l l l l ! 
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BUREAU DE 
COMPTABLES AGREES 
RECHERCHE ASSOCIE 

AVEC CLIENTELE 
VILLE DE LAVAL 

inf: M. Gauthier 689-7131 
INVESTISSEUR demandé, prolet 
hors du commun, 277.1210. 

BESOIN URGENT 
M J INVESTISSEURS SSS 

Associés demandés avec S80.0OO 
de coplfol pour proiet résidentiel 
de 100 à 500 logements à déve­
lopper d'Ici un an. Potentiel de 
multiplier 10 fols votre coplfol 
Investis des la première année 
plus les ovontages fiscaux. Aussi 
les mises de tonds sont sulettes 
à être garanti à 9 0 S par des 
subventions canadiennes. Mènera, 
Gouthler courtier, 646-3345. 

lyeur en franchise, SO ons 
d'expérience. Appeler sans trois 
1-100-343-1382. 

BOUTIQUE cadeaux, très belle, 
145,000 plus Inventaire 388-8744 
BUREAU DE CA-, situé à Laval, 
à lo fine pointe de l'Informatique, 
désirerait partager espaces et 
Services. 444-2880. 327-1540 

COMMERCE D'AUTOS 
Recherchons terrain a louer ou 6 
vendre. Garagiste, vous pouvez 
devenir membre associé. Tel. ou 
327-8658, 446-2189. 

COMPAGNIE de services, achè­
terais PME d'entretien menoger. 
385-9254 

DECORATION 
Occasion rêvée! Commerce établi 
et repris. Vendu pour boloncc. 
Secteur jollette. 

581 0940 
DESIRONS ocheter clientèle, 
comptabilité et Impots. Confiden­
tialité. Réponse assurée. Details o: 
C P . 404, Youvllle. Mt l . H2P 2V6. 
D E V E N E Z votre propre patron. 
Petit équipement d'Imprimerie à 
vendre,, opération facile, 622-5332 
de 9ti a 2lh. 

D E V E N E Z P A T R O N 
On recherche des distributeurs de 
pièces recvclees électromécani­
ques. Catalogue fourni. Porfolt 
pour un vror bricoleur. Temps 
plein ou portiel. $100 o J1500 par 
semolne. Van ou familiale requis, 
transporter échantillons. Ne lais­
ser pos passer cette chance. 
Innovation Quebec Inc. 1-514-434-
5531. 

ETUDES de morcho, études de 
localisation, sondages, par profes­
sionnels reconnus. 1-4*54578. 

EUROPE ou U.S.A. Distributeurs 
exclusifs. Produit exclusif, breve­
té. Aucune compétition. Possibilité 
rte revenu de plusieurs mirions 
por année. Les Quelques person­
nes choisies devront posséder un 
copitol minimum de J250A>0. M. 
Lacroix. 329-9448. 

FLORIDE, occosion unique pour 
commerce, DOS de competition, 
orodvit breveté, territoire exclusrt. 
Trovoll rte d'rectlon, environ une 
dizaine d'heures par seomlne, 
possibilité de revenu plus 14 
million US por onnée. Lo personne 
choisie devradlsposer rte 1150,000. 
M. Lochonce, 329-9448. 

FOYER 
PERSONNES AGEES 

DIMINUTION D'IMPOT 
A venare ou associés demondès. 
Faites travailler vos Impôts. Po­
tentiel profit» énormes. 522-1787. 

HOMME seml-retrotté demande 
ouvrage rte bureau, peut voyoger. 
729-7686 

IMPORTEUR du Brésil doit vendre 
stock existent ou prix coûtonr. «ocs 

moins, vêtements de plage, 
blioux etc. Ideol pour boutique. A 
qui lo chonce! 445-3040. 

I N V E S T I S S E U R ( S ) 
Faite acaulstrion d'un Immeuble 
de 13 logis, srrué a Bromont, MT 
oistes d t ski, p o u tronsft,rma»ion 
condoi, site Ideol. Profits assures. 
I.M.G.A. Inc. 514-378-6444. 

LICENCE de construction, ô ven­
dre: 4041, 4043, 4210. 738-9195. 

710 OCCASIONS 
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INVESTISSEUR© 
Forte ocauisltion d'une entreprise 
existante rentable dons le domaine 
de fabrication. 

Rendement ou-dessus de la 
movenne. 

Investissement minimum requis 
11,000,000. 

Ecrire à Casier Postal 113, Suce. 
Duvernoy à Lavol , H7E 4P4. 

LONGUtuiL, commerce d'ameu­
blement établi depuis 12 ons, 
disponible avec ou sons la bâtisse. 
Profit net avont impôt S100.000 Sur 
chiffre affaires $800,000. Jacques 
A. Prudhomme 651-1000. 
MONTREAL TRUST, COURTIER 

MAGASIN à venare dons centre 
commercial, centre de Id ville, boll 
long terme, emplacement d t 
choix. Ecrire à La Presse réf. 24J0 
C P . 6041, Station A, Mtl H3C 3E3. 
MAGASIN DE CHAUSSURES, A 
vendre, Plateau Mt-Royol. Excel­
lente location et bail o long terme. 
Contacter Denise Krlef, 270-6930 
MONTREAL, dé venez propriétaire 
de votre entreprise centre d'ac­
cueil Incluent bâtiment et com­
merce, permis, 23 pensionnaires, 
bons revenus, bon financement 
disponible. R. Demonttgny, G. 
Glguère, 327-5175 

RcMax Immobllla me. ceurl. 

OPPORTUNITE: Centre luminaire 
détail, affolres 1200,000 t . sacri­
fierais vent» rapide $40,000. 637-
2544. 
PARTEZ votre propre entreprise, 
l'ai équipement complet de céra­
mique, bon potenilil, t as cri», « 4 . 
2739 

PEINTURES EUROPEENNES, o 
l'huile d'excellente qualité, voleur 
10,0005. vendues 3,0001 ou meil­
leure offre. Obligé de vendre cette 
semolne pour couse de déména­
gement. 735-8114 

RECHERCHE portenolre llnuncler 
pour Investissement Immobilier, 
copitol reauls 16,300$. M. Beau­
doin, 382-8701. 

RECHERCHONS personnes dési­
reuses d'ouvrir un: 

"CLUB SANTE-DETENTE" 
Dons votre région. 

Tout est foumntl 
Investissement gorentt. 478-2372 
RIVE-SUO, rtons grand centre 
d'ochats, boutlgue maternité éta­
blie depuis plusieurs onnees, bon 
chiffre d'affaires. Michéle Suro 
651-1000. 
MONTREAL TRUST, COURTIER 

SALON D E LA F E M M E 
D E ST-HYACINTHE 

24 ou 27 mors 88. Information et 
reservation de kiosques 

514-932-5114 

1 COMPTOWS DE NETTOYAGE 
Lopralrle, Brossord, St-Huberf. 
Franchise âèrnent votre net­
toyeur. Paye 112,500, laisserais 
$8,500 chacun, dort vendre abso­
lument. 437-8*20, 632-2183 
500 poêlés, combustion lente, prix 
de gros, 1345 l'unité, (prendrais 
cotrrat soudure, ossembioge. pro-
ductlon, etc.). Tel. (1)246-2851. 

40 DISTRIBUTRICES de préserva­
tifs, voleur de 400$'chocune pour 
200$ chacune, avec 150 capsules 
par machine ou meilleure offre 
pour le lot, 514-435-1414. 

712 ASSOCIÉS 
DEMANDES 

ASSOCIE demandé liquidations 
faillites et ou Import-export. Po-
lentlel profits énormes. 444-3090, 

RECHERCHONS portenolre OCttt 
ovec connaissance en marketing. 
Distribution de nouveaux produits, 
domaine de lo manutention des 
gaz. Pour plus d'information 426-
4678 

SERRES HYDROPONIQUES 
Nous sommes producteurs de 
twTijtes et cwieombres possérjorrt 
55,000 pi cor. de serre poivttiène. 
Nous recherchons un ossociee qui 
nous permettrait d'oç/ondir et de 
diversifier. SI ta culture vous 
Interesse écriver-nous à: Jcblvol 
Inc, SÎ4 16* Ave, Lochlne M3S M l , 
o s M. Jacques Blusoc nette. 

Mlnlmun requis $25,000. 

712 ASSOCIÉS 
DEMANDES 

PROJET, de restouront et bar. sne 
moieur sur la rue Crescent, inves­
tissement minimum 120,000.737-
0425. 

SOCIETE D E GESTION IMMOBI­
LIERE recherche associes Inves­
tisseurs pour différents proiels 
d'ocqulsrtion, minlmun 120,000 po r 

Investisseur, financement disponi­
ble pour mise de fond. Contoctez 
M. Lofortune ou M. Loionde au 
844-5285. . 

714 FRANCHISES 

FRANCISE en immobilier, secteur 
Rive-Nord, Bloinvllle, Ste-Therèsc. 
environs. Bon Investissement. 
Revenus 1200,000. Prix $40.000. 
Rendez-vous le soir 430-7932. 

71S SERVICES 
FINANCIERS 

718 ARGENT 
DEMANDÉ 

APPRENEZ a doublez votre argent 
dans les hypothèques. 522-1787. 
AVONS démondes I re, 2e hvo. 
toux Intèressonts, notoire, 525-26*1 
BESOIN argent 1ère 2c hyp. sur 
propriétés notaire 729-4334. 
NOUS evons besoin d'o'oent, I re , 
2e hyp. (payerais 18-36% Int. plus 
avantages fiscaux. Excellente 
gorontle. Urgent. Courtier(644-3090 

725 TENUE DE LIVRES, 
DÉCLARATIONS 

D'IMPOT 

AVONS EXPERIENCE en dépan-
noge comptable pour entreprise 
Informatisée ou non. Tenue dé 
l ivre, comptabilité, Impôt, pour 
P M E . 932-6219. 

718 AGENT DEMANDÉ 

FONDS pour commerce, Industrie, 
otfolres, opportements, etc. 

DENCOL MTG • 342-1354 

717 SERVICES 
SPÉCIALISÉS 

F A X • T E L E X 
Récipiendaire du 

"Prix du Meilleur Commerce". 
TELE PUBLIC INC., M1-3M1 

MACINTOSH : EXCEL 
Templates sur commande, cours 
a domicile, consuifollon concrete. 

Jinn Boisseau: 271-1651 

$100,000- $250,000 
REQUIS IMMÉDIATEMENT 

M a n u f a c t u r i e r d ' é q u i p e m e n t industr ie l 
é tab l i d e p u i s p r é s d e 50 a n s , c o n n u f a ­
v o r a b l e m e n t a u C a n a d a et a u x É.-U., a 
u n b e s o i n i m m é d i a t d e cap i ta l . 
L e p r é s i d e n t f o n d a t e u r d é s i r e v e n d r e la 
c o m p a g n i e a u p e r s o n n e l e n p l a c e . L a 
c o m p a g n i e a b e s o i n d ' ê t r e cap i ta l i sée 
c o n v e n a b l e m e n t p o u r p r e n d r e a v a n t a g e 
d e s a posi t ion e x c e p t i o n n e l l e sur s e s 
m a r c h é s . 

L ' inves t isseur pourra i t ê t r e actif o u n o n , 
s e l o n s e s qua l i f ica t ions e t s o n e x p é ­
r i ence . 

L ' i n v e s t i s s e m e n t p o u r r a i t a u g m e n t e r d e 
v a l e u r d ' a u m o i n s 500 p o u r cen t , s u r 5 
a n s . 

Composer (514) 662-0023 ou (514)629-9442 
même durant la fin d e semaine. 

3 1 1 1 ) 3 1 ) 1 1 

Oui, l'argent pousse 
dans les arbres. 

Vous avez l'opportunité Je sous joindre 

à lu plus vaste cniitprisj canadienne 

dans le domaine de l'entretien des arbre», 

en devenant propriétaire de voire propre 

franchise Aifco ServkeJi . 

• Nous voulez augmenter votre 

chiffre d'affaires en arboriculture? 

• Vous voulez vous lancer en affaires 

dans l'arboriculture? 

• Vous voulez, effectuer 

un investissement minimal avec 

un potentiel de profils élevés".' 

Pour plus d'information1.. 

1-800-567 

Joignez-vous au réseau Je franchises 

Arbo Service®. 

Noire concept est unique cl innov aleur. 

• Marche en pleine expension 

• fours de lonnalion 

• Territoire primaire protégé 

• Manuel d'exploitation 

• Manuel de formation 

• Plan marketing 

• Tout le savoir-faire acquis 

pendant plus de .'S ans 

communiquez, au: 

-2933 
Demandez Josée Lévcsque, service aux franchisés 

PArb.o 
Servie 

Séances d'Information bientôt à: Montreal, Quebec ou Trois- Rivieres 

714 FRANCHISES 714 FRANCHISES 

FRANCHISES 
Vêtements sport pour la venta en gros et détail. 

* Directement du manufacturier. 

• Possibilité de revenus extrêmement intéressants. 

• Peut être jumelé à un commerce déjà existant, ou 

à même votre résidence si désignée zone com­

merciale. Plusieurs réglons disponibles. 

POUR I N F O R M A T I O N S : 

ffàiPït J a c c l u e s Massé 

^ ^ K e r m a d a 
^ H * j B B • ~ iKttrnitieml List 

t\ (514)743-8533 M a ; , . , m 

Notre concept de 
franchises n'a pas 
été créé au ciel... 

mais 
«Made In Japan», 

« M a d e in J a p a n , A T e r i y a k i 

E x p é r i e n c e » e s t u n c o n c e p t 

a b s o l u m e n t un ique e n r e s t a u r a t i o n -

m i n u t e . T r è s b ien s i tués d a n s d e s 

ma i ls c o m m e r c i a u x a c h a l a n d é s , c e s 

c o m p t o i r s d e style j a p o n a i s 

c o n n a i s s e n t un e s s o r e x c e p t i o n n e l . 

N o t r e é q u i p e d e g e s t i o n n a i r e s 

p r o f e s s i o n n e l s o f f re un sout ien 

t e c h n i q u e et administ rat i f ass idu p o u r 

c e s f r a n c h i s e s c lés e n m a i n . N o u s 

a v o n s d e s e m p l a c e m e n t s d e cho ix à: 

P l a c e M o n t r é a l T r u s t 

C a r r e f o u r A n g r i g n o r t 

F a l r v i e w P o i n t e - C l a i r e 

M a i l C h o m p l a i n 

et s o m m e s à la r e c h e r c h e d ' u n 

c o n c e s s i o n n a i r e pr inc ipa l d a n s no t re 

e n t r e p r i s e fami l ia le . 

N o t r e d i recteur d u f r a n c h i s a g e s e r a à 

M o n t r é a l le v e n d r e d i 1 2 févr ier 198B. 

P o u r ob ten i r uno e n t r e v u e individuelle, 

veui l lez c o m p o s e r 

( 4 1 6 ) 8 2 3 - 8 6 8 3 

ou c o m m u n i q u e r a v e c : 

D i r e c t e u r d u f r a n c h i s a g e , 

M a d e in J a p a n , 

2 1 3 3 R o y a l W i l s o n D r i v e , 

M l s s l s s a u g a , O n t a r i o L 5 J 1 K 5 

M A D E 
IN JAPAN 

A Tèrlyêkl E*p*rtonc# 
l U I t i l u 

72S TENUE DE LIVRES, 
DÉCLARATIONS 

D I M P O T 

BAS PRIX: Impôts JIO., compfcfcie 
Enro. I975, tenue livres, J70-TO2 
COMPTABILITE.'Bllon. Impôt. 
Plnonce. Informatique. J. Goônon 
& Associes. ÎM-Ol t î , OVtW. 

COMPTABILITE, tenue de livres, 
Incorporer! on o> quotité, 669-9556. 

PAYE CMptaMW», etots flnan-
ciers mensuels, Imtwts, Informer-
vous ses prix. V..-51U 

R. G A L I P E A U et ossoclés. Impots, 
tenues be livres, succession, 722-
1759, 72Z-5M4, 

RAPPORTS D'IMPOTS fcdiral , 
provlnckH, diplôme BAA., 6 partir 
de J15. 445-6600. 

TENUE de livres, comptabilité 
Informatisée, imputs personnels et 
compoonles. Pierre 689-4324. 

735 L'IMMOBILIER 

vos 
- PIEDS 
~ VOUS 
- COÛTENT 
to- CHER? 

VENTE 
OU 

LOCATION 
2,500 

_ pi car. + 
- ENTREPRISE 

H P 
</v CONDOS 

INDUSTRIELS 

LaSalle 
_ Pierre Puquette 

-366-7444 

^aint-Laurent 
Daniel Pau/é 
337-1528 
337-4145 

D U C . i m 

Los gens d'affaires 
avisés font confiance 

à la rubrique des 

P R O P O S I T I O N S 

D 'AFFAIRES 

de LA P K I M I 
pour ob ten i r (es 

MBUiURS RESULTATS. 

2 8 5 - 7 1 1 1 

MTHUMJAIN SANS F U S 

1 . 8 0 0 - 3 6 1 - 5 0 1 3 

ANNONCES ENCADREES 

2 8 5 - 7 0 0 0 
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Contribuables, ne désespérez pas ! 
L I A L Ë V E S O U E 
Presse Canadienne 

• Les contribuables qui comp­
taient sur une baisse d'impôt 
pour cette année ne doivent pas 
desespérer. Il n'est pas certain 
qu'ils n'en bénéficieront pas, di­
rectement ou indirectement. 

Avec maintes nuances, le pre-

Le premier ministre 
Robert Bourassa en 
compagnie de l'homme 
d'affaires Marcel 
Bundock. 
P H O T O M I C H E L C R A V E l . Il Presse. 

mier ministre Robe-t Bourassa a 
indiqué hier qu'il était trop tôt, 
en février, pour annoncer s'il y 
aurait ou non une baisse d'impôt 
pour les particuliers, dans le bud­
get que doit déposer le ministre 
des Finances, Gérard D. Leves-
que, à la fin avril ou au début 
mai. 

M . Bourassa rencontrait 40 
gouverneurs du Conseil du patro­
nat, qui tenaient à le questionner 
sur divers sujets d'actualité. En­
semble, ils ont traité principale­
ment de libre-échange et de fisca­
lité. 

Chose certaine, la priorité de 
M. Bourassa ira à la réduction du 
déficit et à l'harmonisation de la 
fiscalité québécoise PUX fiscalités 
fédérale et ontarienne. En troisiè­
me lieu seulement, «si c'est possi­
ble», il songera à réduire l'impôt 
des Québécois. 

De toute façon, signale-t-il, la 
réduction du déficit bénéficie in­
directement aux contribuables, 

u 

mm» 

Piscine hors-terre entièrement équipée et recouverte 
de vinyfe 
Filtre; écumoire; "deck"; nécessaire d'entretien; manche télescopique; 
sable; crochet; thermomètre; plomberie. 
Mur et structure garantis 15 ans 

18 pieds de 
diamètre, 
montants et 
rebord de 
6 pouces. 

ooo$ s ! 9noo 
1199 œ £U99 

$ 

Fiscine creusée de 16 'x30 ' Modèle "PEARL" 
Filtre; écumoire; échelle; trousse d'analyse d'eau; aspirateur; 
boyau 1% po; manche télescopique; support à manche; épuisette; 
drain de fond; 2 retours d'eau; plomberie. 

INSTALLATION COMPRISE 
AUCUN SOUS-CONTRACTANT! 8299* 

ml 

Depuis 15 ans! 

• PLAN MISE DE CÔTÉ 
• PLAN DE FINANCEMENT 
• CHÈQUES ACCEPTÉS El 

Maintenant 5 succursales pour mieux vous servir! 

onrwr 
L'expérience par excellence 

Ouvert même 
le dimanche 

Heures d'ouverture 
Lun. au mer: 
Jeudi & ven: 

Samedi: 
Dimanche: 

10h à 18h 
10h à 21h 
9h à 17h 

10h à 17h 

Fabreville 515, bou l . Labelle 5 2 2 - 9 8 0 1 • VilleLemoyne 2 5 0 0 , bou l . Taschereau 465-7701 • Châteauguay 115, bou l . St-Jean-Baptiste 6 9 8 - 2 2 1 0 
• St-Léonard 6 8 5 2 , rue Jean-Talon E. 255-7014 • Pierrefonds 13 101 , bou l . Gouin 0 . 6 2 0 - 8 7 4 0 

puisqu'un service de la dette allé­
gé signifie que le gouvernement 
consacre moins d'argent à rem--
bourser ses dettes, donc plus d'ar­
gent aux autres services. À l'op­
posé, «un énorme service de la 
dette» entraînerait, lui, des haus­
ses d'impôt pour les contribua­
bles. 

M. Bourassa et son gouverne­
ment s'attaqueront aussi à har­
moniser la fiscalité québécoise à 
l'ontarienne, à la lumière de la ré­
forme fiscale fédérale du ministre . 
Michael Wilson. 

Cette réforme est venue modi- • 
fier les tables d'impôt et a aboli 
de nombreux abris fiscaux. A la 
suite de cette réforme fédérale, le 
Québec accuse un retard face à 
l 'Ontar io quant à son niveau 
d'imposition. Le Conseil du pa* 
tronat s'en inquiétait. M. Bouras­
sa a tenu à le rassurer: il y aura 
harmonisation prochainement. 

Dollar et taux 
M. Bourassa s'est aussi étendu 

sur les dangers que court l'écono­
mie canadienne si Ottawa laissé 
indéfiniment grimper le dollar; 
sans intervenir sur les taux d'inté­
rêt. 

Selon M . Bourassa, notre dollar 
était trop bas, jadis, et devait cer» . 
tes prendre de la valeur face au 
dollar américain. «Mais il y a eu 
rééquilibre». Notre dollar «a as-, 
sez grimpé», oscillant autour de ' 
79 cents. Maintenant, M. Bouras­
sa aimerait que la Banque du Ca- ' 
nada comprenne que «le temps 
est venu d'abaisser les taux d'inté­
rêt». 

Sinon, c'est toute l'économie 
canadienne, les contribuables, et 
surtout «les exportations du Ca­
nada vers les Etats-Unis qui ris­
quent d'être compromises». 

Si la Banque du Canada laisse 
encore grimper le dollar, l'avait; 
lage dont le Canada bénéficie, 
dans le cadre de l'accord sur le li­
bre-échange, il pourrait le perdre. 

Premier de classe 
Le Conseil du patronat en a 

profité pour rappeler la note ex­
ceptionnelle de 90 p. cent qu'il a 
décernée au gouvernement BouV 
rassa. 

Ce taux de satisfaction rarissi­
me, le gouvernement québécois 
l'a mérité pour quatre raisons: 
l'accord de libre-échange, l'en­
tente du Lac Meech.les privatisa­
tions de sociétés d'État et le cli­
mat socio-économique favorable. 

Blagueur, M. Bourassa a confié 
n'avoir plus qu'une crainte. «Que 
ma note baisse. » 

Décoration 

Jeudi. 

dans le cahier 

ecoration, 

La Presse 

veus propose 

Après les 
Eames 
place aux 
Equa 

TJO ICNC7 
UU'CllC' 

û iu*e rnern t - r . t e u Û u e K C 
u>n,ste<c de l i n d u i t n » Fondation de 
M du c o m w m L'Enlitprtoimnhlp 

' ,Maheu 
k Noiseux tssr p o p u ' j i r r 

CNTOCOOCNCI m 

Un cours... 
qui v o u s a idera à créer vot re p r o p r e 
e n t r e p r i s e . 

Publ ié d a n s La Presse à part ir 

du 2 0 févr ier les s a m e d i s e t 

d i m a n c h e s durant 8 s e m a i n e s . 

Un concours... . 
qui r é c o m p e n s e r a les mei l leurs 
pro je ts d 'en t repr ise 
P lus ieurs prix à g a g n e r 

1 e r prix: 20 000 $ 
2 e prix: 15 000$ 
3 e prix: 10 000$ 

Renseignez-vous auprès des CEGEPS participants 
CEGEP André-Laurendeau CEGEP Bois-de-Boulogne CEGEP Édouard-Montpetit 
M. Michel Sylvestre Mme Jocelyne Handfield M. Michel Gignac 
364-3320 332-3000 463-1840 

CEGEP Montmorency 
Mme Micheline Massicotte 
667-8821 

CEGEP Rosemont 
Mme Suzanne Paquette 
376-6310 

CEGEP du Vieux-Montréal 
M. Jacques Robillard 
284-7255 
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48 accidents 
ferroviaires 
en 3 mois 
en URSS 
Agence France-Presse 
MOSCOU 

m Quarante-huit déraillements de 
trains et autres accidents ferro­
viaires se sont produits en Union 
Soviétique au cours du dernier 
trimestre de 1987, a rapporté ven­
dredi la Pravda. 

Environ la moitié des déraille­
ments et collisions ont concerné 
des trains de passagers, dans les­
quels des dizaines de personnes 
ont trouvé la mort. 

Ainsi, 30 personnes sont mor­
tes et 66 autres ont été blessées 
lors de la collision ferroviaire du 
29 novembre dernier entre un 
train de passagers et un convoi de 
marchandises sur la ligne reliant 
Tbilissi à Bakou, dans le Caucase 
(sud-ouest de l'URSS). 

Quelques jours auparavant, 
trois personnes avaient trouvé la 
mort et 11 autres avaient été bles­
sées dans la région de Gorki (400 
km à l'est de Moscou), également 
lors d'une collision entre un train 
de passagers et un convoi de mar­
chandises. 

Le laisser-aller régnant parmi 
les employés des chemins de fer 
est, la principale cause de ces ca­
tastrophes, selon la presse. 

Le dernier déraillement en date 
remonte au début de la semaine à 
Jaroslav, à 300 km au nord-est de 
Moscou, où 3.000 personnes ont 
dû être évacuées, une fuite s'étant 
déclarée dans un wagon-citerne 
contenant un produit hautement 
toxique. Une trentaine de person­
nes contaminées avaient dû être 
hospitalisées. 

DEMAIN DANS 

LE MOT DU 
SILENCIEUX 
avec . 

ï ALBERT BRIE 

jpage B2 

Mode 

Mardi, 

dans le cahier 

mbde, 

Lâ Presse 

vous propose 

Robichaud: 
25 ans 

Un article signé 

Anne Richer 

paysans 
aéruvËBns 
cnscucËBs 

ia bouc 
Douze paysans sont 

morts ensevelis par des 
tonnes de boue et de 
pierre jeudi soir alors qu'ils 
dégageaient une route à 
une centaine de 
kilomètres à l'est de Cusço 
(centre du Pérou), ont 
indiqué les autorités 
régionales. 

Seuls trois corps ont 
été récupérés. Les douze 
paysans s'étaient portés 
volontaires pour aider les 
services municipaux, a-t­
on également précisé. 

Les pluies diluviennes 
qui se sont abattues ces 
derniers jours sur les 
Andes péruviennes, sont à 
l'origine de glissements de 
terrains qui ont fait en 
divers endroits plusieurs 
dizaines de morts et des 
centaines de sinistrés. 

mm 

Situé au pied 
du versant nord 

du Chantecler, 
vous trouverez 

à proximité du site: 
- le élub de golf du Chantecler 

— un centre d'équitatlon 
des courts intérieurs de tennis, 

squash et racquetball 

SAINTE-ADELE 

Et sur le site même 
du projet: 
— une plage de 600 pieds 

sur le Lac Millette 
— des courts de tennis 
— une piscine 
— des sentiers pédestres 
— un parc de 1000 pieds 

sur les rives de la Rivière aux Mulets 

Une mise de fonds 
de 5 000$ seulement 

vous permet de devenir 
propriétaire d'un terrain 

au domaine Le Country Club 
de Sainte-Adèle 

et de réaliser du même coup 

UN INVESTISSEMENT SÛR 

ET PROFITEZ DE NOTRE PROGRAMME 5 5 5 

5000$ I 5 AIMS POUR 
COMPTANT I CONSTRUIRE 

pour l'acquisition du terrain, 
paiement mensuel de 200$ par mois 

(capital et intérêt) 
pendant une période maximum de 5 ans.. 

Plusieurs modèles devillas vous sont proposés 
là partir de 79000$) 

• et les prix sont garantis 
pendant une période de 5 ans. 

LE GROUPE 
IMMOBILIER 

PINS0 
POUR PLUS DE RENSEIGNEMENTS: 

(514) 844-3873 
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Qun-Qun crcffore l e bambou 
Petit déjeuner de bambou pour Qun-Qun, l'un des deux pandas qui sont arrivés il y a deux jours au zoo de Calgary. Ils y passe­

ront les sept prochains mois. PHOTO REUTER 

EPARGNEZ 4USQU'I 

P A R C O U P L E 

A I R CANADA TO U R A M 

LA TOU RAMAN IE 
Ç A F A I T Q U O I E N H I V E R ? , . . Ç A M A N G E L ' H I V E R ! 

DÉPARTS (DE MONTRÉAL) MOIS DE MARS ET AVRIL 88 
PRIX 

BROCHURE 
PRIX DE 
VENTE 

REDUCTION 
PAR COUPLE 

R E P U B L I Q U E D O M I N I C A I N E 
1 semaine à partir de: 

SANTO DOMINGO (avion, hôtel ot trans(orts) 

BAVARO BEACH CLUB 769 669 200 

HÔTEL SOL TAMARINDO 539 464 150 

PUERTO PLATA (avion, hôtel et transferts) 

HÔTEL LOS AMENDROS 539 464 150 

HÔTELWOODY'S 5 °9 514 150 

VILLAS DORADAS (ch.) 629 554 150 

HÔTEL RADISON (ch.) 725 654 150 
D'autres hôtel disponibles à 100S de rabais par couple. 

C U B A ( v o , s supplémentaires du 13 février 
v w u " au 26 mars) 

VARADERO (avion, hôtol et transferts) 

HÔTEL BELLAMAR (ch.) 619 

HÔTEL PUNTA BLANÇA (ch.) 699 

VILLA GAVIOTA (plan repas MP) 759 

SANTIAGO DE CUBA 
(avion, hôtel, transferts) 

HÔTEL DAIQUIRI (AP) 619 
D'autres hôtels disponibles à 100S de rabais par couple. 

B A H A M A S 
NASSAU (avion, hôtol et transferts) 

HÔTEL AMBASSADOR (ch.) 659 639 190 

HÔTEL NASSAU BEACH (ch.) 1059 1009 100 

544 150 
624 150 
684 150 

519 200 

PRIX 'MIX DE RÉDUCTION 
BROCHURE VENTE PARCOUPLE 

C l O R i n P (Vols supplémentaires 
r t v n i i / c du 20 février au 9 avril 1988) 

ORLANDO (avion, hôtel et voiture) 
D A Y ' S I N N F L O R I D A M A I L L R N . . . 
(cm 459 409 100 
E C Ô N O L O D G E I N T L . D R I V E « „ _ 
(cho 459 409 100 
P R O G R A M M E 

A V I O N - V O I T U R E 399 349 100 

V O L S E U L E M E N T 359 299 120 
D'autres hôtels disponibles à 100S de rabais par couple. 

A N T I L L E S F R A N Ç A I S E S 
1 semaine à partir de: 

GUADELOUPE (avion, hôtel et transferts) 

P L M V I L L A G E S O L E I L 769 694 150 

N O V O T E L F L E U R D ' E P P E 919 844 150 

M É R I D I E N 969 914 150 

MARTINIQUE (avion, hôtel et transforts) 

H Ô T E L P L M P A G E R I E 819 744 150 

P L M C A R A Y O U 949 874 150 

M É R I D I E N 999 924 150 

D'autres hôtels disponibles à 100$ do rabais par couple. 

JAMAÏQUE (avion, hôtel et transferts) 
H Ô T E L M O N T E G O BAY 
C L U B 
H Ô T E L T U R T L E B E A C H 
(Stud.) 
H O T E L S E A W I N D 

PRIX 
BROCHURE 

PRIX DE REDUCTION 
VENTE PAR COUPLE 

M E X I Q U E 
ACAPULCO (Avion, hôtel et transferts) 

HÔTEL ARBELLA (ch.) 539 464 150 

HÔTEL ROMÀNO LE CLUB 
(ch.) 

HÔTEL POSSADA DEL SOL 
(Ch.) 

VOL SEULEMENT 

PUERTO VALLAR1 

HÔTEL ENCINO'ch.) 

VOL SEULEMENT 

CANCUN 

HÔTEL PLAZA CARIBE 

HÔTEL PLAZA KOKOI 

569 

529 

479 

494 150 

454 150 

379 200 

(Avion, hôtel et transferts) 

539 

459 

529 

559 

399 

489 100 

409 100 

479 100 

509 100 

349 100 VOL SEULEMENT 

D'autres hôtels disponibles à 100S de rabais par couple 

(en chambre) 
CC""" COMPLEXE COLOMBUS 
HEIGHTS (stud.) 
TRELAWNY BEACH CLUB 
(2 repas/jour) 

549 
579 
619 
639 
909 

499 100 
504 150 
544 150 
589 100 
859 100 

D'autros hôtels disponibles à 100$ de rabais par couple. D'autres hôtols disponibles à 100$ do rabais par couple. 
'Séjours de 2 semaines également 

disponibles. 
"Les réservations doivent être effectuées entre le 1er et le 29 février 1988. 
"Tous les spéciaux indiqués dans cette annonce ne s'appliquent que sur les nouvelles réservations. 
"Les frais de services sont en sus. 

VEUILLEZ NOTER: Les prix sont établis p ur une personne, en occupation double (sauf autre indication) et sont ceux en vi­
gueur au m ment de l'impression. Les prix annoncés se rapportent à des programmes précis. Tous les forfaits sont en f^nc-
t r n des places disponibles au moment des réservations. Consultez notre brochure pour connaître la liste des avantages et 
conditions et ce qui est compris ou non dans le prix. Les tarifs aériens annoncés peuvent comporter certaines restrictions 
Renseignez-vous auprès de votre agent de voyage pour en savoir davantage. Cette offre ne peut être combinée avec toute 
autre promotion, prime ou ffre spéciale et s'applique seulement pour toute nouvelle réservation. 

Consultez 

|Jfl CLUB VOYAGES 
PLUS DE 75 AGENCES PARTOUT AU QUEBEC. 

MONTRÉAL 

Ahunrjlc/Jean-Tilon 
Club Voyages Altitude 
IS14) 33? 1970 
Club Voyages Josée 
(514| 270-4105 
Club Voyages Laieunessr 
(S14| JJ1 5365 

Brossa rd/St-Umocrt 
Club Voyages SVP 
(514) 465-1105 

Centre EstlRosemont 
Club Voyages de Maisonneuve 
1514} 253-0900 
Club voyages Rosemonl 
(5141 376-5910 

Centre-Vlll» 
Club Voyages Fleur o> lys 
(514) 218-7107 
Club Voyages Mitra Bern 
(514) 286-8588 
Club Voyages Parisoleil 
(514) 849-7521 
Club Voyages Université 
(514| 844 2831 

Club Voyages voyabec 
(514) 268-2322 
Club Voyages Yvon Dupuis 
(514) 523-2143 

Cote-de i -Ne i jM 
Club voyages CoteDes Neiges 
(514) 3414420 

Latal 
Club voyages Laval 
(514| 687-5900 
Club voyages Mer et Monde 
(514) 661 6003 

Club Voyages Mistral 
(514) 670-4066 

Marlevllle 
Club Voyages Sylvie Soleil 
(514) 460-4471 

Outremont 
Club Voyages Outremont 
(514) 274 4464 

Plateau Mont-Roral 
Club Voyages du Plateau 
(514) 521 3320 

Polnte-Aiii-Trembles 
Club Voyages R A T 
(514) 642-3440 

SI-HuberVSt-Bnmo 
Club Voyages J M 
(514) 676-0258 

St-Jean-jur-Richelieu 
Club Voyages Eden 
(514) 348-9291 

SlLesnara 
Club Voyages Aurewir 
(514) 7 2 M 1 2 8 

Sto-Annc-de-Bcllevue 
Club Voyages Jacqueline 
(514) 457-2060 

St-Eustî-ne 
Club Voyages L. Renaud 
(514) 472-7112 

Valleyfleld 
Club Voyages Alou 
(514) 373 5452 

Vide SILaureirt 
Club Voyages Ouverniy 
(514) 331 1136 

PROVINCE 

Drumrwndville 
Club Voyages Agathe Icclerc 
(819) 477-8383 

Hull 
Club Voyages Oulaouais 
(819) 776-0602 
Club Voyages Ouertin 
(819) 777-1651 

JoMttte 
Club Voyages A lba tm 
(514) 759-5551 

Mxtog 
Club Voyages Fleur de lys 
1819) 143-2894 

Sknr iB lgu 
Club Voyages Durocner 
(819) 539-6943 

St-Hvaclntht 
Club Voyages Boislard 
(514| 467-7984 

St-Jeroxe 
Club Voyages Jaro 
(514) 436 3520 

Vlctorl avilie 
Club Voyages Mensol 
(819) 758 8225 

Pour eonnailre les autres Club Voyeges 
consulte! le bottin téléphonique. Permis du Quebec 

Libre-échange : les Japonais 
sont sidérés par le coup 
réussi du Canada 
P r e s s e Canadienne 

OTTAWA 

M C'est avec stupéfaction et envie 
que le Japon a appris que le Cana­
da avait réussi à signer un accord 
de libre-échange avec les Etats-
Unis, a affirmé hier le négocia­
teur canadien Gordon Ritchie, de 
retour d'un voyage au Japon. 

«(Pour les Japonais, nous avons 
vraiment réussi le coup du siè­
cle,» a dit M. Ritchie en ajoutant 
qu'ils étaient tout simplement si­
dérés et seraient prêts à sacrifier 
n'importe quoi pour en arriver à 
une telle entente avec les Etats-
Unis. 

En tant que bras droit du chef 
négociateur canadien, M. Simon 
Rcisman, au cours des deux der­
nières années, M. Ritchie a joué 
un rôle déterminant dans les né­
gociations avec les porte-parole 
américains. 

Hier, il a nié tout rapport vou­
lant qu'il soit allé au Japon pour 
calmer les esprits inquiets dans ce 
pays à.la suite de l'entente entre 
le Canada et les États-Unis. 

«Ils ne se soucient vraiment 
pas des répercussions possibles de 
l'accord sur leurs échanges com­
merciaux avec le Canada», a pré­
cisé M. Ritchie qui est entré au 
pays il y a quelques jours. 

Certains hauts fonctionnaires 
japonais ont toutefois émis des ré­
serves à propos de certaines clau­
ses de l'accord qui réduiront l'ac­
cès aux secteurs des banques et de 
l'industrie de l'automobile au Ca­
nada. 

M. Charles Steadman, por to -
p a r o l e de l'industrie canadienne 
de l'automobile durant les négo­
ciations avec les États-Unis, a "ac­
compagné M. Ritchie au Japon. Il 
s'est aussi rendu en Corée du Sud, 
pays qui aurait exprimé une in­
quiétude semblable au sujet du 
commerce de l'automobile. 

Ces pays craindraient qu 'à la-
suite du libre-échange, les échanv 
ges commerciaux entre le Canada; 
et les États-Unis vont augmenter* 
à leurs dépens. § 

Tel n'est point le cas, a affirmé' 
M. Ritchie, car l'accord de libre-: 
échange tient compte de tous le-.-.; 
règlements internationaux sur le-
commerce et les tarifs. 

11 a rejeté toute suggestion v o u ­
lan t que l'accord de libre-échange; 
mènera à la création d'une 'forter 
resse nord-américaine'. *Z 

Ce qui d'ailleurs intrigue les Jar 
ponais, a dit M. Ritchie, c'est, 
comment le Canada a pu réussir à 
signer un tel accord. «Pour eux, 
nous avons été perspicaces et r u ­
sés à un degré inimaginable pout­
re ussir le coup». 

La semaine dernière, après la 
visite de M. Ritchie à Tokyo ci à. 
Osaka, des dirigeants japonais* 
ont laissé entendre qu'ils allaient 
vérifier la possibilité de discuter: 
eux-mêmes d'accords de libre-
échange avec les États-Unis, 
l'Australie et le Canada. 

Selon M. Ritchie, lés Japonais! 
démontrent par de telles déclara­
tions qu'ils ne savent pas com­
ment réagir après l'accord cana-' 
do-américain. 

Discrimination dans l'emploi:; 
$350 d'amende à un épicier 1 
Presse Canadienne 

KELOWNA, C.-B. 

• Le Conseil des droits de la per­
sonne de Colombie-Britannique a 
ordonné au propriétaire d'une 
épicerie de verser $ 3 5 0 à un hom­
me à qui il avait refusé un emploi 
parce qu'il était du sexe mâle. 

Mme Helen Hughes, qui prési­
dait l'audience, a expliqué que la 
somme servirait à indemniser 
Reg Bardsley pour ce qui consti­

tue, a-t-elle dit, une atteinte à sa 
dignité personnelle et une h u m i ­
liation. . 

Mohamed Haymour, le p'rot-
priétaire du magasin. Mission! 
Market, a expliqué que c'est son 
fils .qui s'occupait du commerce 
au moment de l'incident qui lui 
est reproché, et qu'il n'a pris corL-
naissanec de l'affaire que lors­
qu'il a reçu une lettre du conseil. 

Son fils lui a par la suite confir­
m e avoir eu des propos discrimi­
natoires à l'égard de M. Bardsley/ 

Après le Part i rhinocéros, 
le « Part i J 'en arrache » 
pour les défavorisés 
Presse Canadienne 

QUÉBEC 

• Les Québécois ont déjà connu 
le Parti rhinocéros, le Parti parti, 
le Parti citron et quelques autres 
du genre. 

Voilà qu'ils viennent d'être do­
tés d'une autre formation politi­
que portant un nom assez origi­
nal de «Parti j'en arrache». 

Les fondateurs de ce 1 7 e parti 
reconnu au Québec, Patrice For­
tin, un poseur de tapis de 2 5 ans, 
en chômage, et sa femme Line 
Gallant, de Laval, veulent que les 
citoyens les prennent cependant 
plus au sérieux. 

Comme son nom l'indique, ce 
groupement entend se porter à la 
défense des défavorisés, surtout 

les jeunes et les personnes âgées', 
mais il n'arrêtera pas là son-ac­
tion politique. 

M. Fortin, dont l'épouse attend 
la venue d'un troisième enfant} 
estime qu'il faut «réveiller la po­
pulation devant l'insouciance des 
gouvernants qui oublient qu'il j . 
en a qui en arrachent au Qué­
bec » . *• 

Le jeune homme affirme qu'il 
peut compter sur environ 2 0 0 Û 
sympathisants à ce jour. | 

Il ajoute.que le parti présentera 
un candidat dans chacune des 
1 2 2 circonscriptions au prochain 
scrutin général. 

« I l faut placer l'être humain 
avant tout et propager par la; 
bonne humeur la paix sociale e; 
l'harmonie dans les rapports quo­
tidiens avec nos semblables», a? 
joute-t-il. 

In coup de coeur. 

299s 
Seulement 

(valeur réelle 429$) 
Pour la Saint-Valentin, donnez-lui un coeur qu'elle portera tout 

près du sien en pensant à vous. En or 10 carats (chaîne incluse), 
il est serti de 20 diamants étincelants qui éterniseront 

ce moment d'amour. 

Les bijouteries CM. Michaud, 
maintenant trois adresses: 

Ce bijou a été agrandi '. 
pour mieux voir les délaits. 

LAVAL 
2 0 0 0 boul. Le Corbusicr 

(au nord de MM.mm) 
( 5 1 4 ) 6 8 7 - 8 4 4 4 

BROSSARD 
5705 boul. Taschereau 
(In lace du Super Carnaval. 

h (b\éiu Chalet S u l w ) 

( 5 1 4 ) 4 4 3 - 3 4 0 0 

LA GRANDE BIJOUTERIE. . .PLUS PRÉS DE VOUS. 

/Vous acceptons toutes les scandes certes de crédit. -, 

MONTRÉAL 
9 3 7 est Bélanger 

( 5 1 4 ) 2 7 9 - 4 5 2 7 

i 
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•Mésentente syndicale concernant la défense d'un 
R P r C i S e c""| r ff c ,Y' e Richard Boivin. L'audition de ce prétention n'est pas la vérité», a- M. Goudreault explique l'atti- «La remise, ça a dù le choquer, 

I Q t J E B E C g"ef contestant le congédiement t-il affirmé. tude de M. Boivin par une remise le frustrer... quand j'ai tenté de 
de Boiv.n est prévue pour le 30 Mercredi dernier, Richard Boi- imprévue de l'audition du grief, lui expliquer, il m'a fermé la li-I • Le nrésùw H„ ç„„. i „. • MV .. J A , * ..• vin a déposé une plainte au mi- L'affaire devait être entendue le gneau nez», a fait savoir M. Gou-B Y pr e sl d e , nJ. dV Syndicat ces M. Goudreault a déclaré hier nistère du Travail, en alléguant 9 n :„_„:„,. m a i K vn,,A,t;nn a *r* dreault, en précisant que M Boi-I ^ l 0 ^ e s , d e 1 h ô p ] i a l Robert-Gif. qu'il ne comprenait pas l'attitude que son syndicat refusait de dé- 2 0 J . a n v , e r ™ , s 1 a u d , , t , ° n a é ! é vin devra rencontrer "'=-= 

fard. M. Laurent Goudreault, af- do Richard Boivin. «Il est corn- fendre le grief qu'il avait déposé r e m i s e a u - 3 0 m a r s > a , a demande • ^ ,. 
I rmne que le syndicat a bel et bien plètement faux de prétendre pour contester son congédie* de la partie patronale, a expliqué Me Marc Bel 

nmention de défendre le grief de qu'on ne veut pas le défendre. Sa ment. le président du syndicat. —- "audition 

. _ .c venté», a- M. Goudreault explique l'atti- «La remise, ça a dù le cho 
-....me. T U D E D C M. Boivin par une remise le frustrer... quand j'ai tenté de 

Mercredi dernier, Richard Boi- imprévue de l'audition du grief, lui expliquer, il m'a fermé la li-
vm a déposé une plainte au mi- L'affaire devait être entendue le gne au nez», a fait savoir M. Gou-

fendre le grief qu'il avait déposé r

|

e m i s e 30 mars, à la demande J i?2& J u «ndlS 
pour contester son congédie- de la partie patronale, a expliqué Me Marc Bellcmare, pour prépa­
nent, le président du syndicat. rer l'audition du 30 mars. 

employ* 
Le centre hospitalier Robcrt-

Giffard a congédié Richard Boi­
vin peu après son arrestation et sa 
condamnation a dix mois dc pri­
son pour avoir posé des bombes 
dans des établissements apparte­
nant à l'hôtelier Raymond Ma­
lenfant. 

Des mangues par ci, des carambolas par 
Si là... De l'abricot au topinambour, Super 

Carnaval vous propose une étonnante 
variété de fruits et légumes remplis de 
soleil. 
Vous êtes mûr pour l'aventure? Passez 
explorer notre boutique de fruits 
exotiques. Des délices de tous les coins 
du monde qui combleront vos goûts 
d'évasion. 
Sans oublier qu'aux fruits et légumes, 
comme dans toutes nos boutiques, la 
fraîcheur est toujours de rigueur. 
Super Carnaval... Pour tout, mais avant 
tout pour les prix: 

i » 

•X 

8KËD^ 
9ro$ fruit ' 

9rass. 12 ,e' 

9'oss. io 

m, 
MALÉES 

\98 

: D e s E.-u., 
• .en morceaux 

7 » § Sross. 24 

î 

ml D'Haro, 
9ross. 12 

m r V V _ f 
MONTREAL 

I 6900, rue St-Jacques O 
PIERREFONDS 
11851, boul. Pierrefonds 
LAVAL, ST-VINCENI-DE-PAUL 

4400, boul. de la Concorde 

N__r ^Ki 
0 * _ P * * l I CANTALOUP ^ | KIWIS . . I AVOCAT ~7~. _^ ~~ 

mais avant tout pour les prix 
LAVAL, CHOMEDEY 
2425, boul. Labelle 
ST-LÉONARD 
6775, Jean-Talon Est 
LONGUEUIL 
3630, Chemin Chambly 

GREENFIELD PARK 
1011, boul. Taschereau 
LASALLE 
7401, boul. Newman 

Pas de vente aux marchands. 
Nous nous réservons le droit de limiter les quantités. Les photos 
sont à titre indicatif seulement, le texte prévaut en tout temps. 
PRIX E N VIGUEUR DU 8 AU 13 FÉVRIER 1988. 
HEURES D'OUVERTURE 
Lundi au mercredi 9h00 à 18h00 
Jeudi et vendredi 8h30 à 21 hOO 
Samedi 8h30à17h00 
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Lavalin construira 1100 camions 
militaires au coût de $250 millions 
Canadian Press 

KINGSTON, Ontario 

n contrat de construction de 
plus d'un millier de camions 

militaires pour le ministère de I I 
Défense a été accordé à la firme 
UTDC de Kingston, en Ontario, 
propriété de la société Lavalin. 

Ce contrat de S250 millions en­
traînera la création d'environ 500 
emplois sur une période de deux 
ans. 

Mme Flora MacDonald, député 
de Kingston aux Communes, a 
confirmé tard jeudi soir l'attribu­
tion du contrat à la firme UTDC 
Inc., qui marque ainsi son entrée 
sur le marché international des 

véhicules militaires. 
Les autres compagnies dans la 

course é ta ien t Bombardier 
(Montréal), General Motors du 
Canada (London), et Canadian 
Ken wort h, ( Mississauga ). 

UTDC fournira à l'armée 1100 
six-roues tout-terrain pouvant 
transporter jusqu'à neuf tonnes 
de chargement dans des condi­
tions difficiles, tant dans le grand 
Nord que dans des régions déser­
tiques. 

Les quatre compagnies cana­
diennes en lice pour l'obtention 
de ce contrat étaient toutes jume­
lées avec des partenaires étran­
gers. UTDC travaillera de concert 

avec la firme autrichienne Steyr-
Daimler-Puch. 

Les camions seront construits 
au Canada en utilisant la techno­
logie de la companie autrichien­
ne. Selon un responsable du pro­
jet au sein des Forces armées ca­
nadiennes, le colonel Barry Code, 
environ la moitié — 47,4 p. cent 
— du montant global du contrat 
sera dépensé au Canada, princi­
palement dans la région de King­
ston. 

jusqu'à maintenant , UTDC 
était spécialisée dans l'équipe­
ment de transport en commun, et 
le contrat avec la Défense consti­
tue sa première grande tentative 
de diversifier ses activités. Mme Flora MacDonald 

Masse parle d'emblée de résidus d'amiante 
mais pas des résidus de la politique 
Presse Canadienne 

THETFORD-MINES 

MMJÊ e suis à l'hôtel de ville de 
Thetford-Mines pour par­

ler d'un projet de transformation 
des résidus d'amiante et je n'ai 
pas l'intention d'émettre la moin­
dre opinion au sujet des résidus 
politiques». 

Ce jeu de mots a constitué le 
seul commentaire émis par le mi­
nistre canadien de l'Énergie, des 
Mines et Ressources et député de 
Frontenac aux Communes, Mar­
cel Masse, lors d'une conférence 
de presse tenue hier après-midi 
pour annoncer l'implantation de 
la première usine canadienne de 
t rans format ion des résidus 
d'amiante en olivine synthétique. 
M. Masse répondait alors à une 
question posée par un journaliste 
qui voulait obtenir une confirma­
tion ou un démenti au sujet de la 
manchette du journal Le Devoir 
relative à la mise en garde en no­
vembre 1986 sur les scandales po­
litiques au Québec. 

M. Masse a émis ce bref com­
mentaire et s'est par la suite 
promptement dirigé vers le bu­
reau du maire Henri Therrien 
afin d'échapper aux journalistes 
et ce, sous les applaudissements 
des quelque 30 personnes présen­
tes à la rencontre. 

La compagnie Les Sables Oli-
mag opère dans la région de 
Thetford-Mines depuis octobre 
1986, soit depuis l'acquisition de 
la filiale MINUIT de la Société 
nationale de l'amiante. Ce qui a 
permis de conserver les 14 em­
plois et même d'en créer sept au­
tres à l'intérieur des installations 
de MINUIT. 

L'annonce d'hier avait pour 
but de confirmer le projet d'amé­
nagement d'une nouvelle usine à 
proximité des résidus d'amiante 
de la mine Bell, qui constituent la 
matière première de l'olivine syn-
hétique. 

Les travaux débuteront la se­
maine prochaine alors que la pro­
duction dans la nouvelle bâtisse 
est prévue pour le mois d'août. La 
capacité de production sera ainsi 

M. Marcel Masse 

portée de 12 000 à 40 000 tonnes 
par année. 

Ce projet sera réalisé en deux 
phases et commandera des dé­
boursés de l'ordre de $2 millions. 
L'entreprise est assurée d'une 

subvention de $312 500 dans le 
cadre du programme fédéral de' 
développement industriel et ré­
gional (PDIR) et administré par 
le MEIR. 

Pour sa part, la Société de déve­
loppement industriel du Québec 
offre une garantie de prêt de cinq 
ans pour un montan t de 
$375 000, soit la prise en charge 
des intérêts à 100 pour cent pour 
les deux premières annés et 50 
pour cent pour les trois années 
suivantes, ce qui devrait se tradui- ' 
re par une aide d ' env i ron 
$200 000. 

La nouvelle compagnie apparti­
ent entièrement à des intérêts ré­
gionaux qui fondent de grands es­
poirs dans l'avenir d'Olimag. Sur­
tout que le procédé de calcination 
à très haute température produit 
une olivine synthétique reconnue 
mondialement pour son aspect 
sécuritaire. L'utilisation de ce 
produit écarte tout danger de sili­
cose. On le retrouve comme sable 
de fonderie, de soutien et réfrac-
taire pour aciéries ou comme 
abrasif pour nettoyage par jet. 

Québec et New York envisagent de coopérer 
dans des secteurs technologiques d avenir 
M I C H E L V A N D E W A L L E 
de la Presse Canadienne 

L a supraconductivité, les bio­
technologies et l'optique sont 

les trois domaines retenus par 
Québec et l'État de New York 
comme secteurs prioritaires de 
coopération technologique. 

C'est ce qu'ont indiqué hier à 
Montréal, le ministre québécois 
du Développement technologi­
que, Pierre MacDonald, et le lieu­
tenant-gouverneur de l'État de 
New York, Stan Lundine, à l'is­
sue d'une séance de travail desti­
née à identifier des projets poten­
tiels de collaboration. 

Les matériaux supraconductifs 
ont été découverts récemment. 
Leur principale propriété est de 
pouvoir, à certaines conditions, 
transporter de l'énergie pratique­
ment sans perte. Les percées dans 
ce domaine laissent présager des 
développements importants dans 
l'amélioration du transport de 
l'électricité de même que dans 
l'informatique. Dans ce cadre, il 
est question d'intensifier les liens 
entre les centres de recherche 
américains et l'Institut de recher­
che d'Hydro-Québcc, qui mène 

M. Pierre Macdonald 

déjà des études sur la supracon­
ductivité. 

Quant aux biotechnologies, 
MM. MacDonald et Lundine ont 
évoqué la possibilité de créer un 
centre de recherche précompétiti­
ve dans ce domaine en s'ap-
puyant sur l'industrie pharma­

ceutique, très présente dans les 
régions de Montréal et dans l'État 
de New York. 

Par ailleurs, l'optique a égale­
ment été évoquée comme sujet de 
recherche commun. Dans ce cas, 
Québec inciterait l'Université La­
val et le nouvel Institut national 
d'optique situé à Québec à colla­
borer avec les centres de recher­
che américains. 

Ces discussions entre MM. Lun­
dine et MacDonald se tiennent 
dans la foulée des entretiens 
qu'avaient eus le premier minis­
tre Robert. Bourassa et le gouver­
neur de l'État de New York, Ma­
rio Cuomo, à propos d'une colla­
bora t ion possible autour du 
projet de super-accélérateur de 
particules. 

Ce projet américain, de $6 mil­
liards, consiste à construire un ac­
célérateur de particules de 80 ki­
lomètres de circonférence qui se­
rait utilisé à des fins de recherche 
fondamentale, en particulier afin 
de mieux comprendre la forma­
tion de l'univers depuis ce qu'il 
est convenu d'appeler le 'big 
bang'. L'un des sites d'implanta­
tion examinés était l'État de New 
York et au Québec, on s'était mis 
à rêver à la possibilité qu'il che­

vauche la f ront ière canado-
américaine. 

Toutefois, l'État de New York a 
été exclu récemment de la liste 
des sites retenus, ce qui oblige 
maintenant les deux gouverne­
ments à revoir leurs priorités en 
matière de collaboration techno­
logique. 

Les deux hommes ont égale­
ment parlé de coopération dans 
le domaine touristique, afin de 
mettre au point des produits com­
muns qui inciteraient les voya­
geurs à se rendre des deux côtés 
de la frontière. 

M. Lundine a évoqué l'hypo­
thèse de la création d'un forfait-
train, semblable à l'Eurailpass of­
fert aux touristes qui visitent 
l'Europe, ou encore d'une formu­
le dite 'passeport' qui accorderait 
aux visiteurs des réductions de 
prix dans les deux États. 

Le ministre MacDonald s'est 
montré surpris de ce que les gros­
sistes en voyage au Canada et aux 
États-Unis ne recourrent prati­
quement pas à cette formule des 
forfaits pour plusieurs destina­
tions, contrairement aux pays eu­
ropéens qui en ont découvert les 
avantages depuis longtemps. 

Mulroney est accueilli 
à Halifax par plusieurs 
groupes de manifestants 
Presse Canadienne 

HALIFAX 

C omme le veut une curieu­
se tradition à Halifax, des 

manifestants à l'appui de di­
verses causes ont défilé hier 
soir en scandant des slogans 
devant l'hôtel où le premier 
ministre Brian Mulroney était 
descendu. 

Cette fois, ce sont les em­
ployés civils des chantiers na­
vals, les adversaires de l'avortc-
mcnl et les pécheurs de ho­
mard qui ont choisi ce moyen 
d'exprimer leur mécontente­
ment envers le gouvernement 
conservateur fédéral. On s'at­
tendait également à la pré­
sence des grévistes do la Syd­

ney Steel Corporation, mais ils 
ont brillé par leur absence. 

M. Mulroney se trouvait à 
l'intérieur de l'hôtel pour y 
rencontrer le premier ministre 
John Buchanan et prendre en­
suite la parole à l'occasion des 
assises annuelles de l'associa­
tion conservatrice de la Nou­
velle-Ecosse. 

Au nombre d'environ 300, 
les travailleurs des chantiers 
navals formaient un cordon 
serré autour de l'entrée princi­
pale de l'hôtel et scandaient 
bruyamment «Brian, Brian» et 
«A travail égal, salaire égal», 
tandis qu'une centaine d'oppo­
sants à l'avortement et quel­
ques pêcheurs de homard défi­
laient calmement à l'arrière de 
l'établissement-

Chevrette remanie 
son cabinet fantôme 
Presse Canadienne 

OUÉBEC 

L e chef parlementaire du Parti 
québécois Guy Chevrette a 

annoncé, hier, une redistribution 
des dossiers au sein des députés 
de l'opposition officielle à l'As­
semblée nationale. 

Ce réaménagement a été rendu 
nécessaire par suite des démis­
sions des députés Pierre-Marc 
Johnson (Anjou), Michel Gau­
thier (Roberval) et du départ du 
député Jacques Rochcfort, devenu 
indépendant. 

Le dossier de la protection du 
consommateur s'ajoutera aux 
dossiers que détient déjà le dépu­
té de Saint-Jacques André Boule-
rice, tandis que celui du Lac-
Snint-Jean Jacques Brassard sera 

porte-parole en matière d'indus­
trie et de commerce, en plus du 
développement régional et des re­
lations fédérales-provinciales. 

On a affecté les dossiers de la 
protection de la jeunesse à Jean-
Pierre Charbon neau ( Verchères), 
de l'énergie et des ressources à 
Christian Claveau (Ungava), des 
forêt6 à Hubert Desbiens (Du-
buc), du conseil du trésor à Jean 
Garon (Levis), la réforme électo­
rale à François Gendron, de la 
politique familiale à Jean-Pierre 
Joli vet ( La violet te), de la Société 
immobilière du Québec à Roger 
Paré (Shefford) et de la jeunesse 
à Guy Chevrette (Joliette). Tous 
ces députés conservent en outre 
les dossiers qu'ils possédaient 
déjà. 

Neuf autres députés ne voient 
pas leur tâche affectée par ce re­
maniement. 

La Commission Rochon 
veut décentraliser 
le système de santé 
D E N I S L E S S A R D 
du bureau de La Presse 

QUÉBEC 

ew est un sérieux coup de bar­
re vers la décentralisation 

du système de santé et de services 
sociaux au Québec que préconise­
ra la Commission Rochon, dans 
son rapport rendu public la se­
maine prochaine. 

Selon les informations obte­
nues par La Presse de sources pro­
ches de la commission, après plus 
de deux ans de travail, le groupe 
recommanderait au gouverne­
ment d'opérer une décentralisa­
tion majeure d'un réseau actuelle­
ment concentré à Québec, au pro­
fit des régions. 

Celles-ci devraient avoir beau­
coup plus de latitude pour l'admi­
nistration de leurs budgets, sensi­
blement majorés. 

Par cette emprise sur les bud­
gets destinés aux effectifs, les ré­
gions auraient, à moyen terme, 
les moyens d'attirer des omnipra-
ticiens et des catégories de méde­
cins spécialistes, qui leur font 
cruellement défaut actuellement. 

Après plus de deux ans de tra­
vail, la Commission d'enquête 
présidée par M. Jean Rochon doit 
rendre public jeudi son rapport 
de plus de 900 pages. Le ministre 
responsable de la Santé, MMe 
Thérèse Lavoie-Roux doit , le 
même jour, faire connaître le sort 
réservé par Québec aux recom­
mandations du rapport qu'elle a 
reçues avant les Fêtes. 

Rejoint hier à Copenhague, à 
l'Organisation mondiale de la 
Santé, où il est directeur depuis 
cet automne, le Dr Rochon n'a 
pas voulu commenter les infor­
mations obtenues par La Presse. 

Toutefois, a-t-il reconnu, beau­
coup de régions avaient réclamé 
une décentralisation plus poussée 
du réseau, lors des audiences de 
la Commission. «C'est une des 
questions importantes, mais il y 
en a d'autres» a-t-il dit. 

En juin dernier, faisant publi-
quemement un rapport d'étape 
de ses travaux, il avait souligné 
que l'accessibilité des services 
tout autant que leur universalité 
constitueraient les principes di­
recteurs de ses recommandations 
finales. 

Commentant avec circonspec­
tion ces informations, avant 
d'avoir le rapport en main, de 
nombreux partisans de la régio­
nalisation du réseau de santé ont 
souligné que la Commission irait 

M. Jean Rochon 

ainsi dans le sens des revendica­
tions de nombreux témoins en­
tendus. 

«Ca correspond à nos objec­
tifs», souligne Mme Hélène Mo-
rin, directrice générale de la Con­
férence des Conseils régionaux de 
soins de santé. 

Jusqu'ici les régions n'ont de 
véritable emprise que sur les bud­
gets d'équipements et les resour­
ces matérielles et tandis que la 
responsabilité du budget d'opéra­
tion, les salaires des médecins, re­
lèvent d'abord de Québec. 

Pour M. Raymond Bergeron, 
l'ancien directeur du CRSSS.de  
l'Abitibi, actuellement directeur 
de l'hôpital Le Gardeur, cette dé­
centralisation du financement est 
susceptible de régler les inéquités 
chroniques dans la répartition 
des médecins au Québec. 

«Si c'est ça je suis surpris, je ne 
pensais pas qu'on aurait le coura­
ge d'aller aussi loin », a-t-il soute­
nu, sous réserve toutefois de con­
naître les termes exacts choisis 
par la Commission Rochon. 

Ex-critique péquiste dans le 
dossier dès Affaires sociales, M. 
Jacques Rochcfort, désormais dé­
puté indépendant de Gouin, a re­
fusé de commenter le rapport sur 
la base de seules rumeurs. 

Il s'inquiète toutefois de la dé­
cision du gouvernement de don­
ner sur le champ ses intentions 
quant aux recommandations du 
Dr Rochon. «On a jamais vu un 
rapport encarcanné comme ça», 
a-t-il lancé, soulignant qu'une pé­
riode de débat public autour d'un 
document aussi fondamental au­
rait été nécessaire. 

La Cour suprême rendra 
jugement sur le statut 
du français dans l'Ouest 
Presse Canadienne 

OTTAWA 

A près plus d'un an de délibé­
rations, la Cour suprême du 

Canada se prononcera finale­
ment, jeudi prochain, sur le statut 
du français en Saskatchewan et, 
par ricochet, en Alberta. 

Il s'agit de l'appel de l'abbé An­
dré Mercure, qui a exigé un pro­
cès en français pour une contra­
vention donnée le 6 novembre 
1980, 

Lorsque la cause a été entendue 
en Cour suprême du Canada, le 
26 novembre 1986, le prêtre était 
décédé, mais diverses associations 
de défense du français hors Qué­
bec acceptèrent de poursuivre 
l'affaire. 

Ces associations soutiennent 
qu'il faut toujours appliquer les 
articles de la vieille Loi des Terri­
toires du Nord-Ouest de 1886, qui 
existait au moment où la Saskat­
chewan et l'Alberta sont deve­
nues des provinces. 

En vertu de cette loi, le français 
était l'une des deux langues des 
tribunaux et des législatures. 

Si la Cour suprême accepte que 
la Loi des Territoires du Nord-
Ouest fait partie de la constitu­
tion, il faudra proabablement 
alors traduire les lois des deux 
provinces en français. 

Pour le Nouveau-Brunswick, il 
y a quelque temps, la Cour suprê­
me du Canada a statué que les 
Acadiens avaient droit à un pro­
cès en français, mais pas nécessai­
rement par un juge comprenant 
le français. 

Taxe de vente nationale : 
pas avant trois ans... 
Presse Canadienne 

OTTAWA 

L e projet d'une taxe de vente 
nationale, soumis en juin 

dernier par le ministre des Finan­
ces Michael Wilson, ne se concré­
tisera sûrement pas avant trois 
ans, si jamais il devient réalité. 

C'est du moins l'opinion de 
plusieurs hauts fonctionnaires du 
gouvernement fédéral, qui ont 
étudié la question. 

11 faudra tout d'abord, selon 
eux, au moins deux ans de négo­
ciations entre Ottawa et les pro­
vinces pour conclure une entente, 
s'ils y parviennent. 

Puis, la loi adoptée, il y aura 

nécessairement un délai d'un an 
avant de l'appliquer, afin de per­
mettre aux entreprises commer­
ciales de s'y préparer. 

Cette taxe doit couvrir la plu­
part de* biens et services, s'appli­
quer à tous les niveaux de la pro­
duction et remplacer les taxes de 
vente actuelles des gouverne­
ments fédéral et provinciaux. 

L'an dernier, en présentant son 
projet, M. Wilson a précisé que la 
taxe ne toucherait pas les articles 
d'épicerie, les médicaments d'or­
donnance et Jes appareils médi­
caux. Elle ne devrait pas, non 
plus, ajouter aux coûts des institu­
tions publiques, comme les hôpi­
taux, les écoles et les municipali­
tés. 

LA MARIEE 
Fait de mille détails, un mariage doit se préparer de longs 
mois à l'avance. Le cahier est un guide de la mariée: la 
robe, la coiffure et le maquillage, la réception, les fleurs, 
les faire-part, le choix du diamant, bref, tout ce qu'il faut 
savoir pour bien réussir cet événement important. 

AUJOURD'HUI 
DANS 

http://CRSSS.de
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Parizeau a l'appui de presque la moitié des députés du PO 
A N D R É B E L 1 E M A R E 
de-la Presse Canadienne 
QUÉBEC 

• Jacaues Parizeau a gagné, à ce 
jour, l appui de pres.de la rnoitté 
des 20 députes du parti dans ,6a 
démarche en vue de conquérir la 
présidence du Parti'québécois. 

On retrouve bien sur en tête de 
liste le trio qui avait obtenu la 

,tète de Pierre Ma,rc ,Johnsonr Gé-
jrald Godin(Méircier) t.Christian 
.Claveau (UngàvàTet 'Louise Ha-
;rçl ( Maison n e u v e ) qui se rangent 
•inconditionnellement derrière 
'l'ancien ministre des Finances. 

.Les députés Francis Dufour 
;(fjonquière), Cécile Vermette 
U Marie-Victorin), Denis Perron 
f(Duplessis), Hubert Desbiens 
;<Dubuc), Roger^aré (Shefford) 
:.et Yves Biais (Terrebonne) sous­
crivent également au chemine­
ment souverainiste proposé par 

• M. Parizeau. 
•: - M. Biais, en tant que cb-prési-
dent de la campagne de finance-

ï ment avec Mme Jeanne Black-
^burn( Chicoutinii ), tient à garder 

J flciéllem'eht sùne neutralité 
si/lriercredi dernier à Fabrç-
pyi.il a dévoilé ses couleurs 

rdâns un bref mais passion né dis­
cours en faveur de là souveraine­
té comme l'envisage M. Parizeau. 

Jîn présence de ce dernier, il a 
dit qu'avec M. Parizeau «la .sou­
veraineté' sera sur la tablé dé fa­
çon, totale et c'est ce que nous 
•voulons», au grand plaisir de l'as­
pirant chef et dés quelque 200 mi-

'lîfânts de la région de Laval. 
M.' Pare se décrit comme un 

Jbomme de parti d'abord et c'est 
'sans hésitation qu'il a souscrit au 
faut début à là candidature de M. 
Pà'fizeaù. Selon lut; lé PQ deniéû-

kre;la seule formation politique ca­
pable de faire avancer la cause de 
là souveraineté'du Québec «et M. 
Parizeau'est l'homme tout dési­
gné pour réaliser l'objectif», se-

' ton le député de Shefford. 
"''Le député de Saint-Jacques, An­
dré' Boulerice, penche aussi du 

côté de la candidature de M. Pari­
zeau mais il veut le rencontrer et 
discuter de certains sujets tels la 
culture, la langue, avant d'endos­
ser pleinement les idées de l'ex-
ministre. 

Au chapitre de la souveraineté, 
M. Boulerice s'est toujours rangé 
du côté des irréductibles avant de 
devenir un partisan de l'affirma­
tion nationale. 

D'autres parlementaires font 

Automobile 

•"kttndi; * ' 
•'•T. 'i ; i • 1 ' — 

...dans le cahier-., 

.automobile, 

.'~La Presse : 
• > ' , — — — ~ '•——^ 
...vous propose 

La BMW 
-535i 

- -Un article signé 

Denis Duquet 

Alinii'nt.riiiin 
i . • m s i i m m . i t i i m 

^Mercredi 

d'ans le cahier 

alimentation, 
consommation, 

l.n Preg'se 

vous propose 

Couper 

;,' dans le 

Un article signé " 

Jeanne , 

Desrorhers 

état d'une «neutralité» mais avec 
des nuances, comme Jean-Pierre 
Joli vet ( La violet te), leader parle­
mentaire adjoint. 

Son association de comté a ma­
joritairement appuyé M.. Parizeau 
lors d'une réunion le 19 décem­
bre. 

Quant à M. Jolivet, reconnu 
comme un partisan de l'ancien 
chef lohnson, il préfère ne pas 
s'impliquer dans la course. 

M. Dufou-, par contre, a immé­
diatement sauté dans le train dés 
l'annonce de l'entrée en scène de 
M. Parizeau sans se soucier de ce 
que pensaient ses collaborateurs. 

Il voue une grande admiration 
et une confiance sans borne en­
vers l'unique aspirant à la direc­
tion. 

Mme Carmen Juneau (John­
son) et Claude Filion (TailIon), 
deux bons amis de Pierre Marc 

Johnson, souhaiteraient un ad­
versaire de taille à M. Parizeau 
afin d'apporter un contrepoids 
aux idées jugées radicales du can­
didat en lice. 

Les deux députés veulent affi­
cher une «neutralité». L'absence 
d'une alternative à l'ancien mi­
nistre des Finances ne laisse pas 
beaucoup le choix. 

L'abstention peut équivaloir 
parfois à une opposition ou à un 

désaveu. 
Jean-Pierre C h a r b o n n e a u (Ver-

chères) attend des éclaircisse­
ments sur la démarche devant 
conduire à la réalisation de la 
souvcrainetételle que proposée 
par M. Parizeau. 

Parmi les parlementaires, deux 
autres entretiennent toujours la 
possibilité d'entrer dans la lutte: 
Jean Garon et Jacques Brassard, le 
whip du parti. 

NEW YORK • LONDRES • PARIS 

AU COMPTOIR 
ESTÉE LAUDER 
DÈS MAINTENANT: 
Une nouvelle dimension dans le 
domaine des soins de la peau, 
la CRÈME NOURRISSANTE 
RAFFERMISSANTE 
plus un cadeau très spécial: 
«Perfbrmeurs contemporains 
Estée Lauder ». 

La Crème Nourrissante Raffermissante a 
été conçue selon une formule ultralégère 
enrichie de FirmexM D; un complexe 
exclusif d'ingrédients qui aide à restaurer 
et à conserver une apparence plus jeune. 
Des essais effectués en laboratoire ont 
prouvé qu'après 2 semaines d'emploi 
quotidien, la peau est 36% plus ferme 
et 39% plus élastique et les bienfaits se 
poursuivent après 4 semaines. Les tests 
ont également montré un adoucissement 
de la surface de la peau de 28% après 
2 semaines et de 52% après 4 semaines 
atténuant ainsi les rides et les ridules. 
Faites la découverte de cette merveilleuse 
crème raffermissante, au comptoir 
Estée Lauder, dès aujourd'hui. 

VOTRE-CADEAU: «PERFORMEURS CONTEMPORAINS ESTÉE LAUDER» 
Cette splendide collection beauté ultramoderne saura vous conquérir. 
• Extrait Performance Swiss, 15 mL. La lotion ultranourrissante qui agit 

24 heures durant. 
• Ombre Satinée. Fidèle et tenace, elle colore le regard en douceur et y ajoute une 

profondeur envoûtante. 
• Mascara Précision. Il allonge et rehausse la beauté des cils. 
• Rouge à lèvres All-Day Re-Nutriv. Il donne à vos lèvres un éclat de couleur 

persistant. 
• Eau Private Collection en atomiseur, 7 g. Particulièrement appréciée par Estée 

Lauder, elle-même. 
La prime vous est offerte avec achat de tout produit Estée Lauder d'une valeur de 15$ 
et plus; 
Une prime pjr client. 
240, PRODUITS DE BEAUTE 

Procurez-vous votre prime au comptoir 
Estée Lauder entre le 8 et le 20 février 1988. 

240, PRODUITS DE BEAUTE 

LA GARANTIE SIMPSON: Satisfaction 
garantie ou argent remis. 

K M .. 
Uoi'r-Cfl-u 1 

MONTRÉAL VENEZ VISITER NOTRE CENTRE D'AUBAINES MODE "LE GRENIER" SIMPSON CENTRE-VILLE 8* ÉTAGE 

Rendez-vous au magasin Simpson le plus près de chez-vous: Centre-ville 284-4231 • Fairview 697-4870 • Anpu 353-3300 • Laval (87-1540 
et Si-Bruno 461-2211. Heure» d'ouverture au centre-ville: Ou lundi au mercredi • tOh à 18h Jeudi et vendiedi • lOh à ?th. Samedi - 9h à 17h 
Heures d'ouverture des magasins succursales: Du lundi au mercredi • 9h30 à 18h Jeudi et vendredi • 9h30 à 2th Samedi •9h à17h 

http://pres.de
http://pyi.il


A 28 LA PRESSE, MONTREAL, SAMEDI 6 FEVRIER 1988 

Les astronautes américains passeront six mois dans une station orbitale 
Agence France-Presse I 

WASHINGTON 
j 

• Les astronautes américains pas­
seront jusqu 'à six m o i s dans la 
station orbitale qui doit cire lan­
cée avant la fin du siétle, selon un 
rapport de la NASA! au Congrès 
publié hier. 

Le record de duréq dans l'espa­
ce pour des Américains (84 jours)  

i 

date du laboratoire Skylab aban­
donné au cours de la dernière dé­
cennie et est loin du record sovié­
tique de 326 jours établi l'an der­
nier par Youri Romancnko. 

Des séjours de six mois dans la 
station orbitale permettront de 
réduire, à cinq par an , le nombre 
de rotations des équipages utili­
sant la station, pour un coût esti­
mé à $220 millions, selon le rap­
port. 

Le projet table sur le déploie­
ment entre 1994 et 1996 d'un em­
bryon de station qui pourrait être 
ultérieurement agrandi et sur le­
quel viendraient se greffer des 
modules japonais et européen. 

La c o n s t r u c t i o n de cet em­
bryon est estimé par la NASA à 
$ 14 milliards au minimum. 

Dix-neuf vols des navettes se­

ront nécessaires pour mettre sur 
orbite les éléments préfabriqués 
de cette station, pour un coût sup­
p lémenta i re d 'envi ron un mil­
liard de dollars. 

Ce n o m b r e de vols p o u r r a i t 
être réduit si le lanceur lourd 
c l a s s ique en proje t es t p rê t à 
temps ou si une version cargo de 
la navette (alors inhabitée) est 
développée, ajoute le rapport. 

Par ailleurs, les Pays-Bas parti­
ciperont pour 2,3 p.cent au projet 
européen de la fusée por teuse 
Ariane 5, pour 2,2 p.cent au pro­
jet de fusée Hermes et pour 1,3 
p.cent à la station spatiale Colum­
bus, indiqùe-t-on de source gou­
vernementale, hier à La Haye. 

Le gouvernement néerlandais a 
décidé de contribuer aux trois 

projets en les finançant p ur un 
montant total de $225 millions 
répartis sur 15ans :$ 193 millions 
pour Ariane 5, $ 235 millions 
pour Hermes et $ 120 millions 
pour Columbus. 

Selon La Haye, l 'industrie néer­
landaise devrait obtenir des com­
mandes pour ces projets, en pro­
portion avec la participation an­
noncée. 

A 

LA GARANTIE SIMPSON: Satisfaction 
garantie ou argent remis. 

-M 
[M/ . . - -C.J-» 

MONTREAL 
TOUT EST DANS LE STYLE 
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VENEZ RENCONTRER 
Une vedette de renom 

chez 

MAX FACTOR 
ET SIMPSON 

vous invitent 
à rencontrer 

l'actrice 

Jane Seymour 

le mercredi 10 février 1988 
de 12 h 1 5 à l 3 h l 5 

Centre-ville 

Concours 
«Fantaisie à l'anglaise» 

Courez la chance 
de prendre le thé avec 

Jane Seymour 
le jeudi 11 février 

Les bulletins de participation 
sont disponibles au comptoir 

Max Factor 
Le concours se termine le 

lundi 8 février 1988 

Une table bien 
mise pour la 

Saint-Valentin 
Venez voir la façon dont qua­
tre personnalités bien connues 
de Montréal ont décoré leur 
table en vue d'un téte-à-tète 
romantique pour la Saint-Va-
lcntin: 

Suzanne Collelo: Directrice 
mode de la revue Allure. 

Karen Hamilton: Directrice des 
relations publiques pour Si­
mon Chang. 

Suzanne Lapointe: Animatrice 
de rémission Les démons du 
midi à Radio-Canada. 

Veronica Redgrave: Rédactrice 
mode pour Montréal Maga­
zine et Today Magazine à 
CFCF. 

Du 8 au 13 février 
Centre-ville, 5c étage 


